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PREAMBULE 

 
La commune ŘΩ¦ǎǎȅ-sur-Marne, située dans le département de la Seine-et-Marne, a prescrit par 
délibération lΩŞƭŀōƻǊŀǘƛƻƴ de son Plan [ƻŎŀƭ ŘΩ¦ǊōŀƴƛǎƳŜ.  
 
La réalisation du PLU Ŝǎǘ ƭΩƻŎŎŀǎƛƻƴ ǇƻǳǊ ƭŜǎ Ussois de participer aux choix de développements futurs et 
aux grandes orientations que devra prendre la commune au cours des ǇǊƻŎƘŀƛƴŜǎ ŀƴƴŞŜǎΦ [ΩƻōƧŜǘ Řǳ 
t[¦ Ŝǎǘ ŀǾŀƴǘ ǘƻǳǘ ŘΩŜȄǇǊƛƳŜǊ ƭŜ tǊƻƧŜǘ ŘΩ!ƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ Ŝǘ ŘŜ 5ŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ 5ǳǊŀōƭŜǎ όt!55ύ ŘŜ ƭŀ 
commune avant de définir, de façon précise, le droit des sols applicable à chaque parcelle du territoire 
communal. 
 
Ce projet « déǘŜǊƳƛƴŜ ƭŜǎ ŎƻƴŘƛǘƛƻƴǎ ǇŜǊƳŜǘǘŀƴǘ ŘΩŀǎǎǳǊŜǊ Υ 
 

¶ L'équilibre entre le renouvellement urbain, le développement urbain maîtrisé, la restructuration 
des espaces urbanisés, l'utilisation économe des espaces naturels, la préservation des espaces 
affectés aux activités agricoles et forestières, la protection des sites, des milieux et paysages 
naturels, la sauvegarde des ensembles urbains et du patrimoine bâti remarquables, les besoins 
en matière de mobilité. 

¶ La diversité des fonctions urbaines et rurales et la mixité sociale dans l'habitat, en tenant compte 
en particulier des objectifs de répartition géographiquement équilibrée entre emploi, habitat, 
commerces et services, d'amélioration des performances énergétiques, de développement des 
communications électroniques, de diminution des obligations de déplacements motorisés et de 
développement des transports alternatifs à l'usage individuel de l'automobile. 

¶ La réduction des émissions de gaz à effet de serre, la préservation de la qualité de l'air, de l'eau, 
du sol et du sous-sol, des ressources naturelles, de la biodiversité, des écosystèmes, des espaces 
verts, la préservation et la remise en bon état des continuités écologiques, et la prévention des 
risques naturels prévisibles, des risques miniers, des risques technologiques, des pollutions et des 
nuisances de toute nature ». 

 
[Ŝ tƭŀƴ [ƻŎŀƭ ŘΩ¦ǊōŀƴƛǎƳŜ Řƻƛǘ ŘƻƴŎ ǇǊƻƎǊŀƳƳŜǊ ƭΩŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ Ŝǘ ƭŀ ƎŜǎǘƛƻƴ ŘŜǎ 
ressources de manière à satisfaire les besoins économiques, sociaux, paysagers et environnementaux. 
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I. PRINCIPALES CONCLUSIONS DU DIAGNOSTIC 9¢ 59 [Ω;TAT INITIAL DU SITE ET DE 
[Ω9b±Lwhbb9a9b¢ 

 

1. LE CONTEXTE SUPRACOMMUNAL 

 

A. Le positionnement de la commune dans son contexte supra communal 

 
Ussy-sur-Marne est une commune du département de Seine-et-Marne en région Île-de-France. 

Elle bénéficie d'une histoire riche et d'un cadre de vie agréable.  
 

Localisée à la limite de la Seine-et-Marne Ŝǘ ŘŜ ƭΩ!ƛǎƴŜ, Ussy-sur-Marne se situe à environ 65 km 
de Paris. 
 
La commune est limitrophe de sept autres communes : 
 

¶ Jaignes 

¶ Chamigny 

¶ La Ferté-sous-Jouarre 

¶ Sept-sorts 

¶ Sammeron 

¶ Saint-Jean-les-Deux-Jumeaux 

¶ Changis-sur-Marne 
 
Au niveau de l'intercommunalité, Ussy-sur-Marne appartient à la Communauté ŘΩ!ƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴ 
« Coulommiers-Pays de Brie ». La CommunautŞ ŘΩ!ƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴ /ƻǳƭƻƳƳƛŜǊǎ tŀȅǎ ŘŜ .ǊƛŜ Ŝǎǘ ƴŞŜ ƭŜ 
1er janvier 2018, de la fusion Pays de Coulommiers et du Pays Fertois. Elle rassemble aujourŘΩƘǳƛ 54 
communes et plus de 90 000 habitants. 
 
Compétences obligatoires 
 

o Développement économique : 
o Actions dŜ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ŞŎƻƴƻƳƛǉǳŜ Řŀƴǎ ƭŜǎ ŎƻƴŘƛǘƛƻƴǎ ǇǊŞǾǳŜǎ Ł ƭΩŀǊǘƛŎƭŜ [Φ 4251-

17 du code général des collectivités territoriales. 
o /ǊŞŀǘƛƻƴΣ ŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘΣ ŜƴǘǊŜǘƛŜƴ Ŝǘ ƎŜǎǘƛƻƴ ŘŜ ȊƻƴŜǎ ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞ ƛƴŘǳǎǘǊƛŜƭƭŜΣ 

commerciale, tertiaire, artisanale, touristique, portuaire ou aéroportuaire. 
o tƻƭƛǘƛǉǳŜ ƭƻŎŀƭŜ Řǳ ŎƻƳƳŜǊŎŜ Ŝǘ ǎƻǳǘƛŜƴ ŀǳȄ ŀŎǘƛǾƛǘŞǎ ŎƻƳƳŜǊŎƛŀƭŜǎ ŘΩƛƴǘŞǊşǘ 

communautaire (Ex : le ǇǊƻƧŜǘ ŘŜ ǊŜŎǊǳǘŜƳŜƴǘ ŘΩǳƴ ŀƴƛƳŀǘŜǳǊ ŎƻƳƳŜǊŎŜǎ.).  
 
Intérêt communautaire sur tout le territoire de la CACPB : 

¶ [ΩƻōǎŜǊǾŀǘƛƻƴ ŘŜǎ Řynamiques commerciales, 

¶ [ΩŞƭŀōƻǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ŎƘŀǊǘŜǎ ƻǳ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ŎƻƳƳŜǊŎƛŀƭ 

¶ [ΩŜȄǇǊŜǎǎƛƻƴ ŘΩŀǾƛǎ ŎƻƳƳǳƴŀǳǘŀƛǊŜǎ ŀǾŀƴǘ ƭŀ ǘŜƴǳŜ ŘΩǳƴŜ /5!/ 

¶ [ŀ ǘŜƴǳŜ ŘΩǳƴ ŘŞōŀǘ Ŝƴ ŎƻƳƳǳƴŀǳǘŞ ŀǾŀƴǘ ǘƻǳǘŜ ŘŞŎƛǎƛƻƴ ŘΩƛƳǇƭŀƴǘŀǘƛƻƴ ŘΩǳƴ 
nouveau centre commercial 

        
                            LƴǘŞǊşǘ ŎƻƳƳǳƴŀǳǘŀƛǊŜ ǎǳǊ ƭŜ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ŘŜ ƭΩŜȄ //t/ : 

¶ Les activités commerciales situées hors centre-ǾƛƭƭŜ Řƻƴǘ ƭŀ ŎǊŞŀǘƛƻƴΣ ƭΩŜȄǘŜƴǎƛƻƴ 
ƻǳ ƭŜ ǘǊŀƴǎŦŜǊǘ ŘŜ ƭŀ ǎǳǊŦŀŎŜ ŘŜ ǾŜƴǘŜ ƴŞŎŜǎǎƛǘŜ ƭŀ ŘŞƭƛǾǊŀƴŎŜ ŘΩǳƴŜ ŀǳǘƻǊƛǎŀǘƛƻƴ 
par la Commission ŘŞǇŀǊǘŜƳŜƴǘŀƭŜ ŘΩŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ ŎƻƳƳŜǊŎƛŀƭŜ ό/5!/ύ ƻǳ 
ǎƛǘǳŞŜǎ Ŝƴ ȊƻƴŜ ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞ ŎƻƳƳǳƴŀǳǘŀƛǊŜǎ 

¶ [ΩŀŎŎƻƳǇŀƎƴŜƳŜƴǘ ǘŜŎƘƴƛǉǳŜ ŘŜǎ ǇƻǊǘŜǳǊǎ ŘŜ ǇǊƻƧŜǘ Ŝƴ ŎǊŞŀǘƛƻƴ Ŝǘ ǊŜǇǊƛǎŜ 
ŘΩŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜΦ  
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¶ Salons, congrès, expositions de nature économique, ou servants la promotion du 
territoire avec une notoriété allant au-delà du périmètre communautaire. 

 
o tǊƻƳƻǘƛƻƴ Řǳ ǘƻǳǊƛǎƳŜΣ Řƻƴǘ ƭŀ ŎǊŞŀǘƛƻƴ ŘΩƻŦŦƛŎŜǎ ŘŜ ǘƻǳǊƛǎƳŜΦ 

 
o !ƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭΩŜǎǇŀŎŜ : 

o tƭŀƴ ƭƻŎŀƭ ŘΩǳǊōŀƴƛǎƳŜΣ ŘƻŎǳƳŜƴǘ ŘΩǳǊōŀƴƛǎƳŜ Ŝƴ ǘŜƴŀƴǘ ƭƛŜǳ Ŝǘ ŎŀǊǘŜ ŎƻƳƳǳƴŀƭŜΦ 
En matiŝǊŜ ŘΩƘŀōƛǘŀǘΣ ƭΩŀƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴ ŀ ǇŀǊ ŀƛƭƭŜǳǊǎ ŎƻƳǇŞǘŜƴŎŜ ǇƻǳǊ ƭŀ ǊŞŀƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘΩǳƴ 
tƭŀƴ [ƻŎŀƭ ŘŜ ƭΩIŀōƛǘŀǘΦ 

o Schéma de cohérence territoriale et schéma de secteur 
o Définition, cǊŞŀǘƛƻƴ Ŝǘ ǊŞŀƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜ ȊƻƴŜǎ ŘΩŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ ŎƻƴŎŜǊǘŞ ŘΩƛƴǘŞǊşǘ 

communautaire au ǎŜƴǎ ŘŜ ƭΩŀǊǘƛŎƭŜ [Φ олл-м Řǳ ŎƻŘŜ ŘŜ ƭΩǳǊōŀƴƛǎƳŜΦ 
{ǳǊ ƭŜ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ŘŜ ƭΩŜȄ /!/t.  

o {ƻƴǘ ŘΩƛƴǘŞǊşǘ ŎƻƳƳǳƴŀǳǘŀƛǊŜ ƭŜǎ ½!/ ǾƻǳŞŜǎ ŀǳ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ŞŎƻƴƻƳƛǉǳŜΦ 
o Organisation de la mobilité au sens du titre III du livre II de la première partie du code 

des tranǎǇƻǊǘǎΣ ǎƻǳǎ ǊŞǎŜǊǾŜ ŘŜ ƭΩŀǊǘƛŎƭŜ [Φ опнм-2 du même code 
 

o ;ǉǳƛƭƛōǊŜ ǎƻŎƛŀƭ ŘŜ ƭΩƘŀōƛǘŀǘ 
o tǊƻƎǊŀƳƳŜ ƭƻŎŀƭ ŘŜ ƭΩƘŀōƛǘŀǘ 
o tƻƭƛǘƛǉǳŜ Řǳ ƭƻƎŜƳŜƴǘ ŘΩƛƴǘŞǊşǘ ŎƻƳƳǳƴŀǳǘŀƛǊŜ. [ŀ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǇƭŀŎŜ ŘΩǳƴ ƻōǎŜǊǾŀǘƻƛǊŜ Řǳ 

logement (ex CACPB).  
o Actions et aides financières en ŦŀǾŜǳǊ Řǳ ƭƻƎŜƳŜƴǘ ǎƻŎƛŀƭ ŘΩƛƴǘŞǊşǘ ŎƻƳƳǳƴŀǳǘŀƛǊŜ. Sont 
ŘΩƛƴǘŞǊşǘ ŎƻƳƳǳƴŀǳǘŀƛǊŜ Υ ƭŜǎ ƎŀǊŀƴǘƛŜǎ ŘΩŜƳǇǊǳƴǘ ǇƻǳǊ ƭŜǎ ƻǇŞǊŀǘƛƻƴǎ ŘŜ ƭƻƎŜƳŜƴǘǎ 
sociaux dans une programmation communautaire (ex CACPB). 

o wŞǎŜǊǾŜǎ ŦƻƴŎƛŝǊŜǎ ǇƻǳǊ ƭŀ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǆǳǾǊŜ ŘŜ ƭŀ ǇƻƭƛǘƛǉǳŜ ŎƻƳƳǳƴŀǳǘŀƛǊŜ ŘΩŞǉǳƛƭƛōǊŜ 
ǎƻŎƛŀƭ ŘŜ ƭΩƘŀōƛǘŀǘ 

o !ŎǘƛƻƴΣ ǇŀǊ ŘŜǎ ƻǇŞǊŀǘƛƻƴǎ ŘΩƛƴǘŞǊşǘ ŎƻƳƳǳƴŀǳǘŀƛǊŜΣ Ŝƴ ŦŀǾŜǳǊ Řǳ ƭƻƎŜƳŜƴǘ ŘŜǎ 
personnes défavorisées. {ƻƴǘ ŘΩƛƴǘŞǊşǘ ŎƻƳƳǳƴŀǳǘŀƛǊŜ : le soutien à des associations ou 
ǎǘǊǳŎǘǳǊŜǎ ǆǳǾǊŀƴǘ Řŀƴǎ ƭŜ ƭƻƎŜƳŜƴǘ ǇǊŞŎŀƛǊŜǎ ǎur décision du conseil communautaire 
(ex CACPB).  

o !ƳŞƭƛƻǊŀǘƛƻƴ Řǳ ǇŀǊŎ ƛƳƳƻōƛƭƛŜǊ ōŃǘƛ ŘΩƛƴǘŞǊşǘ ŎƻƳƳǳƴŀǳǘŀƛǊŜ. Les études pré 
ƻǇŞǊŀǘƛƻƴƴŜƭƭŜǎΣ ƭΩŀƴƛƳŀǘƛƻƴ Ŝǘ ƭŜ ǎǳƛǾƛ ŘŜǎ ŀŎǘƛƻƴǎ Ǿƛǎŀƴǘ Ł ŀƳŞƭƛƻǊŜǊ ƭŜ ǇŀǊŎ ǇǊƛǾŞ 
existant telles que OPAH, permis de louer, sur décision du conseil communautaire (ex 
CACPB). 

 
o Politique de la ville 

o Élaboration du diagnostic du territoire et définition des orientations du contrat de ville 
o Animation et coordination des dispositifs contractuels de développement urbain, de 

développeƳŜƴǘ ƭƻŎŀƭ Ŝǘ ŘΩƛƴǎŜǊǘƛƻƴ ŞŎƻƴƻƳƛǉǳŜ Ŝǘ ǎƻŎƛŀƭŜ ŀƛƴǎƛ ǉǳŜ ŘŜǎ ŘƛǎǇƻǎƛǘƛŦǎ 
locaux de prévention de la délinquance 

o tǊƻƎǊŀƳƳŜǎ ŘΩŀŎǘƛƻƴǎ ŘŞŦƛƴƛǎ Řŀƴǎ ƭŜ ŎƻƴǘǊŀǘ ŘŜ ǾƛƭƭŜ 
 

o Compétences GEMAPI : 
 

o Gestion des milieux aquatiques et prévention des inondations dans les conditions 
ǇǊŞǾǳŜǎ Ł ƭΩŀǊǘƛŎƭŜ [Φ нмм-т Řǳ /ƻŘŜ ŘŜ ƭΩ9ƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ 
 

o Collecte et traitement des déchets des ménages et déchets assimilés 
 
 

o Accueil des gens du voyage : aƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘΣ ŜƴǘǊŜǘƛŜƴ Ŝǘ ƎŜǎǘƛƻƴ ŘŜǎ ŀƛǊŜǎ ŘΩŀŎŎǳŜƛƭ Ŝǘ ŘŜǎ 
terrains familiaux locatƛŦǎ ŘŞŦƛƴƛǎ ŀǳȄ мϲ Ł оϲ Řǳ LL ŘŜ ƭΩŀǊǘƛŎƭŜ мŜǊ ŘŜ ƭŀ ƭƻƛ ƴϲнллл-614 du 5 juillet 
нллл ǊŜƭŀǘƛǾŜ Ł ƭΩŀŎŎǳŜƛƭ Ŝǘ Ł ƭΩƘŀōƛǘŀǘ ŘŜǎ ƎŜƴǎ Řǳ ǾƻȅŀƎŜ. 
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o Eau et Assainissement des eaux usées : Řŀƴǎ ƭŜǎ ŎƻƴŘƛǘƛƻƴǎ ǇǊŞǾǳŜǎ Ł ƭΩŀǊǘƛŎƭŜ [Φ нннп-8 du Code 
général des collectivités territoriales. 
 

o Gestion des eaux pluviales urbaines Υ ŀǳ ǎŜƴǎ ŘŜ ƭΩŀǊǘƛŎƭŜ [Φ нннс-1 du Code général des 
collectivités territoriales. 
 

 
Compétences optionnelles 
 
¶ /ǊŞŀǘƛƻƴΣ ŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ Ŝƴ ŜƴǘǊŜǘƛŜƴ ŘŜ ƭŀ ǾƻƛǊƛŜ ŘΩƛƴǘŞǊşǘ ŎƻƳƳǳƴŀǳǘŀƛǊŜ ; création ou 
ŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ Ŝǘ ƎŜǎǘƛƻƴ ŘŜǎ ǇŀǊŎǎ ŘŜ ǎǘŀǘƛƻƴƴŜƳŜƴǘ ŘΩƛƴǘŞǊşǘ ŎƻƳƳǳƴŀǳǘŀƛǊŜΦ 

 
¶ tǊƻǘŜŎǘƛƻƴ Ŝǘ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǾŀƭŜǳǊ ŘŜ ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ et du cadre de vie : 

o [ǳǘǘŜ ŎƻƴǘǊŜ ƭŀ Ǉƻƭƭǳǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŀƛǊ 

o Lutte contre les nuisances sonores 

o Soutien aux actions de maîtrise de la deƳŀƴŘŜ ŘΩŞƴŜǊƎƛŜ 

 

¶ /ƻƴǎǘǊǳŎǘƛƻƴΣ ŜƴǘǊŜǘƛŜƴ Ŝǘ ŦƻƴŎǘƛƻƴƴŜƳŜƴǘ ŘΩŞǉǳƛǇŜƳŜƴǘǎ ŎǳƭǘǳǊŜƭǎ Ŝǘ ǎǇƻǊǘƛŦǎ ŘΩƛƴǘŞǊşǘ 
communautaire : 

o En matière sportive : 
 

¶ Le site multi-sports de la piscine située à Crécy la Chapelle 

¶ Terrain multi-sports de Coulommes 

¶ Terrain multi-sports de Voulangis 

¶ Terrain multi-sports de Tigeaux 

¶ Étude Ŝǘ ŎƻƴǎǘǊǳŎǘƛƻƴ ŘΩǳƴ ŎƻƳǇƭŜȄŜ ǎǇƻǊǘƛŦ Ł /ƻǳƭƻƳƳƛŜǊǎ 

¶ Étude, construction et gestion du « Centre Aquatique des Capucins » 

¶ La piscine de la Ferté-sous-Jouarre 

¶ Le terrain de Rugby à la Ferté-sous-Jouarre 

¶ Les tennis couverts à Changis sur Marne 
 

o En matière culturelle : 

¶ Cinéma de Coulommiers 

¶ Maison des fromages de Coulommiers  

¶ École de musique de la Ferté-sous-Jouarre 
 

¶ Actions socialeǎ ŘΩƛƴǘŞǊşǘ ŎƻƳƳǳƴŀǳǘŀƛǊŜ :  
 
wŜƭŀƛǎ ƛƴǘŜǊŎƻƳƳǳƴŀƭ ŘΩŀǎǎƛǎǘŀƴǘŜǎ ƳŀǘŜǊƴŜƭƭŜs 

o {ǳǊ ƭŜ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ŘŜ ƭΩŜȄ // tŀȅǎ ŘŜ /ƻǳƭƻƳƳƛŜǊǎ : 

¶ Construction, entretien et gestion des équipements en direction des 0/3 ans 

¶ La crèche familiale Les Cigales  

¶ Le multi accueil Les Lucioles  

¶ La halte-garderie itinérante Le mille Pattes 

¶ [Ŝ [ƛŜǳ ŘΩ!ŎŎǳŜƛƭ Enfants/Parents Coccinelle 

¶ Le jardin des Bambins 
 

o {ǳǊ ƭΩŀƴŎƛŜƴ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ŘŜ ƭŀ /ƻƳƳǳƴŀǳǘŞ ŘŜ ŎƻƳƳǳƴŜǎ Řǳ tŀȅǎ /ǊŞœƻƛǎ 

¶ Construction, entretien et gestion des équipements en direction des 0/3 ans  

¶ Service de téléalarme  

¶ Accompagnement des associations à carŀŎǘŝǊŜ ǎƻŎƛŀƭ Ŝǘ ƴƻǘŀƳƳŜƴǘ ŘΩŀƛŘŜ ŀǳȄ 
victimes  
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¶ !ǳ ǘƛǘǊŜ ŘŜǎ ŀŎǘƛƻƴǎ ŘΩŀƴƛƳŀǘƛƻƴ Ŝǘ ŘŜ ǇǊƻƳƻǘƛƻƴ ŘŜǎ ŀŎǘƛǾƛǘŞǎ ǎǇƻǊǘƛǾŜǎ Ŝǘκƻǳ 
culturelles  

¶ Le soutien aux associations sportives et/ou culturelles, de rayonnement 
intercommunal, empruntant les équipements communautaires.  

¶ Le soutien aux associations sportives et/ou culturelles organisant des 
manifestations à rayonnement intercommunal. 
 

o {ǳǊ ƭΩŀƴŎƛŜƴ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ŘŜ ƭŀ /ƻƳƳǳƴŀǳǘŞ ŘŜ ŎƻƳƳǳƴŜǎ Řǳ tŀȅǎ ŘŜ /ƻǳƭƻƳƳƛŜǊǎ 

¶ 9ƴ ƳŀǘƛŝǊŜ ŘΩ!ŎŎǳŜƛƭǎ ŘŜ ƭƻƛǎƛǊǎ ǎŀƴǎ ƘŞōŜǊƎŜƳŜƴǘ (ALSH) 

¶ Etude, construction, entretien et fonctionnement des ALSH pour les enfants en 
ŃƎŜ ŘΩşǘǊŜ ǎŎƻƭŀǊƛǎŞǎ Ŝƴ ƳŀǘŜǊƴŜƭƭŜ Ŝǘ ǇǊƛƳŀƛǊŜ όƳŜǊŎǊŜŘƛǎΣ ǇŜǘƛǘŜǎ Ŝǘ ƎǊŀƴŘŜǎ 
vacances).  
 

o Création et gestion de maisons de services au public  
Création et gestion de maisons de services au public et définition des obligations de 
ǎŜǊǾƛŎŜ ǇǳōƭƛŎ ŀŦŦŞǊŜƴǘŜǎ Ŝƴ ŀǇǇƭƛŎŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŀǊǘƛŎƭŜ нт-2 de la loi n° 2000-321 du 12 avril 
2000 relative aux droits des citoyens dans leurs relations avec les administrations. 

 
Compétences facultatives 
 

¶ En matière de pratique sportive 
o Sur lΩŀƴŎƛŜƴ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ŘŜ ƭŀ /!/t.Σ Řƻƴǘ Ŧŀƛǘ ǇŀǊǘƛŜ ¦ǎǎȅ-sur-Marne la communauté 
ŘΩŀƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴ Ŝǎǘ ŎƻƳǇŞǘŜƴǘŜ Ŝƴ ƳŀǘƛŝǊŜ ŘΩŀƛŘŜ ŀǳȄ ŀǎǎƻŎƛŀǘƛƻƴǎ :  

Á hǊƎŀƴƛǎŀǘƛƻƴǎ Ŝǘ ǇǊƻƳƻǘƛƻƴ ŘΩŀŎǘƛƻƴǎ ŘŜ ǊŀȅƻƴƴŜƳŜƴǘ Ŝǘ 
intercommunal dans les domaines sportifs,  

Á {ƻǳǘƛŜƴ ǇƻƴŎǘǳŜƭ ŀǳȄ ŀǎǎƻŎƛŀǘƛƻƴǎ ǎǳǊ ǇǊŞǎŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘΩǳƴ ǇǊƻƧŜǘ ŜƴǘǊŀƴǘ 
dans le cadre des objectifs et compétences de la communauté et sur 
décision du conseil communautaire. 

 

¶ Incendie et secours 
 
{ǳǊ ƭΩŀƴŎƛŜƴ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ de la CACPB, dont fait partie Ussy-sur-aŀǊƴŜΣ ƭŀ /ƻƳƳǳƴŀǳǘŞ ŘΩŀƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴ Ŝǎǘ 
compétente pour la gestion des centres de secours, compétence déléguée au conseil départemental de 
Seine-et-Marne et pour la contribution au SDIS.  
 

¶ Aménagement numérique 
ConceǇǘƛƻƴΣ ŎƻƴǎǘǊǳŎǘƛƻƴΣ ŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴ Ŝǘ ŎƻƳƳŜǊŎƛŀƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘΩƛƴŦǊŀǎǘǊǳŎǘǳǊŜǎΣ ŘŜ ǊŞǎŜŀǳȄ Ŝǘ ŘŜ services 
locaux de communications électroniques et activités connexes. 

 

 

¶ En matière de transports  
o Subventions des titres de transport des collégiens non-subventionnables et des lycéens 

du territoire 
o ;ǘǳŘŜΣ ǇŀǊǘƛŎƛǇŀǘƛƻƴ Ł ƭŀ ǊŞŀƭƛǎŀǘƛƻƴ Ŝǘ ŜƴǘǊŜǘƛŜƴ ŘΩŀƛǊŜǎ ƳǳƭǘƛƳƻŘŀƭŜǎ ŎƻƴŦƻǊƳŞƳŜƴǘ ŀǳ 

schéma défini par le Département 
 
¶ /ƻƴǎǘǊǳŎǘƛƻƴΣ ŜƴǘǊŜǘƛŜƴ Ŝǘ ƎŜǎǘƛƻƴ ŘΩǳƴŜ Ƴŀƛǎƻƴ ŘŜ ǎŀƴǘŞ 

[ŀ ŎƻƳƳǳƴŀǳǘŞ ŘΩŀƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴ Ŝǎǘ ŎƻƳǇŞǘŜƴǘŜ Ŝƴ ƳŀǘƛŝǊŜ ŘŜ ŎƻƴǎǘǊǳŎǘƛƻƴΣ ŜƴǘǊŜǘƛŜƴ Ŝǘ ƎŜǎǘƛƻƴ ŘΩǳƴŜ 
maison de santé à la Ferté-sous-Jouarre.  

 
¶ Création, aménagement et entretien de la voirie, création ou aménagement 

{ǳǊ ƭΩŀƴŎƛŜƴ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ŘŜ ƭŀ /!/t. : création ou aménagement et entretien de voirƛŜ ŘΩƛƴǘŞǊşǘ 
intercommunal.  
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¶ Culture : 
 

1/ En matière de développement culturel et de développement de la lecture publique :  
Sur le territoire de Bouleurs, Condé-Sainte-Libiaire, Couilly-Pont-aux-Dames, Coulommes, Coutevroult, 
Crécy-la-Chapelle, La Haute-Maison, Sancy-lès-Meaux, Tigeaux, Vaucourtois, Villiers-sur-Morin, 
Voulangis 
[ŀ ŎƻƳƳǳƴŀǳǘŞ Ŝǎǘ ŎƻƳǇŞǘŜƴǘŜ Ŝƴ ƳŀǘƛŝǊŜ ŘΩŀǇǇǊŜƴǘƛǎǎŀƎŜ Ŝǘ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭŀ ƭŜŎǘǳǊŜΣ ŀǾŜŎ ƭŜǎ 
prérogatives suivantes: 

π hǊƎŀƴƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ƳŀƴƛŦŜǎǘŀǘƛƻƴǎ ǆǳǾǊŀƴǘ ǇƻǳǊ ƭŀ ǇǊƻƳƻǘƛƻƴ du livre  
π aƛǎŜ Ŝƴ ǇƭŀŎŜ ŘΩǳƴ ǊŞǎŜŀǳ ŘŜ ƭŜŎǘǳǊŜ ǇǳōƭƛǉǳŜ ŎƻƳƳǳƴ  
π aƛǎŜ Ŝƴ ǇƭŀŎŜ ŘΩǳƴ ŦƻƴŘǎ ŘƻŎǳƳŜƴǘŀƛǊŜ ƛƴǘŜǊŎƻƳƳǳƴŀƭ  
π La communauté organise et réalise des événements culturels et artistiques dont 

le rayonnement dépasse le périmètre de la communauté, le rayonnement étant 
apprécié par délibération du conseil communautaire.  

 
[ŀ ŎƻƳƳǳƴŜ ŘΩ¦ǎǎȅ-sur-aŀǊƴŜ ƴΩŜǎǘ Ǉŀǎ ŎƻƴŎŜǊƴŞŜΦ 
 
2/ Étude ŘŜ ƭΩŜƴǎŜƛƎƴŜƳŜƴǘ ŀǊǘƛǎǘƛǉǳŜ  
¶ {ǳǊ ƭΩŀƴŎƛŜƴ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ŘŜ ƭŀ //t/Σ ƭŀ /ƻƳƳǳƴŀǳǘŞ ŘΩŀƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴ Ŝǎǘ ŎƻƳǇŞǘŜƴǘŜ ǇƻǳǊ ƭΩŞǘǳŘŜ 

de ŎƻƻǊŘƛƴŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǇǊŀǘƛǉǳŜǎ ƳǳǎƛŎŀƭŜǎΣ ŎƘƻǊŞƎǊŀǇƘƛǉǳŜǎ Ŝǘ ŘΩŀǊǘs dramatiques du bassin de 
vie de Coulommiers. 

 
¶ Charte de Pays, parc naturel régional : 

{ǳǊ ƭΩŀƴŎƛŜƴ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ŘŜ ƭŀ //t/. 
 
¶ Électrification rurale : 

[ŀ ŎƻƳƳǳƴŀǳǘŞ ŘΩŀƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴ Ŝǎǘ ŎƻƳǇŞǘŜƴǘŜ Ŝƴ ƳŀǘƛŝǊŜ ŘΩŞƭŜŎǘǊƛŦƛŎŀǘƛƻƴ ǊǳǊŀƭŜ ǎǳǊ ƭΩŀƴŎƛŜƴ 
territoire de la CACPB. 
 
¶ Émetteurs :  

[ŀ ŎƻƳƳǳƴŀǳǘŞ ŘΩŀƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴ όŜȄ /!/t.ύ Ŝǎǘ ŎƻƳǇŞǘŜƴǘŜ ǇƻǳǊ ƭŀ ƎŜǎǘƛƻƴ ŘŜǎ ŘŜǳȄ ŞƳŜǘǘŜǳǊǎ ¢5C 
situés à la Ferté-sous-Jouarre, lieu-dit « La Gambière » et à Méry-sur-Marne, lieu-dit « Les Usagers » : se 
ƭƛƳƛǘŀƴǘ ŀǳȄ ƭƻŎŀǘƛƻƴǎ ǇŜǊœǳŜǎ Ŝǘ ǇŀǊǘƛŎƛǇŀǘƛƻƴǎ ǾŜǊǎŞŜǎ Ł ƭΩƻǊƎŀƴƛǎƳŜ ǉǳƛ Ŝƴ ŀ ƭŀ ŎƘŀǊƎŜ ŀǳ ǘƛǘǊŜ ŘŜ ƭŀ 
maintenance des ouvrages. 
 
¶ DŜǎǘƛƻƴ ŘΩǳƴ Ǉƻƛƴǘ ŘΩŀŎŎŝǎ ŀǳ 5Ǌƻƛǘ : 

[ŀ /ƻƳƳǳƴŀǳǘŞ ŘΩŀƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴ Ŝǎǘ ŎƻƳǇŞǘŜƴǘŜ Ŝƴ ƳŀǘƛŝǊŜ ŘŜ ƎŜǎǘƛƻƴ ŘΩǳƴ Ǉƻƛƴǘ ŘΩŀŎŎŝǎ ŀǳ ŘǊƻƛǘ ǎǳǊ 
ƭΩŀƴŎƛŜƴ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ŘŜ ƭŀ /!/t.Φ 
 
 
¶ 9ƴ ƳŀǘƛŝǊŜ ŘΩŀŎŎŜǎǎƛōƛƭƛǘŞ ŘŜǎ ǇŜǊǎƻƴƴŜǎ Ł ƳƻōƛƭƛǘŞ ǊŞŘǳƛǘŜ : 
 

[ŀ ŎƻƳƳǳƴŀǳǘŞ ŘΩŀƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴ Ŝǎǘ ŎƻƳǇŞǘŜƴǘŜ ǇƻǳǊ ƭΩŞǘǳŘŜ ǇƻǳǊ ƭΩŞƭŀōƻǊŀǘƛƻƴ Řŀƴǎ ƭŜǎ Ǉƭŀƴǎ ŘŜ ƳƛǎŜ 
en accessibilité de la voirie et des espaces publics et diagnostic pour les établissements recevant du 
public (ERP). 
{ǳǊ ƭΩŀƴŎƛŜƴ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ŘŜ ƭŀ /ACPBΣ ƭŀ ŎƻƳƳǳƴŀǳǘŞ ŘΩŀƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴ Ŝǎǘ ŎƻƳǇŞǘŜƴǘŜ ǇƻǳǊ 
ƭΩŞǘŀōƭƛǎǎŜƳŜƴǘ ŘΩǳƴ Ǉƭŀƴ ŘŜ ƳƛǎŜ Ŝƴ ŀŎŎŜǎǎƛōƛƭƛǘŞ ŘŜ ƭŀ ǾƻƛǊƛe du territoire ainsi que des aménagements 
des espaces publics et des établissements recevant du public. La communauté assure la mise en 
accessibilité effective des seuls ouvrages communautaires. 
 

¶ {ȅǎǘŝƳŜ ŘΩƛƴŦƻǊƳŀǘƛƻƴ ƎŞƻƎǊŀǇƘƛǉǳŜ : 
o Sur lΩŀƴŎƛŜƴ territoire des communes de la CACPB, ƭŀ ŎƻƳƳǳƴŀǳǘŞ ŘΩŀƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴ Ŝǎǘ 
ŎƻƳǇŞǘŜƴǘŜ ǇƻǳǊ ƭŀ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǇƭŀŎŜ Ŝǘ ƭŀ ƎŜǎǘƛƻƴ ŘΩǳƴ ǎȅǎǘŝƳŜ ŘΩƛƴŦƻǊƳŀǘƛƻƴ 
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ƎŞƻƎǊŀǇƘƛǉǳŜ ό{LDύ ǎǳǊ ƭŜǎ ŎƻƳƳǳƴŜǎ ŘƛǎǇƻǎŀƴǘ ŘΩǳƴŜ ǾŜǊǎƛƻƴ ŘƛƎƛǘŀƭƛǎŞŜ ŘŜ ƭŜǳǊ 
cadastre. 

o {ǳǊ ƭΩŀƴŎƛŜƴ territoire des communes de la CACPB, ƭŀ ŎƻƳƳǳƴŀǳǘŞ ŘΩŀƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴ Ŝǎǘ 
ŎƻƳǇŞǘŜƴǘŜ ǇƻǳǊ ƭŀ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǇƭŀŎŜΣ ƭŜ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘΣ ƭŀ ƎŜǎǘƛƻƴ Ŝǘ ƭŀ ŎƻƻǊŘƛƴŀǘƛƻƴ ŘΩǳƴ 
{LD Ƴƛǎ Ł ŘƛǎǇƻǎƛǘƛƻƴ ŘŜǎ ŎƻƳƳǳƴŜǎΣ Ƴŀƛǎ ŀǳǎǎƛ ŘŜ ƭŀ ŎƻƳƳǳƴŀǳǘŞ ŘΩŀƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴ 
ǇƻǳǊ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜ ǎŜǎ ŎƻƳǇŞǘŜƴŎŜǎ (achat de logiciel, de bases de données compris).  

 

¶ LƴǎǘǊǳŎǘƛƻƴ ŘŜǎ ŘƻŎǳƳŜƴǘǎ ŘΩǳǊōŀƴƛǎƳŜ ƭƛŞǎ ŀǳ ŘǊƻƛǘ ŘŜǎ ǎƻƭǎ : 
o {ǳǊ ƭΩŀƴŎƛŜƴ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ŘŜ ƭŀ /ƻƳƳǳƴŀǳǘŞ ŘŜ ŎƻƳƳǳƴŜǎ Řǳ tŀȅǎ ŘŜ /ƻǳƭƻƳƳƛŜǊǎ Υ 

¶ Sur le territoire de la CCBM avant fusion au 1er janvier 2017, instruction des 
ǇŜǊƳƛǎ ŘŜ ŎƻƴǎǘǊǳƛǊŜΣ Ŝǘ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜǎ ŘƻŎǳƳŜƴǘǎ ŘΩǳǊōŀƴƛǎƳŜǎ ƭƛŞǎ ŀǳȄ ŘǊƻƛǘǎ 
ŘŜǎ ǎƻƭǎ όŎŜǊǘƛŦƛŎŀǘǎ ŘΩǳǊōŀƴƛǎƳŜ ! Ŝǘ .Σ ŘŞŎƭŀǊŀǘƛƻƴ ǇǊŞŀƭŀōƭŜΣ ǇŜǊƳƛǎ 
ŘΩŀƳŞƴŀƎŜǊύ Ŝǘ ǘǊŀƛǘŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ŎƻƴǘŜƴǘƛŜǳȄ ƭƛŞǎ Ł ŎŜǎ ƛƴǎǘǊǳŎǘƛƻƴǎ Τ Ŝǘ ŎŜ Řŀƴǎ ƭŜ 
cadre dΩǳƴ ǘǊŀƛǘŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ƻǳ ǇŀǊǘƛŜƭ ŘŜ ŎŜǎ ŘƻŎǳƳŜƴǘǎ Şǘŀōƭƛǎ ǇŀǊ 
convention. 

 

¶ aƛǎŜ Ŝƴ ǆǳǾǊŜ ŘŜǎ ǎŎƘŞƳŀǎ ŘΩŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ Ŝǘ ŘŜ ƎŜǎǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩ9ŀǳ ό{!D9{ύ : 
!ƴƛƳŀǘƛƻƴΣ ŞǘǳŘŜǎ Ŝǘ ŎƻƴŎŜǊǘŀǘƛƻƴ Řŀƴǎ ƭŜǎ ŘƻƳŀƛƴŜǎ ŘŜ ƭŀ ǇǊŞǾŜƴǘƛƻƴ ŘŜǎ ǊƛǎǉǳŜǎ ŘΩƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ ŀƛƴǎƛ 
qǳŜ ŘŜ ƭŀ ƎŜǎǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŜŀǳ Ŝǘ ŘŜ ƭŀ ǇǊƻǘŜŎǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ǊŜǎǎƻǳǊŎŜ Ŝƴ Ŝŀǳ Ŝǘ ŘŜǎ ƳƛƭƛŜǳȄ ŀǉǳŀǘƛǉǳŜǎΦ 

 
 

B. Les principes généraux de la législation nationale  

 
{Ŝƭƻƴ ƭΩŀǊǘƛŎƭŜ [Φ млм-н Řǳ /ƻŘŜ ŘŜ ƭΩ¦ǊōŀƴƛǎƳŜ :  
 
 « L'objectif de développement durable vise à satisfaire les besoins de développement et la santé des 
générations présentes sans compromettre la capacité des générations futures à répondre aux leurs. » 
 
« Dans le respect des objectifs du développement durable, l'action des collectivités publiques en matière 
d'urbanisme vise à atteindre les objectifs suivants : 
 
1° L'équilibre entre : 
 
a) Les populations résidant dans les zones urbaines et rurales ; 
 
b) Le renouvellement urbain, le développement urbain maîtrisé, la restructuration des espaces urbanisés, 
la revitalisation des centres urbains et ruraux, la lutte contre l'étalement urbain ; 
 
c) Une utilisation économe des espaces naturels, la préservation des espaces affectés aux activités 
agricoles et forestières et la protection des sites, des milieux et paysages naturels ; 
 
d) La sauvegarde des ensembles urbains et la protection, la conservation et la restauration du patrimoine 
culturel ; 
 
e) Les besoins en matière de mobilité ; 
 
2° La qualité urbaine, architecturale et paysagère, notamment des entrées de ville ; 
 
3° La diversité des fonctions urbaines et rurales et la mixité sociale dans l'habitat, en prévoyant des 
capacités de construction et de réhabilitation suffisantes pour la satisfaction, sans discrimination, des 
besoins présents et futurs de l'ensemble des modes d'habitat, d'activités économiques, touristiques, 
sportives, culturelles et d'intérêt général ainsi que d'équipements publics et d'équipement commercial, 
en tenant compte en particulier des objectifs de répartition géographiquement équilibrée entre emploi, 
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habitat, commerces et services, d'amélioration des performances énergétiques, de développement des 
communications électroniques, de diminution des obligations de déplacements motorisés et de 
développement des transports alternatifs à l'usage individuel de l'automobile ; 
 
4° La sécurité et la salubrité publiques ; 
 
5° La prévention des risques naturels prévisibles, des risques miniers, des risques technologiques, des 
pollutions et des nuisances de toute nature ; 
 
6° La protection des milieux naturels et des paysages, la préservation de la qualité de l'air, de l'eau, du 
sol et du sous-sol, des ressources naturelles, de la biodiversité, des écosystèmes, des espaces verts ainsi 
que la création, la préservation et la remise en bon état des continuités écologiques ; 
 
7° La lutte contre le changement climatique et l'adaptation à ce changement, la réduction des émissions 
de gaz à effet de serre, l'économie des ressources fossiles, la maîtrise de l'énergie et la production 
énergétique à partir de sources renouvelables ; 
 
8° La promotion du principe de conception universelle pour une société inclusive vis-à-vis des personnes 
en situation de handicap ou en perte d'autonomie dans les zones urbaines et rurales.». 
 
Conformément à l'article L.151-2 du Code de l'UrbaƴƛǎƳŜΣ ƭŜ tΦ[Φ¦Φ Řƻƛǘ ƳŜǘǘǊŜ Ŝƴ ǆǳǾǊŜ ƭŜ ǇǊƻƧŜǘ 
ŘϥŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ Ŝǘ ŘŜ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ŘǳǊŀōƭŜ Ŝƴ ŎƻƳǇŀǘƛōƛƭƛǘŞ ŀǾŜŎ ƭŜǎ ǇǊƛƴŎƛǇŜǎ ŘŜ ƭΩŀǊǘƛŎƭŜ [Φ 101-2 du 
Code de l'Urbanisme. 
 

C.  Compatibilité avec les documents supra-communaux 

Le P.L.U. dΩUssy-sur-Marne doit être compatible avec les documents supra communaux suivants. 
 

a) [Ŝ tǊƻƧŜǘ ŘΩƛƴǘŞǊşǘ ƎŞƴŞǊŀƭ όtLDύ 
 
Les projets d'intérêt général (PIG) sont relatifs à des ouvrages, des travaux, des protections présentant 
un caractère d'utilité publique, relevant d'une personne publique ou assimilée ayant la capacité 
d'exproprier (État, Région, Département, Commune, etc.) et ayant fait l'objet de la part de cette 
personne publique d'une délibération ou d'une décision publique. 
 
L'arrêté préfectoral 95 DAE 1 URB n° 62 du 18 mai 1995, modifiant l'arrêté préfectoral 94 DAE 1 URB n° 
95 du 7 décembre 1994, qualifie de PIG, le projet de protection des zones inondables dans la Vallée de la 
Marne. Il convient que les dispositions du PLU respectent les restrictions en matière d'urbanisme 
résultant de ce projet d'intérêt général. 
 

b) Le Schéma Directeur de la Région Île de France 
 
Le Plan LƻŎŀƭ ŘΩUrbanisme dΩUssy-sur-Marne doit être compatible avec le Schéma Directeur de la Région 
Île-de-France (SDRIF). 
 
{ǳƛǘŜ Ł ƭŀ ŘŞŎƛǎƛƻƴΣ Ŝƴ нллпΣ ŘŜ ƭΩŀǎǎŜƳōƭŞŜ ǊŞƎƛƻƴŀƭŜ ŘΩÎle-de-France ŘΩŜƴƎŀƎŜǊ ƭŀ ǊŞǾƛǎƛƻƴ Řǳ {Φ5ΦwΦLC ŘŜ 
1994, un nouveau projet de Schéma Directeur de la Région Île-de-France a vu le jour. Ce projet a été 
arrêté par délibération du Conseil Régional le 25 octobre 2012, puis a été soumis à enquête publique au 
printemps 2013. Le schéma directeur de la région Île-de-France a enfin été adopté par le Conseil 
Régional le 18 octobre 2013 puis ŀǇǇǊƻǳǾŞ ǇŀǊ ƭΩ;ǘŀǘ ǇŀǊ ŘŞŎǊŜǘ ƴϲнлмо-1241 du 27 décembre, publié le 
28 décembre 2013 au Journal officiel. /ŜǘǘŜ ǇǳōƭƛŎŀǘƛƻƴ Ŧŀƛǘ ǎǳƛǘŜ Ł ƭΩŀǾƛǎ ŦŀǾƻǊŀōƭŜΣ ŞƳƛǎ ƭŜ мт ŘŞŎŜƳōǊŜ 
2013 par le ConǎŜƛƭ ŘΩ;ǘŀǘΦ 
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Le schéma directeur vise à renforcer la robustesse de lΩÎle-de-France afin de répondre à trois grands 
défis pour la région, communs aux grandes régions métropolitaines du monde :  
 

¶ La solidarité territoriale (démographique, sociale, logements, emploi, infrastructures, 
ŞǉǳƛǇŜƳŜƴǘǎΧύ 

¶ [ΩŀƴǘƛŎƛǇŀǘƛƻƴ ŘŜǎ Ƴǳǘŀǘƛƻƴǎ ŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘŀƭŜǎ όŎƭƛƳŀǘΣ ŜǎǇŀŎŜǎ ƻǳǾŜǊǘǎΣ ǊŜǎǎƻǳǊŎŜǎ ƴŀǘǳǊŜƭles, 
ōƛƻŘƛǾŜǊǎƛǘŞΣ ǊƛǎǉǳŜǎΣ ƴǳƛǎŀƴŎŜǎΧύ 

¶ [ΩŀǘǘǊŀŎǘƛǾƛǘŞ ŘŜ ƭŀ ǊŞƎƛƻƴ Ŝǘ ƭŀ ŎƻƴǾŜǊǎƛƻƴ ŞŎƻƭƻƎƛǉǳŜ Ŝǘ ǎƻŎƛŀƭŜ ŘŜ ƭΩŞŎƻƴƻƳƛŜ όƳƻƴŘƛŀƭƛǎŀǘƛƻƴΣ 
ŞŎƻƴƻƳƛŜΣ ŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜǎΣ ŘȅƴŀƳƛǉǳŜǎ ǘŜǊǊƛǘƻǊƛŀƭŜǎΣ ƛƴƴƻǾŀǘƛƻƴǎΧύ 

 
 

LES GRANDS OBJECTIFS DU SDRIF 
 
Produire plus de logements dans des quartiers renouvelés 
La production de logements est uƴ ŜƴƧŜǳ ǇǊƛƻǊƛǘŀƛǊŜ ǇƻǳǊ ƭΩOƭŜ-de-France. Le SDRIF vise un objectif de 
ŎƻƴǎǘǊǳŎǘƛƻƴ ŘŜ тл ллл ƭƻƎŜƳŜƴǘǎ ǇŀǊ ŀƴ ŘΩƛŎƛ нлол Ŝǘ ǳƴŜ ǊŞǇŀǊǘƛǘƛƻƴ Ǉƭǳǎ ŞǉǳƛƭƛōǊŞŜ Ŝǘ ŜŦŦicace des 
logements sociaux (objectif non prescriptif de 30 % de logements sociaux). Outre ce chiffre, le SDRIF 
ǇǊŞǾƻƛǘ ǳƴŜ ŀƳŞƭƛƻǊŀǘƛƻƴ ǉǳŀƭƛǘŀǘƛǾŜ Řǳ ǇŀǊŎ ŜȄƛǎǘŀƴǘ ŀŦƛƴ ŘΩŀƳŞƭƛƻǊŜǊ ƭŜǎ ŎƻƴŘƛǘƛƻƴǎ ŘŜ ǾƛŜ ŘŜ ŎƘŀǉǳŜ 
Francilien, dans une ville intense joignant logements, emplois, services, équipements, espaces de 
détente et un réseau de transport performant. 
 
Miser sur des équilibres territoriaux et favoriser la pluralité 
CƻǊǘ Řǳ ŘȅƴŀƳƛǎƳŜ ŘŞƳƻƎǊŀǇƘƛǉǳŜ Ŝǘ ŘŜ ƭŀ ǊƛŎƘŜǎǎŜ ǎƻŎƛŀƭŜ Ŝǘ ŎǳƭǘǳǊŜƭƭŜ ŘŜ ƭΩÎle-de-France, le SDRIF 
porte une attention particulière à la diversité des modes de vie des Franciliens. Le projet régional 
ǇǊŞǾƻƛǘ ƭŜǎ ŎƻƴŘƛǘƛƻƴǎ ŘΩŀŎŎǳŜƛƭ Ŝǘ ŘŜ ǊŞŞǉǳƛƭƛōǊŀƎŜ ŘŜ ƴƻǳǾŜŀǳȄ ƭƻƎŜƳŜƴǘǎ Ŝǘ ŘŜ ƴƻǳǾŜŀǳȄ ŜƳǇƭƻƛǎ Ŝǘ 
vise un objectif de création de 28 ллл ŜƳǇƭƻƛǎ ǇŀǊ ŀƴ ŘΩƛŎƛ нлолΦ [ΩŀŎŎǊƻƛǎǎŜƳŜƴǘ ŞǉǳƛƭƛōǊŞ ŘŜǎ ŦƻƴŎǘƛƻƴǎ 
résidentielles et économiques et le rééquilibrage de ces deuȄ ŎƻƳǇƻǎŀƴǘŜǎ ŜƴǘǊŜ ƭΩ9ǎǘ Ŝǘ ƭΩhǳŜǎǘ ŘŜ ƭΩLƭŜ-
de-CǊŀƴŎŜ ǊŞǇƻƴŘŜƴǘ Ł ƭŀ ƴŞŎŜǎǎƛǘŞ ŘΩǳƴŜ Ǉƭǳǎ ƎǊŀƴŘŜ ƳƛȄƛǘŞ ǎƻŎƛŀƭŜ Ŝǘ ǳǊōŀƛƴŜΦ 
 
Promouvoir des mobilités choisies 
[Ŝ {5wLC ǇǊŞǾƻƛǘΣ Ł ƭΩƘƻǊƛȊƻƴ нлолΣ la fiabilisation et la modernisation du réseau ferré existant et le 
renforcement du maillage du territoire régional par la réalisation du métro automatique du Grand Paris 
9ȄǇǊŜǎǎΣ Ŝǘ ƭΩƻǇǘƛƳƛǎŀǘƛƻƴ Řǳ ǊŞǎŜŀǳ ŘŜ ƳŞǘǊƻs. Il vise également le développement des transports 
collectifs en site propre et le partage de la voirie (voiture, transports en commun, pistes cyclables, voies 
ǇƛŞǘƻƴƴŜǎύΦ [Ŝ {5wLC ŜƴŎƻǳǊŀƎŜ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ ƭŜǎ ƳƻŘŜǎ ŀŎǘƛŦǎ όǾŞƭƻΣ ƳŀǊŎƘŜ Ł ǇƛŜŘΧύ ǇƻǳǊ ǎŜ ŘŞǇƭŀŎŜǊ Ŝƴ 
Île-de-France à travers le réseau de liaisons vertes qui parcourent la région et connectent les territoires 
entre eux. 
 
Maintenir et reconquérir un environnement préservé et vivant 
La région Île-de-France présente des atouts majeurs sur le plan des ressources naturelles et des lieux de 
détente et de respiration pour les Franciliens. Le SDRIF réconcilie aménagement et environnement. Il 
ƭƛƳƛǘŜ ƭŀ ŎƻƴǎƻƳƳŀǘƛƻƴ ŘΩŜǎǇŀŎŜǎ ŀƎǊƛŎƻƭŜǎΣ ōƻƛǎŞǎ Ŝǘ ƴŀǘǳǊŜƭǎ Ŝǘ ǇǊŞǎŜǊǾŜ ƭŜǎ ŜǎǇŀŎŜǎ Ŝƴ ŜŀǳΦ [Ŝ {5wLC 
ǇƻǊǘŜ ƭΩŀƳōƛǘƛƻƴ ŘŜ ŎƻǳǇƭŜǊ la densification des tisǎǳǎ ǳǊōŀƛƴǎ ŜȄƛǎǘŀƴǘǎ ŀǾŜŎ ƭΩŀƳŞƭƛƻǊŀǘƛƻƴ Řǳ ŎŀŘǊŜ ŘŜ 
ǾƛŜ ŀŦƛƴ ŘΩŀŎŎǳŜƛƭƭƛǊ ǘƻǳǎ ƭŜǎ CǊŀƴŎƛƭƛŜƴǎ Řŀƴǎ une ville agréable et apaisée. 
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ORIENTATIONS POUR USSY-SUR-MARNE 
 

La commune est concernée par les destinations et orientations réglementaires suivantes : 
 

¶ Les espaces urbanisés à densifier : " ƭΩƘƻǊƛȊƻƴ нлолΣ Ł ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ ŎƻƳƳǳƴŀƭŜ ƻǳ ƛƴǘŜǊŎƻƳƳǳƴŀƭŜΣ 
est attendue une augmentation minimale de 10 % : 

o De la densité humaine, 
o De ƭŀ ŘŜƴǎƛǘŞ ƳƻȅŜƴƴŜ ŘŜǎ ŜǎǇŀŎŜǎ ŘΩƘŀōƛǘŀǘΦ 

 

¶ Limite de mobilisation du potentiel ŘΩǳǊōŀƴƛǎŀǘƛƻƴ ƻŦŦŜǊǘ ŀǳ ǘƛǘǊŜ ŘŜǎ ǎŜŎǘŜǳǊǎ ŘŜ 
développement à proximité des gares Υ ƛƭ ǎΩŀƎƛǘ ŘŜ ǾŀƭƻǊƛǎŜǊ ƭŜǎ ǎŜŎǘŜǳǊǎ ƭŜǎ ƳƛŜǳȄ ŘŜǎǎŜǊǾƛǎ ǇŀǊ 
ƭŜǎ ǘǊŀƴǎǇƻǊǘǎ ŎƻƭƭŜŎǘƛŦǎΣ ƻǳ ŘŜǾŀƴǘ ƭΩşǘǊŜ Ł ǘŜǊƳŜΣ ŎƻƴŦƻǊƳŞƳŜƴǘ ŀǳȄ ƻōƧŜŎǘƛŦǎ Řǳ {5wLCΦ {ƻƴǘ 
concernés les seŎǘŜǳǊǎ ǎƛǘǳŞǎ Řŀƴǎ ǳƴ Ǌŀȅƻƴ ŘŜ ƭΩƻǊŘǊŜ ŘŜ н ƪƛƭƻƳŝǘǊŜǎ ŀǳǘƻǳǊ ŘΩǳƴŜ ƎŀǊŜΦ Une 
extension urbaine ŘŜ ƭΩƻǊŘǊŜ ŘŜ р ҈ Ŝǎǘ ŀǳǘƻǊƛǎŞŜ Ŝƴ ŎƻƴǘƛƴǳƛǘŞ Řǳ ǘƛǎǎǳ ǳǊōŀƛƴ ƻǴ Ŝǎǘ ƛƳǇƭŀƴǘŞŜ 
la gare.  Ussy-sur-Marne jouxte en effet deux communes (Changis-sur-Marne et La Ferté-sous-
Jouarre) comprenant des gares. 

 

¶ [Ŝǎ ǳƴƛǘŞǎ ŘΩŜǎǇŀŎŜǎ ŀƎǊƛŎƻƭŜǎ ŎƻƘŞǊŜƴǘŜǎ ǎƻƴǘ Ł ǇǊŞǎŜǊǾŜǊΦ Dans les espaces agricoles, hormis 
ƭƻǊǎǉǳŜ ŘŜǎ ŎŀǇŀŎƛǘŞǎ ŘΩǳǊōŀƴƛǎŀǘƛƻƴ ŎŀǊǘƻƎǊŀǇƘƛŞŜǎ ǎƻƴǘ ǇǊŞǾǳŜǎΣ ǎƻƴǘ ŜȄŎƭǳes toutes les 
installations, ouvrages et travaux autres que les constructions et installations nécessaires à 
ƭΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴ ŀƎǊƛŎƻƭŜΦ 
 

Peuvent toutefois être autorisés, ǎƻǳǎ ŎƻƴŘƛǘƛƻƴ ŘŜ ƴŜ Ǉŀǎ ƴǳƛǊŜ Ł ƭΩŀŎǘƛǾƛǘŞ ŀƎǊƛŎƻƭŜ ƻǳ ŘŜ ƴŜ Ǉŀǎ 
remettre en cause sa pérennité :  

o Les installations nécessaires ŀǳ ŎŀǇǘŀƎŜ ŘΩŜŀǳ ǇƻǘŀōƭŜ Τ 
o Les installations de collecte, stockage et premier conditionnement des produits agricoles dont la 
ǇǊƻȄƛƳƛǘŞ Ŝǎǘ ƛƴŘƛǎǇŜƴǎŀōƭŜ Ł ƭΩŀŎǘƛǾƛǘŞ ŀƎǊƛŎƻƭŜ Ŝƴ ŎŀǳǎŜΦ IƻǊǎ ŎŜǎ ŎŀǎΣ ƭŜǎ ƛƴǎǘŀƭƭŀǘƛƻƴǎ ŘŜ 
stockage, de transit et les industries de transformation des produits agricoles doivent 
ǎΩƛƳǇƭŀƴǘŜǊ Řŀƴǎ ŘŜǎ ȊƻƴŜǎ ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞǎ Τ 

o Le ǇŀǎǎŀƎŜ ŘŜǎ ƛƴŦǊŀǎǘǊǳŎǘǳǊŜǎΣ Ł ŎƻƴŘƛǘƛƻƴ ǉǳΩŀǳŎǳƴŜ ŀǳǘǊŜ ǎƻƭǳǘƛƻƴ ƴŜ ǎƻƛǘ ǘŜŎƘƴƛǉǳŜƳŜƴǘ 
possible à un coût raisonnable et que son impact soit limité ; 

o [ΩŜȄǇƭƻƛǘation ŘŜ ŎŀǊǊƛŝǊŜǎΣ Řŀƴǎ ƭŜ ŎŀŘǊŜ ŘΩǳƴŜ ƎŜǎǘƛƻƴ ŘǳǊŀōƭŜ ŘŜǎ ǊŜǎǎƻǳǊŎŜǎ Řǳ ǎƻǳǎ-sol, sous 
réserve de privilégier, en fonction du contexte local et des potentiels du site, le retour à une 
vocation agricole des sols concernés ; 

o À ǘƛǘǊŜ ŜȄŎŜǇǘƛƻƴƴŜƭΣ ƭƻǊǎǉǳΩƛƭs ne peuvent être accueillis dans les espaces urbanisés, des 
ƻǳǾǊŀƎŜǎ Ŝǘ ƛƴǎǘŀƭƭŀǘƛƻƴǎ ƴŞŎŜǎǎŀƛǊŜǎ ŀǳ ǎŜǊǾƛŎŜ ǇǳōƭƛŎ ƻǳ ŘΩƛƴǘŞǊşǘ ŎƻƭƭŜŎǘƛŦ ŘŜ ƴƛǾŜŀǳ 
ƛƴǘŜǊŎƻƳƳǳƴŀƭ ƭƛŞǎ ƴƻǘŀƳƳŜƴǘ ŀǳ ǘǊŀƛǘŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ŘŞŎƘŜǘǎ ǎƻƭƛŘŜǎ ƻǳ ƭƛǉǳƛŘŜǎ ŀƛƴǎƛ ǉǳΩŁ ƭŀ 
ǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴ ŘΩŞƴŜǊgie (notamment, stations électriques, grandes éoliennes, plateformes 
ŘΩŀǇǇǊƻǾƛǎƛƻƴƴŜƳŜƴǘ Ŝǘ ŘŜ ŎƻƴŘƛǘƛƻƴƴŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭŀ ōƛƻƳŀǎǎŜύΦ ¢ƻǳǘŜŦƻƛǎΣ ƭŜǎ ƛƴǎǘŀƭƭŀǘƛƻƴǎ 
photovoltaïques sont interdites au sol dans les espaces agricoles. 

 
[Ŝǎ ŜǎǇŀŎŜǎ Ŝǘ ƭŜǎ ƳƛƭƛŜǳȄ ŘΩƛƴtérêt écologique et paysager présents dans les espaces à dominante 
ŀƎǊƛŎƻƭŜ ŘƻƛǾŜƴǘ şǘǊŜ ƛŘŜƴǘƛŦƛŞǎ Ŝǘ ǇǊŞǎŜǊǾŞǎ ǇŀǊ ƭŜǎ ŘƻŎǳƳŜƴǘǎ ŘΩǳǊōŀƴƛǎƳŜ ƭƻŎŀǳȄΦ 
 

¶ Les espaces boisés et les espaces naturels sont à préserver 
Lorsque les dispositions législatives et réglementaires applicables à ces espaces permettent de 
ƭΩŜƴǾƛǎŀƎŜǊΣ ǇŜǳǾŜƴǘ şǘǊŜ ŀǳǘƻǊƛǎŞǎ Υ 
ü Le ǇŀǎǎŀƎŜ ŘŜǎ ƛƴŦǊŀǎǘǊǳŎǘǳǊŜǎΣ Ł ŎƻƴŘƛǘƛƻƴ ǉǳΩŀǳŎǳƴŜ ŀǳǘǊŜ ǎƻƭǳǘƛƻƴ ƴŜ ǎƻƛǘ ǘŜŎƘƴƛǉǳŜƳŜƴǘ 

possible à un coût raisonnable et que son impact soit limité, notamment par une adaptation de 
ƭΩƻǳǾǊŀƎŜ Ł ǎƻƴ ŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ Ŝǘ ǇŀǊ ƭŜ ǊŞǘŀōƭƛǎǎŜƳŜƴǘ ŘŜ ŎƻƴǘƛƴǳƛǘŞǎ ǇŀǊ ŜȄŜƳǇƭŜ Ŝƴ 
reconstituant un relais avec un massif voisin ; 

ü [ΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴ des carrières, sous réserve de ne pas engager des destructions irréversibles et de 
garantir le retour à une vocation naturelle ou boisée des sols concernés. 



Page 16 

 

5ΩŀǳǘǊŜǎ ǇǊƻƧŜǘǎ ǇŜǳǾŜƴǘ şǘǊŜ ǊŜƴŘǳǎ ǇƻǎǎƛōƭŜǎ Ł ǘƛǘǊŜ ŜȄŎŜǇǘƛƻƴƴŜƭΣ Ŝƴ ƭΩŀōǎŜƴŎŜ ŘŜ ǘƻǳǘ ŀǳǘǊŜ ƭƛŜǳ 
ŘΩƛƳǇƭŀƴǘŀǘƛƻƴΣ ƴƻǘŀƳƳŜƴǘ Řŀƴǎ ƭŜǎ ŜǎǇŀŎŜǎ ǳǊōŀƴƛǎŞǎΣ ǎƻǳǎ ǊŞǎŜǊǾŜ ŘŜǎ ŎƻƳǇŜƴǎŀǘƛƻƴǎ ǇǊévues pour 
les espaces boisés. Les aménagements et constructions doivent être économes en espace et veiller à 
une bonne intégration environnementale et paysagère, notamment par le maintien ou la restauration 
des continuités écologiques. 
Les lisières des espaces boisés doivent être protégées. En dehors des sites urbains constitués, à 
ƭΩŜȄŎƭǳǎƛƻƴ ŘŜǎ ōŃǘƛƳŜƴǘǎ Ł ŘŜǎǘƛƴŀǘƛƻƴ ŀƎǊƛŎƻƭŜΣ ǘƻǳǘŜ ƴƻǳǾŜƭƭŜ ǳǊōŀƴƛǎŀǘƛƻƴ ƴŜ ǇŜǳǘ şǘǊŜ ƛƳǇƭŀƴǘŞŜ 
ǉǳΩŁ ǳƴŜ ŘƛǎǘŀƴŎŜ ŘΩŀǳ Ƴƻƛƴǎ рл ƳŝǘǊŜǎ ŘŜǎ ƭƛǎƛŝǊŜǎ ŘŜǎ ƳŀǎǎƛŦǎ ōƻƛǎŞǎ ŘŜ Ǉƭus de 100 hectares. Un 
ensemble de constructions éparses ne saurait être regardé comme un site urbain constitué. 
Peuvent être autorisés les aménagements et les installations assurant la vocation multifonctionnelle de 
la forêt, à savoir la production forestƛŝǊŜΣ ƭΩŀŎŎǳŜƛƭ Řǳ ǇǳōƭƛŎΣ ƭŜǎ Ƴƛǎǎƛƻƴǎ ŞŎƻƭƻƎƛǉǳŜǎ Ŝǘ ǇŀȅǎŀƎŝǊŜǎΣ Ŝǘ 
notamment : 
ü [ΩŀŎŎŝǎ pour les besoins de la gestion forestière ; 
ü [ΩƛƳǇƭŀƴǘŀǘƛƻƴ des équipements nécessaires au développement économique de la filière bois ; 
ü [ΩŜȄǘŜƴǎƛƻƴ du patrimoine forestier ouvert au public, notamment en secteur périurbain et dans 
ƭŜǎ ǎŜŎǘŜǳǊǎ ŎŀǊŜƴŎŞǎ Řǳ ŎǆǳǊ ŘŜ ƳŞǘǊƻǇƻƭŜΦ 

 

¶ Les espaces en eau : il est impératif de prendre en compte dans les projets de densification et 
ŘΩŜȄǘŜƴǎƛƻƴ ŘŜ ƭΩǳǊōŀƴƛǎŀǘƛƻƴ ƭŀ ǇǊŞǎŜǊǾŀǘƛƻƴ ŘŜǎ Ǌessources et des milieux en eau à long terme, 
au premier rang desquels les ressources stratégiques des grandes nappes (Champigny, Beauce, 
!ƭōƛŜƴ Ŝǘ bŞƻŎƻƳƛŜƴύΦ [ΩǳǊōŀƴƛǎŀǘƛƻƴ Řƻƛǘ ƴƻǘŀƳƳŜƴǘ ǊŜǎǇŜŎǘŜǊ ƭΩŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘ ƴŀǘǳǊŜƭ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ 
ŘΩŜŀǳΣ Ŝƴ ǇŀǊǘƛŎulier dans les fonds de vallée. 

 
La commune dΩUssy-sur-Marne fait partie des « Bourgs, villages et hameaux » définis par le SDRIF. A ce 
titre, ǳƴŜ ŜȄǘŜƴǎƛƻƴ ŘŜ ƭΩǳǊōŀƴƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩƻǊŘǊŜ ŘŜ р % ŘŜ ƭŀ ǎǳǇŜǊŦƛŎƛŜ ŘŜ ƭΩŜǎǇŀŎŜ ǳǊōŀƴƛǎŞ ŎƻƳƳǳƴŀƭ 
est possible.  
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c) Le Schéma de Cohérence territoriale « Marne-Ourcq » 

 
Le Syndicat Mixte Marne-Ourcq a élaboré pour l'ensemble de son territoire un SCoT approuvé le 6 avril 
2017. Ce document servait de cadre de référence aux 41 communes du Pays de l'Ourcq et du Pays 
Fertois dont la commune ŘΩ¦ǎǎȅ-sur-Marne. 
 
Les orientations et objectifs déclinés dans le SCoT « Marne-Ourcq » se déclinaient selon 5 axes : 

¶ OrganiseǊ ƭΩŀǊƳŀǘǳǊŜ ǳǊōŀƛƴŜ Ŝǘ ƭŀ ƳƻōƛƭƛǘŞΣ 

¶ CŀǾƻǊƛǎŜǊ ƭΩŀǘǘǊŀŎǘƛǾƛǘŞ Ŝǘ ƭŜ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜΣ 

¶ wŞŘǳƛǊŜ ƭΩƛƳǇŀŎǘ ŦƻƴŎƛŜǊ ŘŜǎ ǇǊƻƧŜǘǎ ŘŜ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ 

¶ Garantir le bon fonctionnement écologique et paysager en accord avec les projets de 
développement du territoire. 

¶ Gérer durablement les ressources. 
 

Suite à ƭΩƛƴǘŞƎǊŀǘƛƻƴ de communes appartenant à ƭΩŜȄ-Communauté de communes du Pays Fertois, 
dont la commune ŘΩ¦ǎǎȅ-sur-Marne, au sein de la Communauté ŘΩ!ƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴ /ƻǳƭƻƳƳƛŜǊǎ ς Pays 
de Brie, le SCoT « Marne-Ourcq η ƴΩŜǎǘ Ǉƭǳǎ ŜȄŞŎǳǘƻƛǊŜ ǎǳǊ ŎŜǎ-dites communes. 

 
d) Projet de Parc Naturel Régional (PNR) de la Brie et des deux Morin 

 
 

 
 
Les Parcs naturels régionaux sont créés pour protéger et mettre en valeur de grands espaces ruraux 
habités. La commune ŘΩ¦ǎǎȅ-sur-Marne Ŝǎǘ ŎƻƳǇǊƛǎŜ Řŀƴǎ ƭŜ ǇŞǊƛƳŝǘǊŜ Řǳ {ȅƴŘƛŎŀǘ aƛȄǘŜ ŘΩŞǘǳŘŜǎ Ŝǘ 
de Préfiguration du projet de PNR de la Brie et des deux Morin engagé en 2007.  
 
En 2017, une actualisation du projet territorial a été réalisée et une délibération en comité syndical a été 
ǇǊƛǎŜ Ŝƴ ǾǳŜ ŘŜ ǇƻǳǊǎǳƛǾǊŜ ƭŜ ǇǊƻƧŜǘ ŘΩŞŎǊƛǘǳǊŜ ŘŜ ƭŀ ŦǳǘǳǊŜ ŎƘŀǊǘŜ Řǳ tbwΦ  
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Le Préfet de la Région Ile-de-France a formulé un avis favorable au projet de Parc Naturel Régional (PNR) 
Brie et Deux Morin. Cet avis a été transmis au Conseil Régional, porteur du projet avec le syndicat mixte, 
qui pourra ŘŞǎƻǊƳŀƛǎ ŜƴƎŀƎŜǊ ƻŦŦƛŎƛŜƭƭŜƳŜƴǘ ƭŀ ǇǊƻŎŞŘǳǊŜ ŘΩŞƭŀōƻǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ŎƘŀǊǘŜ Řǳ ŦǳǘǳǊ tbwΦ [Ŝ 
vote du conseil régional devait intervenir le 24 Septembre 2020.  
(Source : https://www.pnrbrie2morin.fr).  
 

e) [Ŝ tƭŀƴ ŘŜ 5ŞǇƭŀŎŜƳŜƴǘǎ ¦Ǌōŀƛƴǎ ŘΩÎle-de-France (P.D.U.I.F.)  
 
Le PDU de la Région Île-de-France a été arrêté par arrêté inter préfectoral du 16 février 2012. II définit 
les principes permettant d'organiser les déplacements de personnes, le transport des marchandises, la 
circulation, le stationnement. 
 
!Ŧƛƴ ŘŜ ǊŜǎǇŜŎǘŜǊ ƭŜǎ ǊŞƎƭŜƳŜƴǘŀǘƛƻƴǎ Ŝƴ ƳŀǘƛŝǊŜ ŘŜ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜ ƭΩŀƛǊ Ŝǘ ƭΩŜƴƎŀƎŜƳŜƴǘ ƴŀǘƛƻƴŀƭ ŘŜ ǊŞŘǳƛǊŜ 
ŘŜ нл ҈ ƭŜǎ ŞƳƛǎǎƛƻƴǎ ŘŜ ƎŀȊ Ł ŜŦŦŜǘ ŘŜ ǎŜǊǊŜ ŘΩƛŎƛ нлнлΣ ƭŜ t5¦LC ǾƛǎŜΣ dans un contexte de croissance 
globale des déplacements estimée à 7 % : 

¶ une croissance de 20 % des déplacements en transports collectifs ; 

¶ une croissance de 10 % des déplacements en modes actifs (marche et vélo) ; 

¶ une diminution de 2 % des déplacements en voiture et deux-roues motorisés. 
 
/ŜǘǘŜ ŘƛƳƛƴǳǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩǳǎŀƎŜ ŘŜǎ ƳƻŘŜǎ ƛƴŘƛǾƛŘǳŜƭǎ ƳƻǘƻǊƛǎŞǎ Ŝǎǘ Ŝƴ ƴŜǘǘŜ ǊǳǇǘǳǊŜ ŀǾŜŎ ƭΩŞǾƻƭǳǘƛƻƴ 
ǘŜƴŘŀƴŎƛŜƭƭŜ όƘƻǊǎ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǆǳǾǊŜ ŘŜǎ ƳŜǎǳǊŜǎ Řǳ t5¦LCύ ǉǳƛ ŎƻƴŘǳƛǊŀƛǘ Ł ǳƴŜ ƘŀǳǎǎŜ ŘŜ у ҈ ŘŜ ŎŜǎ 
déplacements. 
[ΩŀƳŞƭƛƻǊŀǘƛƻn de la sécurité routière trouve aussi sa traduction dans le PDUIF avec un objectif de 
réduction de moitié des tués sur les routes franciliennes. 
 
Le document propose une stratégie autour de 9 grands défis, déclinés en 34 actions, qui permettront de 
répondre aux besoins de déplacements à l'horizon 2020, tout en réduisant de 20 % les émissions de gaz 
à effet de serre : 

¶ Construire une ville plus favorable aux déplacements à pied, à vélo et en transports collectifs ; 

¶ Rendre les transports collectifs plus attractifs ; 

¶ wŜŘƻƴƴŜǊ Ł ƭŀ ƳŀǊŎƘŜ ŘŜ ƭΩƛƳǇƻǊǘŀƴŎŜ Řŀƴǎ ƭŀ ŎƘŀƞƴŜ ŘŜ ŘŞǇƭŀŎŜƳŜƴǘǎ ; 

¶ Donner un nouveau souffle à la pratique du vélo ; 

¶ !ƎƛǊ ǎǳǊ ƭŜǎ ŎƻƴŘƛǘƛƻƴǎ ŘΩǳǎŀƎŜ ŘŜǎ ƳƻŘŜǎ ƛƴŘƛǾƛŘǳŜƭǎ ƳƻǘƻǊƛǎŞǎ ; 

¶ Rendre accessible ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜ ƭŀ ŎƘŀƞƴŜ ŘŜ ŘŞǇƭŀŎŜƳŜƴǘǎ ; 

¶ RaǘƛƻƴŀƭƛǎŜǊ ƭΩƻǊƎŀƴƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŦƭǳȄ ŘŜ ƳŀǊŎƘŀƴŘƛǎŜǎ Ŝǘ ŦŀǾƻǊƛǎŜǊ ƭΩǳǎŀƎŜ ŘŜ ƭŀ ǾƻƛŜ ŘΩŜŀǳ Ŝǘ Řǳ 
train ; 

¶ /ƻƴǎǘǊǳƛǊŜ ƭŜ ǎȅǎǘŝƳŜ ŘŜ ƎƻǳǾŜǊƴŀƴŎŜ ǊŜǎǇƻƴǎŀōƛƭƛǎŀƴǘ ƭŜǎ ŀŎǘŜǳǊǎ Řŀƴǎ ƭŀ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǆǳǾǊŜ Řǳ 
nouveau PDUIF ; 

¶ Faire des Franciliens des acteurs responsables de leurs déplacements. 
 
Le PDUIF a identifié 20 gares seine-et-marnaises comme "pôle" dont le contrat de pôle doit fixer les 
aménagements nécessaires à l'amélioration de l'accès de la gare pour les modes de transports (deux-
roues, marche à pied, transports en commun) ainsi que l'information aux voyageurs et l'intermodalité. 
Le PDUIF a aussi inscrit un réseau principal de lignes de bus d'intérêt régional, 13 axes ont été retenus 
en Seine-et-Marne dont 8 lignes du réseau départemental "Seine-et-Marne Express". Chaque axe fait 
l'objet d'un contrat d'axe qui définit des aménagements de voirie visant à améliorer la performance, la 
sécurité et l'accessibilité de la ligne. 
 
!ǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛΣ ƛƭ ƴΩȅ ŀ Ǉŀǎ ŜƴŎƻǊŜ ŘŜ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǆǳǾǊŜ ƭƻŎŀƭŜ Řǳ t5¦LC ǇŀǊ ǳƴ Plan Local de Déplacement 
(PLD) au niveau communal ou intercommunal. 

 
 

 

https://www.pnrbrie2morin.fr/
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f) Le {ŎƘŞƳŀ 5ƛǊŜŎǘŜǳǊ ŘΩ!ƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ Ŝǘ ŘŜ DŜǎǘƛƻƴ ŘŜǎ 9aux (SDAGE) 
 

 
Le P.L.U. doit être compatible avec les orientations fondamentales d'une gestion équilibrée de la 
ressource en eau et les objectifs de qualité et de quantité des eaux définis par le Schéma Directeur 
d'Aménagement et de Gestion des Eaux (S.D.A.G.E.). Le S.D.A.G.E. est un outil de l'aménagement du 
territoire visant à obtenir les conditions d'une meilleure économie de la ressource en eau et le respect 
du milieu aquatique tout en assurant le développement économique et humain. Le S.D.A.G.E. développe 
les grandes orientations sectorielles relatives à la gestion de la ressource en eau à l'échelle des vallées 
fluviales. 
 
[Ŝ ǎŎƘŞƳŀ ŘƛǊŜŎǘŜǳǊ ŘΩŀƳŞƴagement et de gestion des eaux (SDAGE) réglementairement en vigueur est 
le SDAGE 2010-2015 ǎǳƛǘŜ Ł ƭΩŀƴƴǳƭŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŀǊǊşǘŞ Řǳ мŜǊ ŘŞŎŜƳōǊŜ нлмр ŀŘƻǇǘŀƴǘ ƭŜ {5!D9 Řǳ ōŀǎǎƛƴ 
ŘŜ ƭŀ {ŜƛƴŜ Ŝǘ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ŎƾǘƛŜǊǎ ƴƻǊƳŀƴŘǎ нлмс-2021 et arrêtant le programme de mesures (PDM) 
2016-2021. 
 
[Ωŀƴƴǳƭŀǘƛƻƴ ŀ ŞǘŞ ǇǊƻƴƻƴŎŞŜ ǇŀǊ ƧǳƎŜƳŜƴǘǎ Ŝƴ ŘŀǘŜ ŘŜǎ мф Ŝǘ нс ŘŞŎŜƳōǊŜ нлму Řǳ ¢Ǌƛōǳƴŀƭ 
ŀŘƳƛƴƛǎǘǊŀǘƛŦ ŘŜ tŀǊƛǎΣ Ł ƭŀ ŘŜƳŀƴŘŜ ŘΩ¦bL/9a ǊŞƎƛƻƴŀƭŜǎΣ ŘŜ ŎƘŀƳōǊŜǎ ŘŞǇŀǊǘŜƳŜƴǘŀƭŜǎ Ŝǘ ǊŞgionales 
ŘΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜΣ ŀƛƴǎƛ ǉǳŜ ŘŜ ŦŞŘŞǊŀǘƛƻƴǎ ŘŞǇŀǊǘŜƳŜƴǘŀƭŜǎ Ŝǘ ǊŞƎƛƻƴŀƭŜǎ ŘŜǎ ǎȅƴŘƛŎŀǘǎ ŘΩexploitants 
agricoles. 
 
[Ωŀƴƴǳƭŀǘƛƻƴ Ŝǎǘ ŦƻƴŘŞŜ ǎǳǊ ƭΩƛǊǊŞƎǳƭŀǊƛǘŞ ŘŜ ƭΩŀǾƛǎ ŘŜ ƭΩŀǳǘƻǊƛǘŞ ŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘŀƭŜΦ 9ƴ ŜŦŦŜǘΣ Ł ƭΩŞǇƻǉǳŜΣ ƭŜ 
préfet coordonnateur de bassin, qui a approuvé le SDAGE, a également signŞ ƭΩŀǾƛǎ ŘŜ ƭΩŀǳǘƻǊƛǘŞ 
environnementale, en application du droit national en vigueur. Cette organisation administrative a, 
ŘŜǇǳƛǎΣ ŞǘŞ ƧǳƎŞŜ ƴƻƴ ŎƻƴŦƻǊƳŜ ŀǳ ǇǊƛƴŎƛǇŜ ŘΩƛƴŘŞǇŜƴŘŀƴŎŜ ŘŜ ƭΩŀǳǘƻǊƛǘŞ ŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘŀƭŜ ǇǊŞǾǳ ǇŀǊ la 
directive européenne relative à ƭΩŞǾŀƭǳŀǘƛƻƴ ŘŜǎ Ǉƭŀƴǎ Ŝǘ ǇǊƻƎǊŀƳƳŜǎΦ 
 
[Ŝ ƧǳƎŜƳŜƴǘ ŘΩŀƴƴǳƭŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŀǊǊşǘŞ ǇǊŞŦŜŎǘƻǊŀƭ Řǳ мŜǊ ŘŞŎŜƳōǊŜ нлмр ǊŜƳŜǘ ŜȄǇǊŜǎǎŞment en vigueur 
ƭΩŀǊǊşǘŞ Řǳ нл ƴƻǾŜƳōǊŜ нллф ŀǇǇǊƻǳǾŀƴǘ ƭŜ {5!D9 нлмл-2015. Le SDAGE 2010-2015 est donc 
ŀǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛ ǊŞƎƭŜƳŜƴǘŀƛǊŜƳŜƴt en vigueur et applicable selon ce jugement. 
 
Pour rappel, ses objectifs étaient les suivants : 
 

1. Diminuer les pollutions ponctuelles des milieux par les polluants classiques  
2. Diminuer les pollutions diffuses des milieux aquatiques  
3. Réduire les pollutions des milieux aquatiques par les substances dangereuses  
4. Réduire les pollutions microbiologiques des milieux  
5. Protéger les captages d'eau pour l'alimentation en eau potable actuelle et future  
6. Protéger et restaurer les milieux aquatiques humides  
7. Gérer la rareté de la ressource en eau  
8.  Limiter et prévenir le risque d'inondation  
9.  Acquérir et partager les connaissances  
10. 5ŞǾŜƭƻǇǇŜǊ ƭŀ ƎƻǳǾŜǊƴŀƴŎŜ Ŝǘ ƭΩŀƴŀƭȅǎŜ ŞŎƻƴƻƳƛǉǳŜ  

 
 

g) Le SŎƘŞƳŀ ŘΩAménagement et de Gestion des Eaux (SAGE) 
 
La commune ŘΩ¦ǎǎȅ-sur-Marne ƴΩŜǎǘ Ǉŀǎ concernée par un SAGE.  
 

http://www.eau-seine-normandie.fr/index.php?id=6134
http://www.eau-seine-normandie.fr/index.php?id=6152
http://www.eau-seine-normandie.fr/index.php?id=6150
http://www.eau-seine-normandie.fr/index.php?id=6148
http://www.eau-seine-normandie.fr/index.php?id=6146
http://www.eau-seine-normandie.fr/index.php?id=6144
http://www.eau-seine-normandie.fr/index.php?id=6142
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D. Prise en compte des documents supra-communaux 

Le P.L.U. doit prendre en compte les documents supra communaux suivants. 
 
 

a) [Ŝ {ŎƘŞƳŀ 5ŞǇŀǊǘŜƳŜƴǘŀƭ ŘΩ!ŎŎǳŜƛƭ Ŝǘ ŘΩIŀōƛǘŀǘ ŘŜǎ DŜƴǎ Řǳ 
Voyage (SDAGV) 

 
La loi du 31 mai 1990, modifiée le р ƧǳƛƭƭŜǘ нллл Ǿƛǎŀƴǘ Ł ƭŀ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǆǳǾǊŜ Řǳ ŘǊƻƛǘ ŀǳ ƭƻƎŜƳŜƴǘΣ ŘƛǘŜ ƭƻƛ 
Besson, a imposé aux départements d'établir des schémas départementaux prévoyant « les conditions 
d'accueil spécifiques des gens du voyage » et a obligé les communes de plus de 5 000 habitants à 
réserver aux gens du voyage des terrains aménagés sous réserve de dispositions contraires au schéma 
départemental. 
 
/Ŝǎ ŀƛǊŜǎ ŘΩŀŎŎǳŜƛƭ ƻƴǘ ǇƻǳǊ ǾƻŎŀǘƛƻƴ ƭŜ ǎŞƧƻǳǊ ŘŜǎ ƎŜƴǎ Řǳ ǾƻȅŀƎŜ ŘŜ ǉǳŜƭǉǳŜǎ ƧƻǳǊǎ Ł ǉǳŜƭǉǳŜǎ Ƴƻƛǎ Ŝǘ 
doivent permettre à ces familles itinérantes de trouver un terrain digne et apte à les recevoir. Ils y 
trouveront des équipements sanitaires et de confort nécessaire à leurs besoins quotidiens. Par ailleurs, 
ŎŜǎ ŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘǎ ŘƻƛǾŜƴǘ ŦŀŎƛƭƛǘŜǊ ƭΩƛƴǘŞƎration des familles dans la vie communale en laissant le libre 
ŎƘƻƛȄ ŘŜ ƭΩƛǘƛƴŞǊŀƴŎŜ ƻǳ ŘŜ ƭŀ ǎŞŘŜƴǘŀǊƛǎŀǘƛƻƴΦ 
 
[Ŝ {ŎƘŞƳŀ 5ŞǇŀǊǘŜƳŜƴǘŀƭ ŘΩ!ŎŎǳŜƛƭ ŘŜǎ DŜƴǎ Řǳ ±ƻȅŀƎŜ Ŝǎǘ ŞƭŀōƻǊŞ ŎƻƴƧƻƛƴǘŜƳŜƴǘ ǇŀǊ ƭŜ tǊŞŦŜǘ Ŝǘ ƭŜ 
Conseil gŞƴŞǊŀƭΦ Lƭ ǇǊŜǎŎǊƛǘΣ ŀǳ Ǿǳ ŘΩǳƴŜ ŞǾŀƭǳŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ōŜǎƻƛƴǎΣ ƭŜǎ ŀƛǊŜǎ ŘΩŀŎŎǳŜƛƭ Ł ǊŞŀƭƛǎŜǊ Ŝǘ Ł 
ǊŞƘŀōƛƭƛǘŜǊΣ ƭŜǳǊ ŘŜǎǘƛƴŀǘƛƻƴΣ ƭŜǳǊ ŎŀǇŀŎƛǘŞ Ŝǘ ƭŜǎ ŎƻƳƳǳƴŜǎ ŘΩƛƳǇƭŀƴǘŀǘƛƻƴ Ŝǘ ŘŞŦƛƴƛǘ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ ƭŀ 
nature des actions à caractère social nécessaires aux populations concernées. Ce document a été 
approuvé en 2013 pour la période 2013-2019. 
 
[Ŝǎ ŀƛǊŜǎ ŘΩŀŎŎǳŜƛƭ ŘƻƛǾŜƴǘ ǊŞǇƻƴŘǊŜ ŀǳȄ ōŜǎƻƛƴǎ ŘŜ ǎŞƧƻǳǊǎ Ŝǘ ŘŜ ǊŀǎǎŜƳōƭŜƳŜƴǘǎ Υ 

¶ Les aires de séjour sont destinées aux gens du voyage itinérants dont les durées de séjour dans 
ǳƴ ƳşƳŜ ƭƛŜǳ ǎƻƴǘ ǾŀǊƛŀōƭŜǎ Ŝǘ ǇŜǳǾŜƴǘ ŀƭƭŜǊ ǇŀǊŦƻƛǎ ƧǳǎǉǳΩŁ Ǉƭǳǎieurs mois. Le règlement 
ƛƴǘŞǊƛŜǳǊ ŘŜ ŎƘŀǉǳŜ ŀƛǊŜΣ ŀǳ Ǿǳ ŘŜ ƭΩŞǾŀƭǳŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ōŜǎƻƛƴǎ Ŝǘ ŘŜǎ ŘƛǎǇƻǎƛǘƛƻƴǎ Řǳ ǎŎƘŞƳŀΣ ŦƛȄŜ ƭŀ 
durée de séjour maximum autorisée, 

¶ Les aires de grand passage sont réservées aux rassemblements de 50 à 200 caravanes environ. 
Leur ŘǳǊŞŜ ŘŜ ǎǘŀǘƛƻƴƴŜƳŜƴǘ Ŝǎǘ ƭŜ Ǉƭǳǎ ǎƻǳǾŜƴǘ ŘΩǳƴŜ ǎŜƳŀƛƴŜΦ [ŜǳǊǎ ƳƻǘƛŦǎ ǇŜǳǾŜƴǘ şǘǊŜ 
culturels, familiaux et économiques. 

 
La Seine-et-Marne dont fait partie Ussy-sur-Marne est couverte depuis 2003 par un Schéma 
5ŞǇŀǊǘŜƳŜƴǘŀƭ ŘΩ!ŎŎǳŜƛƭ Ŝǘ ŘΩƘŀōƛǘŀǘ ŘŜǎ DŜƴǎ du Voyage. Conformément à la législation, ce schéma a 
ŞǘŞ ǊŞǾƛǎŞ Ŝǘ ŀ Ŧŀƛǘ ƭΩƻōƧŜǘ ŘΩǳƴŜ ƴƻǳǾŜƭƭŜ ŀǇǇǊƻōŀǘƛƻƴ Ŝƴ ŘŀǘŜ Řǳ н0 décembre 2013.  
 
La commune ne dispose pas d'une aire d'accueil des gens du voyage et n'est pas tenue de prévoir ce 
type de terrain sur son territoire car elle affiche une population inférieure à 5 000 habitants et le 
schéma départemental n'y prévoit pas de disposition particulière. 
 
En outre, l'intercommunalité bénéficie de la compétence en la matière. 
 
 

b) Le Schéma Régional de Cohérence Ecologique (SRCE) 

/ΩŜǎǘ ǳƴ ŘƻŎǳƳŜƴǘ ŎŀŘǊŜΣ ƛƴǎǘŀǳǊŞ ǇŀǊ ƭŀ ƭƻƛ DǊŜƴŜƭƭŜ нΣ ǇƻǳǊ ƭŀ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǆǳǾǊŜ des trames verte et bleue 
dont les SCoT et les PLU doivent tenir compte. 

Le Schéma Régional de Cohérence ÉŎƻƭƻƎƛǉǳŜ ŘΩÎle-de-France a été approuvé par le Conseil Régional le 
26 septembre 2013 et adopté par le préfet de la région Île-de-France le 21 octobre 2013. 
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Le schéma régional de cohérence écologique est le volet régional de la trame verte et bleue. Il a pour 
objet principal la préservation et la remise en bon état des continuités écologiques. À ce titre : 

¶ Il identifie les composantes de la trame verte et bleue (réservoirs de biodiversité, corridors 
ŞŎƻƭƻƎƛǉǳŜǎΣ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Ŝǘ ŎŀƴŀǳȄΣ ƻōǎǘŀŎƭŜǎ ŀǳ ŦƻƴŎǘƛƻƴƴŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ŎƻƴǘƛƴǳƛǘŞǎ ŞŎƻƭƻƎƛǉǳŜǎύ ; 

¶ Il identifie les enjeux régionaux de préservation et de restauration des continuités écologiques, 
Ŝǘ ŘŞŦƛƴƛǘ ƭŜǎ ǇǊƛƻǊƛǘŞǎ ǊŞƎƛƻƴŀƭŜǎ Řŀƴǎ ǳƴ Ǉƭŀƴ ŘΩŀŎǘƛƻƴ ǎǘǊŀǘŞƎƛǉǳŜ ; 

¶ Iƭ ǇǊƻǇƻǎŜ ƭŜǎ ƻǳǘƛƭǎ ŀŘŀǇǘŞǎ ǇƻǳǊ ƭŀ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǆǳǾǊŜ ŘŜ ŎŜ Ǉƭŀƴ ŘΩŀŎǘƛƻƴΦ 

La commune ŘΩ¦ǎǎȅ-sur-Marne est concernée par le SRC9 ŘΩÎle-de-France. Ce SRCE est présenté plus en 
détail dans le chapitre II.B.b du présent rapport. 

5ΩŀǇǊŝǎ ƭŜ {w/9Σ ƭŜǎ ȊƻƴŜǎ ƘǳƳƛŘŜǎ Ŝǘ ōƻƛǎŜƳŜƴǘǎ ŘŜ ƭŀ ǾŀƭƭŞŜ ŘŜ ƭŀ aŀǊƴŜ ǎƻƴǘ ǳƴ ǎŜŎǘŜǳǊ ŘΩƛƳǇƻǊǘŀƴŎŜ 
régionale, voire interrégionŀƭŜΦ Lƭ ŎƻƴǾƛŜƴǘ ŘƻƴŎ ŘŜ ƭŜǎ ƳŀƛƴǘŜƴƛǊ ŀǳ ƳŀȄƛƳǳƳ Ŝƴ ƭΩŞǘŀǘΣ Ŝǘ Ł ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ 
ŎƻƳƳǳƴŀƭŜ ŘŜ ǇŜǊƳŜǘǘǊŜ ƭΩǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ aŀǊƴŜ Ŝǘ ŘŜ ǎŜǎ ōŜǊƎŜǎ ŎƻƳƳŜ ǎǳǇǇƻǊǘ ǇƻǳǊ ƭŀ ¢ǊŀƳŜ ±ŜǊǘŜ 
et Bleue en assurant la préservation des milieux et en réalisant des actions en faveur de la biodiversité.  
 
[Ŝǎ ƛƭŜǎ ōƻƛǎŞŜǎ ŘŜ ƭŀ ŎƻƳƳǳƴŜ ŘΩ¦ǎǎȅ-sur-Marne sont particulièrement concernées par ce document 
qui les détaille dans le chapitre 3.2.6 du Tome II, concernant la Vallée de la Marne. 

 

E. Documents de référence impactant le PLU 

 
a) Le Schéma Régional Climat Air Énergie (SRCAE) 

 
[Ŝ {w/!9 ŎƻƴǎǘƛǘǳŜ ƭŜ ŎŀŘǊŜ ŘŜ ǊŞŦŞǊŜƴŎŜ ǊŞƎƛƻƴŀƭ Ŝƴ ƳŀǘƛŝǊŜ ŘΩŞƴŜǊƎƛŜ Ŝǘ ŘŜ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜ ƭΩŀƛǊΦ Lƭ ŀ ŞǘŞ 
approuvé par le Conseil régional le 23 novembre 2012 et arrêté par le Préfet de région le 14 décembre 
2012. 
 
Le SRCAE fixe 17 objectifs et 58 orientations stratégiques pour le territoire régional en matière de 
ǊŞŘǳŎǘƛƻƴ ŘŜǎ ŎƻƴǎƻƳƳŀǘƛƻƴǎ ŘΩŞƴŜǊƎƛŜ Ŝǘ ŘŜǎ ŞƳƛǎǎƛƻƴǎ ŘŜ ƎŀȊ Ł ŜŦŦŜǘ ŘŜ ǎŜǊǊŜΣ ŘΩŀƳŞƭƛƻǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ 
ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜ ƭΩŀƛǊΣ ŘŜ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ŞƴŜǊƎƛŜǎ ǊŜƴƻǳǾŜƭŀōƭŜǎ Ŝǘ ŘΩŀŘŀǇǘŀǘƛƻƴ ŀǳȄ ŜŦŦŜǘǎ Řǳ 
changement climatique. 
 
Le SRCAE définit les trois grandes priorités régionales pour 2020 : 

¶ Le ǊŜƴŦƻǊŎŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭΩefficacité énergétique des bâtiments avec un objectif de doublement du 
rythme des réhabilitations dans le tertiaire et de triplement dans le résidentiel, 

¶ Le développement du chauffage urbain alimenté par des énergies renouvelables et de 
ǊŞŎǳǇŞǊŀǘƛƻƴΣ ŀǾŜŎ ǳƴ ƻōƧŜŎǘƛŦ ŘΩŀugmentation de 40 % du nombre équivalent aux logements 
raccordés, 

¶ La réduction de 20 % des émissions de gaz à effet de serre du trafic routier, combinée à une 
forte baisse des émissions de polluants atmosphériques όǇŀǊǘƛŎǳƭŜǎ ŦƛƴŜǎΣ ŘƛƻȄȅŘŜ ŘΩŀȊƻǘŜύΦ 

 
Le SRCAE prend en compte les enjeux : 

¶ Environnementaux, pour limiter l'ampleur du changement climatique, 

¶ Sociaux, pour réduire la précarité énergétique, 

¶ Économiques, pour baisser les fractures énergétiques liées aux consommations de combustibles 
fossiles et améliorer la balance commerciale française, 

¶ Industriels, pour développer des filières créaǘǊƛŎŜǎ ŘΩŜƳǇƭƻƛǎ ƭƻŎŀǳȄΣ Ŝƴ ǇŀǊǘƛŎǳƭƛŜǊ dans la 
rénovation des bâtiments et le développement des énergies nouvelles, 

¶ Sanitaires, pour réduire les conséquences néfastes de la pollution atmosphérique. 
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Le SRCAE constitue non seulement le cadre de référence rŞƎƛƻƴŀƭ Ŝƴ ƳŀǘƛŝǊŜ ŘΩŞƴŜǊƎƛŜ Ŝǘ ŘŜ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜ 
ƭΩŀƛǊ, mais aussi une boîte à outils pour aider les collectivités à définir les actions concrètes à mener sur 
leurs territoires, dans le cadre des Plans Climat Air Énergie Territoriaux. 
 

b) Le Plan Climat Air Énergie Territorial (PCAET) 
 
Un Plan Climat Air Énergie Territorial est un projet de développement durable qui a pour but de lutter 
ŎƻƴǘǊŜ ƭŜ ŎƘŀƴƎŜƳŜƴǘ ŎƭƛƳŀǘƛǉǳŜ ǇŀǊ ǳƴŜ ŀŘŀǇǘŀǘƛƻƴ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜΦ /Ŝ ǇǊƻƧŜǘ ǎΩƛƴǎŎǊƛǘ Řŀƴǎ ƭŀ ǇǊƻǘŜŎǘƛƻƴ 
ŘΩŜƴƧŜǳȄ ŀǳǎǎƛ ǾŀǊƛŞǎ ǉue des enjeux sociaux, économiques et environnementaux.  
 
Il est obligatoire pour : 

¶ Les ǊŞƎƛƻƴǎΣ ǎƛ ŜƭƭŜǎ ƴŜ ƭΩƻƴǘ Ǉŀǎ ƛƴǘŞƎǊŞ Řŀƴǎ ǳƴ {w/!9Σ 

¶ Les ŘŞǇŀǊǘŜƳŜƴǘǎΣ ƭŜǎ ŎƻƳƳǳƴŀǳǘŞǎ ǳǊōŀƛƴŜǎΣ ƭŜǎ ŎƻƳƳǳƴŀǳǘŞǎ ŘΩŀƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴ ŀƛƴǎƛ ǉǳŜ ƭŜǎ 
communes et les communautés de communes de plus de 50 000 habitants. 

¦ƴŜ ŘŞƳŀǊŎƘŜ ǾƻƭƻƴǘŀƛǊŜ ŘΩŀŘƻǇǘƛƻƴ ŘΩǳƴ t/9¢ ǇƻǳǊ ƭŜǎ ŎƻƳƳǳƴŜǎ ƻǳ 9t/L ŘŜ Ƴƻƛƴǎ de 50 000 
habitants et les syndicats mixtes reste possible. 
 
Le Conseil général de Seine-et-Marne a lancé l'étude de son PCET (ancien nom du PCAET) en décembre 
нллу Ŝǘ ƭΩŀ ŀǇǇǊƻǳǾŞ Ŝƴ ǎŜǇǘŜƳōǊŜ нлмлΦ Lƭ ŎƻǳǾǊŜ ƭŀ ǘƻǘŀƭƛǘŞ Řǳ ŘŞǇŀǊǘŜƳŜƴǘΦ  
[Ŝǎ Ǉƭŀƴǎ ŘΩŀŎǘƛƻƴ ǎƻƴǘ ǊŞǾƛǎŞǎ ǊŞƎǳƭƛŝǊŜƳŜƴǘ όнлмм ; 2012/2013 ; 2014/2015).  
Ce Plan Climat revisite les modes de fonctionnement de la collectivité et vise également à mobiliser 
l'ensemble des acteurs du territoire seine-et-ƳŀǊƴŀƛǎΦ Lƭ ǎΩŀƎƛǘ ŘΩŀōƻǊŘŜǊ ŎŜǘǘŜ ǇǊƻōƭŞƳŀǘƛǉǳŜ ǎƻǳǎ ŘŜǳȄ 
angles complémentaires :  

¶ 5ΩǳƴŜ part la réduction des émissions de gaz à effet de serre (volet atténuation), 

¶ 5ΩŀǳǘǊŜ paǊǘ ƭΩŀƴǘƛŎƛǇŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŎƻƴǎŞǉǳŜƴŎŜǎ Řǳ ŎƘŀƴƎŜƳŜƴǘ ŎƭƛƳŀǘƛǉǳŜ ŀǾŜŎ ƭŀ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǇƭŀŎŜ 
ŘΩŀŎǘƛƻƴǎ ǇƻǳǊ ƳƛƴƛƳƛǎŜǊ ƭŜǎ ƛƳǇŀŎǘǎ ǎƻŎƛƻ-économiques et environnementaux correspondants 
(volet adaptation). 

 
5ƻŎǳƳŜƴǘ ǎǘǊŀǘŞƎƛǉǳŜ ǇƻǳǊ ǊŞǇƻƴŘǊŜ Ł ƭΩŜƴƧŜǳ Řǳ ŎƘŀƴƎŜƳŜƴǘ ŎƭƛƳatique, le Plan Climat Énergie 
ƻǊƛŜƴǘŜ ƭΩŀŎǘƛƻƴ Řǳ 5ŞǇŀǊǘŜƳŜƴǘ ǾŜǊǎ п ƎǊŀƴŘǎ ƻōƧŜŎǘƛŦǎ :  

¶ Réduire ses émissions de gaz à effet de serre (ou mitigation) 

¶ Lutter contre sa vulnérabilité énergétique, 

¶ Faire évoluer ses services et politiques pour renforcer le tŜǊǊƛǘƻƛǊŜ Ŝǘ ƭΩŀŘŀǇǘŜǊ ŀǳȄ ƛƳǇŀŎǘǎ Řǳ 
changement climatique pour en atténuer les effets néfastes, 

¶ Partager ces objectifs avec les parties prenantes du territoire afin de les mobiliser et de les 
inciter à agir. 

La dernière délibération relative au Plan climat, adoptée en séance du 27 juin 2014, comprend : 

¶ Le Ǉƭŀƴ ŘΩŀŎǘƛƻƴǎ нлмпκнлмр Řǳ tƭŀƴ ŎƭƛƳŀǘ 

¶ Le ōƛƭŀƴ Řǳ Ǉƭŀƴ ŘΩŀŎǘƛƻƴǎ нлмнκнлмо 

¶ Le ōƛƭŀƴ ŘŜǎ ŞƳƛǎǎƛƻƴǎ ŘŜ ƎŀȊ Ł ŜŦŦŜǘ ŘŜ ǎŜǊǊŜ ŘŜ ƭΩŀŘƳƛƴƛǎǘǊŀǘƛƻƴ ŘŞǇŀǊǘŜƳŜƴǘŀƭŜ  

 
c) Le Plan de Protectƛƻƴ ŘŜ ƭΩ!ǘƳƻǎǇƘŝǊŜ όtt!ύ ŘΩÎle-de-France 

 
[Ŝǎ tƭŀƴǎ ŘŜ tǊƻǘŜŎǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩ!ǘƳƻǎǇƘŝǊŜ όtt!ύ ŘŞŦƛƴƛǎǎŜƴǘ ƭŜǎ ƻōƧŜŎǘƛŦǎ Ŝǘ ƭŜǎ ƳŜǎǳǊŜǎΣ ǊŞƎƭŜƳŜƴǘŀƛǊŜǎ 
ƻǳ ǇƻǊǘŞǎ ǇŀǊ ƭŜǎ ŀŎǘŜǳǊǎ ƭƻŎŀǳȄΣ ǇŜǊƳŜǘǘŀƴǘ ŘŜ ǊŀƳŜƴŜǊΣ Ł ƭΩƛƴǘŞǊƛŜǳǊ ŘŜǎ ŀƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴǎ ŘŜ Ǉƭǳǎ ŘŜ 
250 000 habitants et des zones où les valeurs limites réglementaires sont dépassées ou risquent de 
ƭΩşǘǊŜΣ ƭŜǎ ŎƻƴŎŜƴǘǊŀǘƛƻƴǎ Ŝƴ Ǉƻƭƭǳŀƴǘǎ ŀǘƳƻǎǇƘŞǊƛǉǳŜǎ Ł ǳƴ ƴƛǾŜŀǳ ƛƴŦŞǊƛŜǳǊ ŀǳȄ ǾŀƭŜǳǊǎ ƭƛƳƛǘŜǎ 
réglementaires. 
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[Ŝ ŘƛǎǇƻǎƛǘƛŦ ŘŜǎ Ǉƭŀƴǎ ŘŜ ǇǊƻǘŜŎǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŀǘƳƻǎǇƘŝǊŜ Ŝǎǘ ǊŞƎƛ ǇŀǊ ƭŜ /ƻŘŜ ŘŜ ƭΩ9ƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ όŀǊǘƛŎƭŜǎ [Φ 
222-4 à L. 222-7 et R. 222-13 à R. 222-36). 
 
[Ŝǎ Ǉƭŀƴǎ ŘŜ ǇǊƻǘŜŎǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŀǘƳƻǎǇƘŝǊŜ Υ 

¶ Rassemblent ƭŜǎ ƛƴŦƻǊƳŀǘƛƻƴǎ ƴŞŎŜǎǎŀƛǊŜǎ Ł ƭΩƛƴǾŜƴǘŀƛǊŜ Ŝǘ Ł ƭΩŞǾŀƭǳŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜ ƭΩŀƛǊ ŘŜ 
la zone considérée, 

¶ Énumèrent les princƛǇŀƭŜǎ ƳŜǎǳǊŜǎΣ ǇǊŞǾŜƴǘƛǾŜǎ Ŝǘ ŎƻǊǊŜŎǘƛǾŜǎΣ ŘΩŀǇǇƭƛŎŀǘƛƻƴ ǘŜƳǇƻǊŀƛǊŜ ƻǳ 
permanente, devant être prises, en vue de réduire les émissions des sources fixes et mobiles de 
Ǉƻƭƭǳŀƴǘǎ ŀǘƳƻǎǇƘŞǊƛǉǳŜǎΣ ŘΩǳǘƛƭƛǎŜǊ ƭΩŞƴŜǊƎƛŜ ŘŜ ƳŀƴƛŝǊŜ ǊŀǘƛƻƴƴŜƭƭŜ Ŝǘ ŘΩŀǘǘŜƛƴŘǊŜ ƭŜǎ objectifs 
fixés par la réglementation nationale, 

¶  Fixent ƭŜǎ ƳŜǎǳǊŜǎ ǇŞǊŜƴƴŜǎ ŘΩŀǇǇƭƛŎŀǘƛƻƴ ǇŜǊƳŀƴŜƴǘŜ Ŝǘ ƭŜǎ ƳŜǎǳǊŜǎ ŘΩǳǊƎŜƴŎŜ ŘΩŀǇǇƭƛŎŀǘƛƻƴ 
temporaire afin de réduire de façon chronique les pollutions atmosphériques, 

¶ Comportent un volet définissant les ƳƻŘŀƭƛǘŞǎ ŘŜ ŘŞŎƭŜƴŎƘŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭŀ ǇǊƻŎŞŘǳǊŜ ŘΩŀƭŜǊǘŜΣ Ŝƴ 
ƛƴŎƭǳŀƴǘ ƭŜǎ ƛƴŘƛŎŀǘƛƻƴǎ ǊŜƭŀǘƛǾŜǎ ŀǳȄ ǇǊƛƴŎƛǇŀƭŜǎ ƳŜǎǳǊŜǎ ŘΩǳǊƎŜƴŎŜ ŎƻƴŎŜǊƴŀƴǘ ƭŜǎ ǎƻǳǊŎŜǎ ŦƛȄŜǎ 
Ŝǘ ƳƻōƛƭŜǎ ǎǳǎŎŜǇǘƛōƭŜǎ ŘΩşǘǊŜ ǇǊƛǎŜǎΣ Ł ƭŀ ŦǊŞǉǳŜƴŎŜ ǇǊŞǾƛǎƛōƭŜ ŘŜǎ ŘŞŎƭŜƴŎƘŜƳŜƴǘǎΣ ŀǳȄ 
conditions dans lesquelles les exploitants des sources fixes sont informés et aux conditions 
ŘΩƛƴŦƻǊƳŀǘƛƻƴ Řǳ ǇǳōƭƛŎΦ 

 
[Ŝ Ǉƭŀƴ ŘŜ ǇǊƻǘŜŎǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŀǘƳƻǎǇƘŝǊŜΣ ŀǇǇǊƻǳǾŞ ǇŀǊ ŀǊǊşǘŞ ǇǊŞŦŜŎǘƻǊŀƭΣ ǇǊƻǇƻǎŜ ǳƴ ǾƻƭŜǘ ŘŜ ƳŜǎǳǊŜǎ 
ǊŞƎƭŜƳŜƴǘŀƛǊŜǎ ƳƛǎŜǎ Ŝƴ ǆǳǾǊŜ ǇŀǊ ŀǊǊşǘŞǎ ǇǊŞŦŜŎǘƻǊŀǳȄΣ ŀƛƴǎƛ ǉǳΩǳƴ ǾƻƭŜǘ ŘŜ ƳŜǎǳǊŜǎ ǾƻƭƻƴǘŀƛǊŜǎ 
définies, concertées et portées, dans les domaines qui les concernent, par les collectivités territoriales et 
les acteurs locaux (professionnels et particuliers) concernés. 
 
tƻǳǊ ŀƳŞƭƛƻǊŜǊ ƭŀ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜ ƭΩŀƛǊ ŦǊŀƴŎƛƭƛŜƴΣ ǳƴ ǇǊŜƳƛŜǊ tƭŀƴ ŘŜ tǊƻǘŜŎǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩ!ǘƳƻǎǇƘŝǊŜ ǇƻǳǊ ƭΩÎle-de-
France (PPA), couvrant la période 2005 ς 2010, a été adopté en 2006 : il a permis un net recul des 
ŞƳƛǎǎƛƻƴǎ ŘŜ Ǉƻƭƭǳŀƴǘǎ ŀǘƳƻǎǇƘŞǊƛǉǳŜǎ ŘΩƻǊƛƎƛƴŜ ƛƴŘǳǎǘǊƛŜƭƭŜΦ  
 
Le Plan de protection ŘŜ ƭΩŀǘƳƻǎǇƘŝǊŜ όtt!ύ ŘΩOƭŜ-de-France a été approuvé par arrêté inter-préfectoral 
du 31 janvier 2018. Dans le cadre de cette révision, 24 actions ont été étudiées pour réduire les 
émissions de polluants atmosphériques. Compatible avec le SRCAE, il s'agit d'un outil de planification 
dont les mesures concernent tous les secteurs émetteurs de polluants atmosphériques (transports, 
industrie, agriculture, résidentiel et tertiaire). Ces actions sont d'une part des mesures réglementaires et 
d'autre part des actions incitatives (objectifs concernant le transport routier, mesures 
d'accompagnement et études). 
 
9ƴŦƛƴΣ ƭΩŀŘƻǇǘƛƻƴ Řǳ ƴƻǳǾŜŀǳ Ǉƭŀƴ ŘŜ ǇǊƻǘŜŎǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŀǘƳƻǎǇƘŝǊŜ ŀ ǇŜǊƳƛǎ ŘŜ ŘŞŎƭƛƴŜǊ пс ŀŎǘƛƻƴǎ 
concrètes autour de 25 défis identifiés ambitionnant de ramener la région Île-de-France sous les seuils 
ŀǘƳƻǎǇƘŞǊƛǉǳŜǎ ŜǳǊƻǇŞŜƴǎ Ł ƭΩƘƻǊƛȊƻƴ нлнрΦ Lƭ Řƻƛǘ ǇŜǊƳŜǘǘǊŜ ŘŜ ǊŞŘǳƛǊŜ ƭΩŜȄǇƻǎƛǘƛƻƴ ŘŜǎ Franciliens de 
40 à 70 % des émissions en fonction des polluants. 
 
Mesures réglementaires :  

¶ Obliger les principaux pôles générateurs de trafic à réaliser un plan de déplacement 

¶ Imposer ŘŜǎ ǾŀƭŜǳǊǎ ƭƛƳƛǘŜǎ ŘΩŞƳƛǎǎƛƻƴǎ ǇƻǳǊ ƭŜǎ ŎƘŀǳŦŦŜǊƛŜǎ ŎƻƭƭŜŎǘƛǾŜǎ 

¶ Limiter les émissions de particules dues aux équipements individuels de combustion du bois 

¶ Gestion ŘŜǎ ŘŞǊƻƎŀǘƛƻƴǎ ǊŜƭŀǘƛǾŜǎ Ł ƭΩƛƴǘŜǊŘƛŎǘƛƻƴ ŘŜ ōǊǶƭŀƎŜ Ł ƭΩŀƛǊ ƭƛōǊŜ ŘŜǎ ŘŞŎƘŜǘǎ ±ŜǊǘǎ 

¶ Réduire les émissions de particules dues aux groupes électrogènes 

¶ Améliorer la connaissance et la mesure des émissions industrielles 

¶ Interdire ƭŜǎ ŞǇŀƴŘŀƎŜǎ ǇŀǊ ǇǳƭǾŞǊƛǎŀǘƛƻƴ ǉǳŀƴŘ ƭΩƛƴǘŜƴǎƛǘŞ Řǳ ǾŜƴǘ Ŝst strictement supérieure à 
3 Beaufort 
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Actions incitatives : 
 
Objectifs concernant le transport routier :  
 

¶ PǊƻƳƻǳǾƻƛǊ ǳƴŜ ǇƻƭƛǘƛǉǳŜ ŘŜ ǘǊŀƴǎǇƻǊǘǎ ǊŜǎǇŜŎǘǳŜǳǎŜ ŘŜ ƭŀ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜ ƭΩŀƛǊ Ŝǘ ŀǘǘŜƛƴŘǊŜ ƭŜǎ 
objectifs fixés par le PDUIF, 

¶ Promouvoir une gestion optimisée des flux de circulation et le partage multimodal de la voirie, 

¶ Promouvoir une politique de développement des véhicules propres, 

¶ Mettre Ŝƴ ǆǳǾǊŜ ŘŜǎ ƳŜǎǳǊŜǎ ǎǳǇǇƭŞƳŜƴǘŀƛǊŜǎΣ ƴƻǘŀƳƳŜƴǘ ƛǎǎǳŜǎ ŘŜǎ ǘǊŀǾŀǳȄ Řǳ Comité 
interministériel sur la Qualité de lΩ!ƛǊ ό/Lv!ύ Ŝǘ ŘŞŎƭƛƴŞŜǎ ƭƻŎŀƭŜƳŜƴǘΣ ǇŜǊƳŜǘǘŀƴǘ ŘΩŀŎŎǊƻître de 
10 ҈ ƭŀ ǊŞŘǳŎǘƛƻƴ ŘŜǎ ŞƳƛǎǎƛƻƴǎ ŘŜ bhȄ Ŝǘ ŘŜ taмл ƭƛŞŜǎ ŀǳ ǘǊŀŦƛŎ ǊƻǳǘƛŜǊ Řŀƴǎ ƭŜ ŎǆǳǊ ŘŜƴǎŜ ŘŜ 
ƭΩŀƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴΦ 

 
aŜǎǳǊŜǎ ŘΩŀŎŎƻƳǇŀƎƴŜƳŜƴǘ 
 

¶ Sensibiliser les automobilistes franciliens à ƭΩŞŎƻ-conduite 

¶ Sensibiliser les gestionnaires de flottes captives aux émissions polluantes de leurs véhicules 

¶ Former et informer les agriculteurs sur la pollution atmosphérique, notamment par une 
ƛƴŎƛǘŀǘƛƻƴ Ł ƭΩŀŎǉǳƛǎƛǘƛƻƴ ŘŜ ƳŀǘŞǊƛŜƭǎ ƻǳ ƛƴǎǘŀƭƭŀǘƛƻƴǎ ƭƛƳƛǘŀƴǘ ƭes émissions de polluants 
atmosphériques 

¶ Réduire les émissions des plates-formes aéroportuaires 

¶ Sensibiliser les Franciliens à ƭŀ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜ ƭΩŀƛǊ 

¶ Harmonisation des éléments de communication sur le bois-énergie 

¶ Réduire les émissions de particules dues aux chantiers 
 
En Île-de-France, les documents d'urbanisme doivent au moins comprendre les éléments suivants : 

¶ Dans les rapports de présentation, un état de la qualité de l'air sur le territoire considéré, en 
particulier en matière de concentration de NO (monoxyde d'azote) et de PM10 (particules fines 
en suspension dans l'air, d'un diamètre inférieur à 10 micromètres), à partir des données 
publiques disponibles sur le site d'Airparif. Un bilan des émissions annuelles sur ce territoire 
(contribution des différents secteurs émetteurs) est également réalisé à partir des données qui 
figurent sur le site d'Airparif. 

¶ Dans les projets d'aménagement et de développement durable (PADD) des PLU ou des SCoT, 
l'amélioration de la qualité de l'air fait l'objet d'une orientation spécifique pour les communes 
comprises à l'intérieur de la zone sensible et celles où un enjeu de qualité de l'air a été identifié 
dans l'état initial de l'environnement, 

¶ Dans les orientations d'aménagement et de programmation (OAP) et les règlements des PLU, est 
systématiquement étudiée la pertinence des dispositions suivantes : 

o Limiter l'urbanisation (en particulier des établissements sensibles comme les crèches, 
écoles, maisons de ǊŜǘǊŀƛǘŜΧ) à proximité des grands axes routiers afin de ne pas 
augmenter l'exposition des Franciliens à une mauvaise qualité de l'air, 

o Déterminer les secteurs dans lesquels l'ouverture de nouvelles zones à l'urbanisation est 
subordonnée à leur desserte par les transports collectifs, 

o Déterminer une densité minimale de construction afin de lutter contre l'étalement 
urbain, 

o Subordonner l'implantation d'équipements commerciaux à la desserte par les transports 
collectifs, dès lors que ces équipements, du fait de leur importance, sont susceptibles 
d'avoir un impact significatif sur l'organisation du territoire, 

o Introduire des obligations maximales de réalisation d'aires de stationnement pour les 
véhicules motorisés, 

o Restreindre l'implantation d'installations susceptibles d'augmenter les émissions 
polluantes. 
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« Zones sensibles » poǳǊ ƭŀ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜ ƭΩŀƛǊ Ŝƴ Île-de-France (en rouge sur la carte) 

 
(Source : PPA Ile de France) 

 
La commune ŘΩ¦ǎǎȅ-sur-Marne n'est pas localisée dans une zone sensible définie par ce schéma. 
 

 
d) Le Schéma Régional ÉƻƭƛŜƴ ŘΩÎle-de-France 

 
Le Préfet de la régioƴ ŘΩÎle-de-France et le président de la Région Île-de-France ont approuvé, le 28 
septembre 2012, le Schéma Régional Éolien (SRE) francilien qui établit la liste des 648 communes 
ǎƛǘǳŞŜǎ Řŀƴǎ ŘŜǎ ȊƻƴŜǎ ŦŀǾƻǊŀōƭŜǎ Ł ƭΩŞƻƭƛŜƴ et donc susceptibles de porter des projets éoliens. Elles ont 
ŞǘŞ ŘŞŦƛƴƛŜǎ Ŝƴ ǘŜƴŀƴǘ ŎƻƳǇǘŜ Ł ƭŀ Ŧƻƛǎ Řǳ άƎƛǎŜƳŜƴǘέ ŘŜ ǾŜƴǘ Ŝǘ ŘŜǎ ŜƴƧŜǳȄ ŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘŀǳȄΣ 
paysagers ou patrimoniaux dont la région Ile de France est riche.  
 
 
Le 13 novembre 2014, le Tribunal administratif de Paris a annulé ƭΩŀǊǊşǘŞ ǇǊŞŦŜŎǘƻǊŀƭ Řǳ ну ǎŜǇǘŜƳōǊŜ 
2012Σ ŀǇǇǊƻǳǾŀƴǘ ƭŜ {w9 όǎŎƘŞƳŀ ǊŞƎƛƻƴŀƭ ŞƻƭƛŜƴύ ŘΩOƭŜ-de-France pour la raison suivante : « ƭΩŀōǎŜƴŎŜ 
ŘΩŞǾŀƭǳŀǘƛƻƴ ŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘŀƭŜ Ŝǎǘ ǎǳǎŎŜǇǘƛōƭŜ ŘΩŀǾƻƛǊ ŜȄŜǊŎŞ ǳƴŜ ƛƴŦƭǳŜƴŎŜ ǎǳǊ ƭŜ ŎƻƴǘŜƴǳ ŘŜ ŎŜ ǎŎƘŞƳŀ 
et, dès lorsΣ ǎǳǊ ǎƻƴ ŀǇǇǊƻōŀǘƛƻƴ ǇŀǊ ƭΩŀǳǘƻǊƛǘŞ ǇǊŞŦŜŎǘƻǊŀƭŜ ».   
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e) [Ŝ {ŎƘŞƳŀ wŞƎƛƻƴŀƭ ŘŜ ƭΩIŀōƛǘŀǘ Ŝǘ ŘŜ ƭΩIŞōŜǊƎŜƳŜƴǘ  
 
[Ŝ {wII ŦƛȄŜ ƭŜǎ ƻōƧŜŎǘƛŦǎ Ł ŀǘǘŜƛƴŘǊŜ ƴƻǘŀƳƳŜƴǘ Ŝƴ ƳŀǘƛŝǊŜ ŘŜ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭΩƻŦŦǊŜ ŘŜ ƭƻƎŜƳŜƴǘǎ 
Ŝǘ ŘΩŀŎǘƛƻƴǎ Ŝƴ ŦŀǾŜǳǊ ŘŜǎ ǇŜǊǎƻƴƴŜǎ ŘŞŦŀǾƻǊisées, sur les six prochaines années. Il détermine la mise en 
ǆǳǾǊŜ ŘŜ ŎŜǎ ƻōƧŜŎǘƛŦǎ ǎǳǊ ƭŜ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ǊŞƎƛƻƴŀƭ Ŝǘ ǇƻǳǊ ƭŜ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ŘŜ ƭŀ ŦǳǘǳǊŜ ƳŞǘǊƻǇƻƭŜ Řǳ DǊŀƴŘ 
Paris. Lƭ ǎΩŀƎƛǘ ŘŜ ǇƻǊǘŜǊ Ŝǘ ŘŜ ǘǊŀŘǳƛǊŜ ƭΩƻōƧŜŎǘƛŦ Řǳ {5wLC ŘŜ ƳŜǘǘǊŜ Ŝƴ ŎƘŀƴǘƛŜǊ ŎƘŀǉǳŜ année 70 000 
ƭƻƎŜƳŜƴǘǎΣ ŀǳ ƳƛƴƛƳǳƳΣ ǘƻǳǘ Ŝƴ ŀǎǎǳǊŀƴǘ ǳƴŜ ŎƻƳǇƻǎƛǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩƻŦŦǊŜ ǉǳƛ ǎƻƛǘ Ǉƭǳǎ Ŝƴ ŀŘŞǉǳŀǘƛƻƴ ŀǾŜŎ 
les besoins des Franciliens. 
 
Les objectifs du SRHH sont fixés pour chacun des établissements de coopération intercommunale (EPCI) 
franciliens, dont la Métropole du Grand Paris.  
 
Les objectifs annuels de production de logements fixés par le SRHH sont ainsi de :  
 

¶ 38 000 logements pour la Métropole du Grand Paris 

¶ нс лнл ƭƻƎŜƳŜƴǘǎ ǇƻǳǊ ƭŜǎ 9t/L ŘŜ ƭΩǳƴƛǘŞ ǳǊōŀƛƴŜ ŘŜ tŀǊƛǎ όƘƻǊǎ aŞǘǊƻǇƻƭŜύΣ ŀǾŜŎ ǳne ambition 
forte de production pour les deux territoires de projets que sont Marne-la-Vallée et Paris-Saclay;  

¶ 6 270 logements pour les autres EPCI franciliens (avec un objectif de production accrue pour les 
grands pôles de centralité). » 

 
À ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ ŘŜ lΩŜȄ /ƻƳƳǳƴŀǳǘŞ ŘŜ /ƻƳƳǳƴŜǎ Řǳ tŀȅǎ CŜǊǘƻƛǎΣ ƭΩƻōƧŜŎǘƛŦ ŘŜ ŎƻƴǎǘǊǳŎǘƛƻƴ fixé par ce 
document est de 140 nouveaux logements par an Ŝǘ Ł ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ ŘŜ ƭŀ /ƻƳƳǳƴŀǳǘŞ ŘŜ /ƻƳƳǳƴŜǎ Řǳ 
Pays de Coulommiers, il est de 230 nouveaux logements par an. 
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2. PRINICIPALES CONCLUSIONS DU DIAGNOSTIC SOCIO-ÉCONOMIQUE 

 
Voir aussi en annexe le diagnostic socio-économique plus détaillé. 
 

A. La population 

 
La population présente les caractéristiques et les enjeux suivants. 
 
On recense 1067 habitants sur la commune en 2017 (population légale INSEE 2020). 
 
En 50 ans, la population ŘΩ¦ǎǎȅ-sur-Marne a augmenté de 561 habitants. Durant cette période, le taux 
de variation annuel moyen a été fluctuant Υ ŘŜǎ ǇŞǊƛƻŘŜǎ ŘΩŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ǇƻǇǳƭŀǘƛƻƴ όavec un pic à 
+3,8 % entre 1968 et 1975) mais aussi une période de diminution de la population (-1,2 % entre 1975 et 
1982).  
 
Depuis 1990, on observe un ralentissement de la croissance démographique mais qui reste tout de 
même soutenue (ǘŀǳȄ ŘΩŀŎŎǊƻƛǎǎŜƳŜƴǘ ŎƻƳǇǊƛǎ ŜƴǘǊŜ м Ŝǘ н ҈ ǇŀǊ ŀƴ).  
 
Entre 2012 et 2017, la commune a enregistré une hausse de population de 55 habitants (+1,06 % en 
moyenne par an). 
 
[ΩŀǳƎƳŜƴǘŀǘion de la population depuis 2007 résulte esǎŜƴǘƛŜƭƭŜƳŜƴǘ Řǳ ǎƻƭŘŜ ƴŀǘǳǊŜƭΣ ǘŀƴŘƛǎ ǉǳŜ ŎΩŜǎǘ 
le solde migratoire qui jouait le plus ƎǊŀƴŘ ǊƾƭŜ Řŀƴǎ ƭΩŞǾƻƭǳǘƛƻƴ démographique entre 1968 et 2007.  
 
Le taux de natalité a en effet ŞǘŞ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘ ŜƴǘǊŜ мффл Ŝǘ мфффΣ ǎǳƛǘŜ Ł ƭΩŀǊǊƛǾŞŜ ŘŜ ƴƻǳǾŜƭƭŜǎ 
populations sur la période précédente (solde migratoire important entre 1982 et 1990). Le taux de 
mortalité est quant à lui en net recul depuis 1999. 
 
On peut noter que la population communale est plus jeune que celle du département et de la 
ŎƻƳƳǳƴŀǳǘŞ ŘΩŀƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴ Ŝƴ ƳƻȅŜƴƴŜ. /Ŝƭŀ ŘŞŎƻǳƭŜ ƴƻǘŀƳƳŜƴǘ ŘΩune sous-représentation des 
plus de 60 ans (duŜ Ł ƭŀ ŦŀƛōƭŜ ǇǊŞǎŜƴŎŜ ŘŜ ƭƻƎŜƳŜƴǘǎ Ŝǘκƻǳ ǎǘǊǳŎǘǳǊŜǎ ŀŘŀǇǘŞǎ Ł ƭΩŀŎŎǳŜƛƭ ŘŜ ǇŜǊǎƻƴƴŜǎ 
âgées) et une sur représentation des 0-14 ans (présence de famille et taux de natalité en hausse). 
Cependant, qǳŜƭǉǳŜǎ ǎƛƎƴŜǎ ŘΩǳƴ ǾƛŜƛƭƭƛǎǎŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭŀ ǇƻǇǳƭŀǘƛƻƴ sont observés entre 2012 et 2017 : 
 

¶ une progression continue des 45 ς 59 ans  

¶ un diminution des 15-29 ans  
 
Ce vieillissement de la population est toutefois relativisé par ƭΩŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ de la part des 0 ς 14 ans, 
qui a progressé de 2,3 points en 5 ans (période 2012 ς 2017). 

 
La commune ǇƻǎǎŝŘŜ ŘΩŀƛƭƭŜǳǊǎ un indice de jeunesse (population de moins de 20 ans rapportée à la 
population de plus de 60 ans) qui progresse sur la dernière période : de 1,72 en 2017 contre 1,61 en 
2012. Il est supérieur à celui du département (1,43 en 2017) et à celui de la CA (0,83 en 2017). [ΩƛƴŘƛŎŜ 
de jeunesse devrait continuer à évoluer dans ce sens puisque la commune enregistre un nombre de 
naissances supérieur au nombre de décès sur la période 2017 ς 2021 (solde naturel positif de +11 
personnes - source : commune). 
 
La taille des ménages est en hausse depuis 2012 (2,58 personnes/ménage contre 2,69 en 2017), après 
avoir connu une baisse entre 1990 et 2012 (2,8 en 1990). La commune comptait même 3 personnes par 
ménage en 1968. En 2017, la taille des ménage est cependant restée supérieure aux moyennes 
départementale (2,5 en 2017), régionale (2,3 en 2017) et nationale (2,2 en 2017).  
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B.  Le parc immobilier et son évolution 

 
Le nombre de logements n'a jamais cessé de croître sur Ussy-sur-Marne pour atteindre en 2017, 460 
logements toutes catégories confondues. 
 
Le rythme de création de logements sur la commune décroît depuis 1999. Environ 40 logements 
nouveaux étaient créés entre 2007 et 2012 contre une vingtaine entre 2012 et 2017.  
 
En 2018 et нлмф ƭŀ ŎƻƳƳǳƴŜ ƴΩŀǾŀƛǘ accordé aucun permis de construire. Lŀ ǘŜƴŘŀƴŎŜ ǎΩŜǎǘ ƛƴǾŜǊǎŞŜ en 
2020 avec les 5 permis de construire pour des logements individuels qui ont étés accordés par la 
commune. (Source : commune) 
 
On observe entre 1968 et 2012 une diminution globale des logements inoccupés (logements vacants et 
résidences secondaires). En revanche, depuis 2012 une nette augmentation du nombre de logements 
vacants est recensée (taux qui passe de 3 % en 2012 à 8,7 % en 2017). Le taux de logements vacants 
ǇŀǊŀƞǘ ǎǳǊŘƛƳŜƴǎƛƻƴƴŞ Ŝǘ ǇƻǳǊǊŀƛǘ şǘǊŜ ŘǶ Ł ǳƴŜ ŜǊǊŜǳǊ ŘŜ ƭΩLb{99 ƻǳ Ł ŘŜǎ ƭƻƎŜƳŜƴǘǎ ŎƻƴǎǘǊǳƛǘǎ Ƴŀƛǎ 
inoccupés. En effet, ce taux était inférieur à 5 % sur la commune depuis 1999 et la commune a plutôt 
constaté une augmentation de la pression foncière qui est confirmée par la baisse des résidences 
secondaires. 
 
On relève en 2017 un bon niveau de confort des logements (97,2 % avec salle de bain) avec un taux en 
baisse par rapport à celui de 2012 (98.2 % avec salle de bain). Par ailleurs, 89.5 % des résidences 
principales sont bien équipées en matière de chauffage.  
 
On observe une prédominance de maisons individuelles sur la commune (90,3 % en 2012 et 89,1 % en 
2017). 
Cependant, la part des appartements est non négligeable pour une commune de cette taille, et celle-ci a 
augmenté entre 2012 et 2017, passant de 9 % à 10,4 %, au détriment de la catégorie « autres 
logements » (fermes, ŦƻȅŜǊǎΣ Χ).  
 
54,7 % des logements dΩUssy-sur-Marne comportent 5 pièces ou plus en 2017. Ce taux a augmenté 
depuis 2012.  Toutefois, un peu moins ŘΩǳƴ ǉǳŀǊǘ du parc de logements est de plus petite taille (3 pièces 
ou moins), ce qui demeure assez important pour une commune de cette taille et qui permet de 
répondre en partie à la demande de personnes seules ou en couple.  
 
On recense 72,9 % de propriétaires occupants sur la commune en 2017. Ce taux a légèrement baissé 
tout comme celui des locataires dont la part passe de 25,2 à 22,8 % entre 2012 et 2017. Sur la dernière 
période, on observe une recrudescence des personnes logées gratuitement au sein du parc immobilier 
4,3 % contre 1,8 % dans le Département). 
 
Le parc locatif privé constitue un parc d'accueil pour les jeunes cohabitants en début de parcours 
résidentiel, ou de transition pour des ménages en situation de changement dans leur vie personnelle ou 
professionnelle. Les « logés gratuitement » correspondent ǎŜƭƻƴ ƭΩLb{99 ŀǳȄ ménages qui ne sont pas 
propriétaires de leur logement et qui ne paient pas de loyer. Ils peuvent néanmoins payer des charges. Il 
s'agit par exemple de personnes logées par leur employeur ou par un membre de leur famille à titre 
gracieux. Il concerne donc bien souvent une population jeune ou une population active ne résidant pas 
sur son lieu de travail, nécessitant un logement de fonction. 
 
La commune ƴΩŜǎǘ Ǉŀǎ ǎƻǳƳƛǎŜ Ł ƭΩƻōƭƛƎŀǘƛƻƴ ƭƛŞŜ Ł ƭΩŀǊǘƛŎƭŜ рр ŘŜ ƭŀ [ƻƛ {w¦Σ ƳƻŘƛŦƛŞ ǇŀǊ ƭŀ [ƻƛ ![¦w et 
elle ne compte pas de logements sociaux en 2017. Deux demandes ont étés effectuées au 31 décembre 



Page 29 

 

2019 (Source : www.demande-logement-social.gouv.fr). Cependant, la Municipalité est propriétaire de deux 
appartements actuellement en cours de rénovation dont le but final sera la location à loyer modéré.  
 
 
La commune ŘΩ¦ǎǎȅ-sur-Marne bénéficie d'une valeur foncière équivalente par rapport aux communes 
environnantes. Au 1er Avril 2021, le prix du m² pour les maisons à Ussy-sur-Marne est estimé à 1 920 ϵ 
en moyenne (entre 1 211 ϵ Ŝǘ 2 831 ϵ selon les caractéristiques de la maison), et pour les appartements, 
en moyenne à 2 148 ϵ όŜƴǘǊŜ 3 321 ϵ et 1 445 ϵ). La valeur des maisons et appartements reste 
néanmoins bien inférieure à celle du Département en moyenne (2 413 ϵ en moyenne pour les maisons 
et 3 138 ϵ pour les appartements). (Source : https:// www.meilleursagents.com/prix-immobilier/ussy-sur-marne-

77260/) 
 

 

C.  Le contexte économique dΩUssy-sur-Marne 

 
La population totale active à Ussy-sur-Marne représente 678 personnes.  

 
[Ŝ ǘŀǳȄ ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞ ŘŜ ƭŀ ŎƻƳƳǳƴŜ ŀ ŀǳƎƳŜƴǘŞ ŜƴǘǊŜ 2012 et 2017 (passant de 75,2 % à 79,4 %). Ce taux 
ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞ a dépassé celui du département (76,4 % en 2017).   
Le taux de chômage sur la commune en 2017 (10,1 %) est supérieur à celui constaté sur le département 
(8,8 %). De plus, ce taux de chômage a augmenté depuis 2012 (+2,4 points).  
 
En 2017, 15,4 % des actifs occupés habitant à Ussy-sur-Marne travaillaient sur le territoire communal 
(soit 73 personnes), chiffre relativement élevé pour une commune rurale. Il y a en effet 158 emplois 
offerts sur le territoire et cela montre une certaine adéquation entre les emplois offerts et le profil 
socio-professionnel des actifs résidents. 
 
Le nombre d'emplois dans la zone a augmenté depuis 2012. En effet, en 2017, il y existe 17 emplois de 
plus qu'en 2012. De plus, l'indicateur de concentration de l'emploi, c'est-à-dire le nombre d'emploi dans 
la zone pour 100 actifs ayant un emploi et résidant dans la zone, a également augmenté entre 2012 et 
2017 (33,3 emplois pour 100 actifs en 2017 contre 31 en 2012). Ce taux important reste cependant 
inférieur à celui observé dans le département (73,8 emplois pour 100 actifs). Les habitants de la 
commune se rendent principalement à Meaux, Marne la Vallée et Paris et proche couronne pour 
travailler. 
 
La commune compte 48 établissements actifs au 31 décembre 2018.  [Ŝǎ ǇǊƛƴŎƛǇŀǳȄ ǎŜŎǘŜǳǊǎ ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞ 
sont les suivants : commerce de gros et de détail, transport, hébergement, et restauration, construction.  
Les établissements employant le plus de personnes sur le territoire communal sont : Ets Lucas (environ 
40 employés) ; Ets Caçador Τ hΩǘŜǊǊŜǎ ŞƴŜǊƎƛŜǎ ; Ets Valfrance coopérative agricole ainsi que les vergers 
de Molien et les deux aires de service situées sur la commune ŀǳȄ ŀōƻǊŘǎ ŘŜ ƭΩ!ǳǘƻǊƻǳǘŜ !п 
(restauration, station essence). La commune emploie quant à elle 9 personnes. 
 
Plusieurs commerces et services sont disponibles sur la commune : boulangerie, Café - bar - tabac,  
électriciens, restaurants, salon de coiffure, maçons, station-service, traiteurs, serrurerie, plomberie, 
vente de fruits et légumes, Χ. En outre, les habitants peuvent effectuer leurs achats au sein des grandes 
surfaces situées à Sept-sort, La Ferté-sous-Jouarre Trilport.  
Les centres Commerciaux les plus proches sont : Les saisons de MeauxΣ ±![ 5Ω9ǳǊƻǇŜΣ et le centre de 
Claye-Souilly. 
 
5Ωŀprès le Recensement Général Agricole de 2010Σ ƭŜ ƴƻƳōǊŜ ŘΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴǎ ŀƎǊƛŎƻƭŜǎ Řƻƴǘ ƭŜ ǎƛŝƎŜ Ŝǎǘ 
sur la commune était au nombre de 6 en 2010, après une diminution constante depuis 1988. On compte 
ŀǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛ 5 ǎƛŝƎŜǎ ŘΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴ ǎǳǊ ƭŀ ŎƻƳƳǳƴŜ (Source : commune). 
 

https://www.meilleursagents.com/prix-immobilier/ussy-sur-marne-77260/
https://www.meilleursagents.com/prix-immobilier/ussy-sur-marne-77260/
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LΩorientation technico-économique des exploitations est diverse : culture de céréales, oléo 
protéagineux, poly élevage, arboriculture. 
 
La surface agricole utilisée sur la commune ŘΩ¦ǎǎȅ-sur-Marne ǎΩŞƭŝǾŜ Ł ŜƴǾƛǊƻƴ 929 ha.  
{Ŝƭƻƴ ƭŜ aƻŘŜ ŘΩƻŎŎǳǇŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǎƻƭǎΣ млум Ƙŀ ŘΩŜǎǇŀŎŜǎ ŀƎǊƛŎƻƭŜǎ ǎƻƴǘ ǇǊŞǎŜƴǘǎ ǎǳǊ ƭŜ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ 
communal et 0,5 ha de ces espaces ont disparu depuis 2012. 
 
5ΩŀǇǊŝǎ ƭŜǎ ŘƻƴƴŞŜǎ Řǳ wD!Σ il y a 87 unité de gros bétail (UGB) comptabilisés sur la commune. Ces 87 
unités comprennent les UGB herbivores dont 49 têtes de vaches laitières (la commune ne contient 
cependant pas de vaches « nourrices »). (Source Υ !ƎǊŜǎǘŜύΦ [Ωexploitation de vaches laitières devrait 
ŀǳƎƳŜƴǘŜǊ ŎŀǊ ǳƴ ƘŀƴƎŀǊ ŘΩǳƴŜ ŎŀǇŀŎƛǘŞ ŘŜ млл ǾŀŎƘŜǎ est en cours de construction. (Source : 
commune) 
 
Ussy-sur-Marne ǇƻǎǎŝŘŜ ŘƛŦŦŞǊŜƴǘǎ ŀǘƻǳǘǎ ǇƻǳǊ ƭŜ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ŘΩǳƴ ǘƻǳǊƛǎƳŜ ǾŜǊǘΦ 9ƭƭŜ ŘƛǎǇƻǎŜ ŘΩǳƴ 
patrimoine local intéressant (église Saint-Authaire des XI et XIVes  siècles,Χ ǇǳƛǘǎΣ Ǉƻƴǘǎ ǊƻƳŀƛƴǎΣ ŎƻǊǇǎ 
ŘŜ ŦŜǊƳŜǎΣΧύ et elle a accueilli des personnalités dans le milieu de la lutte et des arts.  
 
[ŀ ŎƻƳƳǳƴŜ ƳŝƴŜ ŘΩŀƛƭƭŜǳǊǎ ŘŜǎ ŀŎǘƛƻƴǎ ŘŜ ǾŀƭƻǊƛǎŀǘƛƻƴ de son patrimoine :  
- Chemin de Saint-Colomban,  
- tŀƴƴŜŀǳȄ ŘΩƛƴŦƻǊƳŀǘƛƻƴǎ ŎǳƭǘǳǊŜƭǎ ŘŜǎ ǇŜƛƴǘǳǊŜǎ ŘΩIŜƴǊƛ Hayden, 
- PrŞǎŜǊǾŀǘƛƻƴ ǾƛǎǳŜƭƭŜ Řǳ ǎƛǘŜ ŘŜ ƭΩƘŀōƛǘŀǘƛƻƴ ŘŜ {ŀƳǳŜƭ .ŜŎƪŜǘǘ 
- Exposition des Peintures dΩHenri Hayden, 
- Protection visuelle du patrimoine paysager 
 
Elle possède également un environnement et un paysage de grande qualité et des sentiers permettant 
la pratique de la promenade et de la randonnée. Enfin, elle présente sur son territoire un camping 
saisonnier situé en bords de Marne. 
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D. [Ŝ ŘŜƎǊŞ ŘΩŞǉǳƛǇŜƳŜƴǘ Ŝǘ ŘŜ ǎŜǊǾƛŎŜǎ ŘŜ ƭŀ ŎƻƳƳǳƴŜ et sa couverture 
numérique 

 
La commune Ussy-sur-Marne dispose d'un groupe scolaire primaire accueillant une école maternelle et 
une école élémentaire. 
 
En 2020-2021, cet établissement comprenait 4 classes : 

¶ 1 classe maternelle (29 élèves) 

¶ 3 classes élémentaires (63 élèves) 
 
Une classe a fermé en 2019 et la commune connait une diminution globale des effectifs depuis 2018 (-
13 élèves). ! ƭΩŀǾŜƴƛǊ ǎi ƭŜ ƴƻƳōǊŜ ŘΩŞƭŝǾŜǎ Ł ŀŎŎǳŜƛƭƭƛǊ ǾŜƴŀƛǘ Ł ŀǳƎƳŜƴǘŜǊΣ ƭŀ ŎƻƳƳǳƴŜ ŘƛǎǇƻǎŜ ŘΩǳƴŜ 
ǎŀƭƭŜ ŘŜ ŎƭŀǎǎŜ ǎǳǇǇƭŞƳŜƴǘŀƛǊŜ ŀƛƴǎƛ ǉǳŜ ŘΩǳƴŜ ǎŀƭƭŜ Ŝƴ ǇǊŞŦŀōǊƛǉǳŞΦ 
 
La commune a également mis en place un service périscolaire de garderie ; cantine et centre de loisirs.  

[ΩŜƴǎŜƛƎƴŜƳŜƴǘ ǎŜŎƻƴŘŀƛǊŜ Ŝǎǘ ǎǳƛǾƛ ƳŀƧƻǊƛǘŀƛǊŜƳŜƴǘ ŀǳȄ ŎƻƭƭŝƎŜǎ Ŝǘ ƭȅŎŞŜǎ ŘŜ ƭŀ CŜǊǘŞ-sous-Jouarre, à 5 
kilomètres ŘΩ¦ǎǎȅ-sur-Marne.  

La commune ŘΩ¦ǎǎȅ-sur-Marne compte les équipements de loisirs suivants : 
 

¶ La Mairie, rue de Changis ; 

¶ Une salle polyvalente, rue des Marionnettes ; 

¶ Un parc de jeux, Rue des Marionettes 
 
La commune ne compte aucun équipement culturel, hormis la salle polyvalente qui accueille certaines 
activités artistiques et culturelles ponctuelles se déroulant sur la commune. 9ƴ ŎƻƳǇƭŞƳŜƴǘ ŘŜ ƭΩƻŦŦǊŜ 
communale et communautaire, de très nombreux équipements culturels sont situés dans les communes 
limitrophes ŘΩ¦ǎǎȅ-sur-Marne. Située à 5 kilomètres, la Ferté-sous-Jouarre est un pôle de proximité en 
ƳŀǘƛŝǊŜ ŘΩŞǉǳƛǇŜƳŜƴǘǎ ŎǳƭǘǳǊŜƭǎ όmŞŘƛŀǘƘŝǉǳŜΣ ƳǳǎŞŜΣ ŎŜƴǘǊŜ ŘΩ!ǊǘύΦ 
 
La commune compte trois équipements sportifs : 

¶ Un complexe sportif multisports, chemin de Laval ; 

¶ Deux terrains de football dont 1 homologué, chemin de Laval ; 

¶ Un boulodrome, Rue du Bac. 
 
9ƴ ǘŜǊƳŜǎ ŘΩŞǉǳƛǇŜƳŜƴǘǎ ŎǳƭǘǳŜƭǎ ƭŀ ŎƻƳƳǳƴŜ ŘƛǎǇƻǎŜ ŘΩǳƴŜ ŞƎƭƛǎŜ ŀƛƴǎƛ ǉǳŜ ŘΩǳƴ ŎƛƳŜǘƛŝǊŜΦ 
 
9ƴŦƛƴΣ ǳƴ ƳƻŘŜ ŘΩƘŞōŜǊƎŜƳŜƴǘ ǘƻǳǊƛǎǘƛǉǳŜ ǎŀƛǎƻƴƴƛŜǊ Ŝǎǘ ǇǊŞǾǳ ƎǊŃŎŜ ŀǳ ŎŀƳǇƛƴƎ ƭŜ ƭƻƴƎ ŘŜ ƭŀ ƳŀǊƴŜ Ŝǘ 
de la rue du Bac. 
 
La commune ŘΩ¦ǎǎȅ-sur-Marne ne dispose pas de services sanitaires et sociaux, mais deux infirmières 
exercent à domicile sur la commune. 
 
De nombreuses associations sont présentes sur la commune ŘΩ¦ǎǎȅ-sur-Marne : 

¶ Union des boulistes 

¶ USCJUSS union sportive 

¶ !ŎǘƛǾΩǎǇƻǊǘǎ 

¶ AssoŎƛŀǘƛƻƴ ǇƻǳǊ ƭŀ ǎŀǳǾŜƎŀǊŘŜ ŘΩ¦ǎǎȅ 

¶ Comité des fêtes  

¶ Fédération de chasse 

¶ Les joyeux anciens 
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¶ AAPPMA la sonde le Goujon de la Marne 

¶ [ŀ ŦƻƭƛŜ ŘŜǎ ƎǊŀƴŘǎΩŀǊǘǎ 

¶ Les Phoenix ŘΩUssy-sur-marne 

¶ A.C.U association citoyenne Ussoise 

¶ Association interparoissiale Saint-Authaire 
 

 
Selon le site internet de référencement « ARIASE », 56.8 % des logements et locaux professionnels de la 
commune disposent ŘΩƻǊŜǎ Ŝǘ ŘŞƧŁ ŘΩǳƴŜ ŎƻǳǾŜǊǘǳǊŜ !5{[ entre 30 et 100 Mbit/s. 
 

E. Les prévisions économiques et démographiques 

 
Les prévisions démographiques et économiques concernant la commune ŘΩ¦ǎǎȅ-sur-Marne sont 
prescrites par les dispositions du Schéma Directeur de la région Île-de-France (SDRIF). 
 
La commune est concernée par les espaces urbanisés à optimiser. A ƭΩƘƻǊƛȊƻƴ нлолΣ Ł ƭϥŞŎƘŜƭƭŜ 
ŎƻƳƳǳƴŀƭŜΣ ƭŜǎ ŘƻŎǳƳŜƴǘǎ ŘΩǳǊōŀƴƛǎƳŜ ƭƻŎŀǳȄ ŘƻƛǾŜƴǘ ǇŜǊƳŜǘǘǊŜ ǳƴŜ ŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ Ƴƛƴimale de 10 %: 

¶ de la densité humaine 

¶ ŘŜ ƭŀ ŘŜƴǎƛǘŞ ƳƻȅŜƴƴŜ ŘŜǎ ŜǎǇŀŎŜǎ ŘΩƘŀōƛǘŀǘΦ 
 

F. Besoins et enjeux 

 

Thématiques  Enjeux et besoins 

ÉǉǳƛƭƛōǊŜ ǎƻŎƛŀƭ ŘŜ ƭΩƘŀōƛǘŀǘ 
- 

Le parc immobilier et son évolution 

Répondre aux objectifs de densité humaine et 
ŘΩƘŀōƛǘŀǘ définis par le SDRIF. 
 
Accueillir de nouveaux habitants afin de maintenir 
ƭŀ ƳƻȅŜƴƴŜ ŘΩŃƎŜ de la population et de 
permettre le maintien des équipements (écoles). 
  
Envisager un développement urbain respectueux 
Řǳ ŎŀŘǊŜ ŘŜ ǾƛŜ Ŝǘ ŘŜ ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ. 
 
Poursuivre la diversification du parc de logements 
en termes de typologie et de taille de logements. 

Développement économique 
Commerce 

Surfaces et développement agricole 

 
Maintenir et ŘŞǾŜƭƻǇǇŜǊ ƭŜ ƴƛǾŜŀǳ ŘΩemplois sur le 
territoire (commerces, emplois à domicile, 
ŜƳǇƭƻƛǎ ŀƎǊƛŎƻƭŜǎΧύΦ 
 
Préserver les terres agricoles afin de pérenniser 
cette activité sur le territoire. 
 
Maintenir voire développer les commerces de 
proximité et les services qui y sont liés. 

Équipements et services 

 
Maintenir les services et équipements existants 
voire les développer 
 
Maintenir les équipements scolaires existants  
 
Poursuivre le développement des communications 
numériques. 
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3. PRINCIPALES CONCLUSIONS DE [Ω!b![¸{9 59 [ΩÉTAT INITIAL DU SITE ET DE 
[Ω9b±Lwhbb9a9b¢ 

 

A. Les composantes physiques, naturelles du site 

 
[ŀ ǘƻǇƻƎǊŀǇƘƛŜ ŘΩ¦ǎǎȅ-sur-Marne est marquée par les coteaux de la Marne et subsidiairement par ceux 
du ru de Courtablon. Le fond de vallée présente une cote moyenne de 60 m NGF et intègre le village 
Řƻƴǘ ƭŜ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ŀǳ bƻǊŘ ǎϥŀǊǊşǘŜ Ł ƭΩŀƳƻǊŎŜ ŘŜǎ ŎƻǘŜŀǳȄΦ 
 
Sur le territoire communal, le Ru de CourtablonΣ ǇŜǘƛǘ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ǇǊŜƴŀƴǘ ǎŀ ǎƻǳǊŎŜ Řŀƴǎ ƭŜǎ ƘŀǳǘŜǳǊǎ 
de la commune, se jette dans la Marne. Deux autres rus sont présent sur le territoire communal, le Ru 
de Montbourgeon, situé au Nord-Est du bourgΣ ŀƛƴǎƛ ǉǳΩǳƴ ŀǳǘǊŜ wǳ, le ru de chivres, situé le long de la 
limite communale Nord-Ouest. Enfin, des écoulements naturels ponctuels sont identifiables au Nord-Est 
ŘŜ ƭΩŀǳǘƻǊƻǳǘŜ !п ǘǊŀǾŜǊǎŀƴǘ ƭŀ ŎƻƳƳǳƴŜΦ  
 
Synthèse géologie et hydrogéologie 
 
[ŀ ƎŞƻƭƻƎƛŜ Ŝǎǘ ƳŀǊǉǳŞŜ ǇŀǊ ƭŀ ǇǊŞǎŜƴŎŜ ŘΩŀƭƭǳǾƛƻƴǎ récentes (les limons) dans les couches superficielles 
en bordure de la Marne, au Sud de la Commune. Sur les hauteurs de la commune, on remarque la 
présence de limons sur calcaires et marnes, notamment sur le plateau Nord-Ouest. Entre ces deux 
formations, on retrouve des formations calcaires ainsi que des colluvions de fond de vallon.  
 
Une partie du territoire est concernée par un permis de recherches ŘΩƘȅŘǊƻŎŀǊōǳǊŜǎ όǇŞǘǊƻƭŜύΦ 
 
5ŜǳȄ ƳŀǎǎŜǎ ŘΩŜŀǳ ǎƻǳǘŜǊǊŀƛƴŜǎ ǎƻƴǘ ǊŞŦŞǊŜƴŎŞŜǎ ǇŀǊ ƭΩ!ƎŜƴŎŜ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ǎƻǳǎ ƭŀ ŎƻƳƳǳƴŜ ŘΩ¦ǎǎȅ-sur-
Marne : FRHG 105 : Éocène du bassin versant de l'Ourcq et FRHG 218 : Albien-néocomien captif.  
 
La nappe, particulièrement bien protégée des pollutions de surface, présente une eau de très bonne 
ǉǳŀƭƛǘŞ Ŝǘ ŎƻƴǎǘƛǘǳŜ ǳƴŜ ǊŜǎǎƻǳǊŎŜ ǳƭǘƛƳŜ ǇƻǳǊ ƭΩŀƭƛƳŜƴǘŀǘƛƻƴ Ŝƴ Ŝŀǳ ǇƻǘŀōƭŜ Ŝƴ Ŏŀǎ ŘŜ ŎǊƛǎŜ ƳŀƧŜǳǊŜΦ 
 
Synthèse des donnéŜǎ ǎǳǊ ƭŜ ŎƭƛƳŀǘ Ŝǘ ƭŀ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜ ƭΩŀƛǊ 

 
La Seine-et-Marne est influencée par le climat océanique du Bassin Parisien, caractérisé par des 
ǇǊŞŎƛǇƛǘŀǘƛƻƴǎ ǊŞǇŀǊǘƛŜǎ ǘƻǳǘŜ ƭΩŀƴƴŞŜΣ ŀǾŜŎ ŎŜǇŜƴŘŀƴǘ ǳƴŜ ǇƭǳǾƛƻǎƛǘŞ Ǉƭǳǎ ƛƴǎǘŀōƭŜ ƭΩƘƛǾŜǊΦ [ŀ ǊŞƎƛƻƴ ǇŜǳǘ 
être néanmƻƛƴǎ ŎŀǊŀŎǘŞǊƛǎŞŜ ǇŀǊ ǳƴ ŎƭƛƳŀǘ ƻŎŞŀƴƛǉǳŜ άŘŞƎǊŀŘŞέ Υ ƭΩƛƴŦƭǳŜƴŎŜ ŎƻƴǘƛƴŜƴǘŀƭŜ Ŝǎǘ ǊŜǎǎŜƴǘƛŜ 
en période hivernale. La commune bénéficie de températures intermédiaires ainsi que de faibles 
précipitations (889 mm de cumul annuel). 
 
Les sites de mesure de la ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜ ƭΩŀƛǊ ƭŜǎ Ǉƭǳǎ ǇǊƻŎƘŜǎ ŘŜ ƭŀ ŎƻƳƳǳƴŜ ŘΩUssy-sur-Marne indiquent 
que les niveaux de pollution (concentration des polluants) sont en moyenne inférieurs aux valeurs 
limites de la réglementation française et européenne. 
 
Synthèse milieu naturel 

 
Le site Natura relatif à la directive Habitats le plus proche est à environ 10 ƪƳΣ ƛƭ ǎΩŀƎƛǘ Řǳ ǎƛǘŜ ζ Le Petit 
Morin de Verdelot à Saint-Cyr-sur-Morin ». 
Les Zones de protection spéciale (directive Oiseaux) « Boucles de la Marne » sont également situées à 
proximité de la commune ŘΩ¦ǎǎȅ-sur-MŀǊƴŜ ǇǳƛǎǉǳΩǳƴŜ Ŝǎǘ Ł с ƪƳ Ł ƭΩOǳŜǎǘΣ Ŝǘ ǳƴŜ ŀǳǘǊŜ Ł ф ƪƳ Ł ƭΩ9ǎǘ. 
 

Synthèse relief et hydrographie 
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La commune ŘΩ¦ǎǎȅ-sur-Marne comprend trois ZNIEFF Řƻƴǘ ƭΩǳƴŜ Ŝǎǘ ƭŜ « bois de la chapelle » 
(n°110001163 ς ZNIEFF de type 1) ŘΩŜƴǾƛǊƻƴ су ƘŜŎǘŀǊŜǎ Řƻƴǘ ǳƴŜ ǇŜǘƛǘŜ ǇŀǊǘƛŜ ǎΩŞǘŜƴŘ ǎǳǊ ƭŜ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ à 
ƭΩOuest de la commune Řŀƴǎ ƭŜ ōƻƛǎ ŘΩ¦ǎǎȅ. ¦ƴŜ ŜǎǇŝŎŜ ǾŞƎŞǘŀƭŜ ǇƘŀƴŞǊƻƎŀƳŜ Ŧŀƛǘ ƭΩƻōƧŜǘ ŘΩǳƴŜ 
protection ce qui a entraîné ƭŀ ŎǊŞŀǘƛƻƴ ŘŜ ŎŜǘǘŜ ½bL9CCΦ Lƭ ǎΩŀƎƛǘ ŘŜ ƭŀ {ŎƛƭƭŜ Ł ŘŜǳȄ ŦŜǳƛƭƭŜǎΣ 9ǘƻƛƭŜ ōƭŜǳŜ 
(Scilla bifolia). 
 
La seconde ZNIEFF est le « Rû des Effaneaux et boisements associés » (n°110020189 ς ZNIEFF de type 2), 
ŘΩǳƴŜ ǎǳǇŜǊŦƛŎƛŜ ŘŜ офо ƘŜŎǘŀǊŜǎ ŜƭƭŜ ŎƻƴŎŜǊƴŜ la partie Nord du territoire de la commune dans le Bois 
ŘŜ ƭΩîƭŜ ŘΩ!ŘŀƳ. Trois espèces animaleǎ Ŝǘ ǳƴŜ ŜǎǇŝŎŜ ǾŞƎŞǘŀƭŜ Ŧƻƴǘ ƭΩƻōƧŜǘ ŘΩǳƴŜ ǇǊƻǘŜŎǘƛƻƴ Ŝǘ ǎƻƴǘ Ł 
ƭΩƻǊƛƎƛƴŜ ŘŜ ƭŀ ŎǊŞŀǘƛƻƴ ŘŜ ŎŜǘǘŜ ½bL9CCΦ Lƭ ǎΩŀƎƛǘ ŘŜ ƭŀ ǎŀƭŀƳŀƴŘǊŜ όsalamandra), du blaireau européen 
(meles meles), de la musaraigne aquatique (neomis fodiens fodiens) et de la fougère des fleuristes ou 
« aspidium à cils raids » (polystichum cetiferum). 
 
Enfin, la totalité de la superficie de la ZNIEFF « Coteau a Morintru-ŘΩŜƴ-bas » (N° 110020210 ς de type 
1), soit 5,6 hectares est localisée le long de la limite Sud-est de la commune. Deux espèces animales font 
ƭΩƻōƧŜǘ ŘΩǳƴŜ ǇǊƻǘŜŎǘƛƻƴ Ŝǘ ǎƻƴǘ Ł ƭΩƻǊƛƎƛƴŜ ŘŜ ƭŀ ŎǊŞŀǘƛƻƴ ŘŜ ŎŜǘǘŜ ½bL9CCΦ Lƭ ǎΩŀƎƛǘ ŘŜ ƭŀ ƳŀƴǘŜ ǊŜƭƛƎƛŜǳǎŜ 
(Mantis religiosa) et du crache-sang (Timarcha tenebricosa). 

 
Synthèse énergie 
 
La loi de programmation du 03 août 2009 relŀǘƛǾŜ Ł ƭŀ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǆǳǾǊŜ Řǳ DǊŜƴŜƭƭŜ ŘŜ ƭϥŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ 
souligne que « le secteur du bâtiment, qui consomme plus de 40 % de l'énergie finale et contribue pour 
près d'un quart aux émissions nationales de gaz à effet de serre, représente le principal gisement 
d'économie d'énergie exploitable immédiatement ». L'objectif fixé par le Grenelle consiste à réduire les 
consommations énergétiques du parc existant d'au moins 38 % d'ici à 2020 par la rénovation complète 
des logements. 
 
Toutefois, les marges d'optimisation énergétique des logements dépendent des caractéristiques du 
parc, de son âge, de son mode de chauffage, de la typologie du bâti, de son insertion urbaine, mais aussi 
et surtout de la capacité d'action et du comportement des ménages occupants. 
Les gisements d'amélioration au sein d'un parc ancien fortement consommateur deviennent des 
potentialités effectives dès lors que les propriétaires sont susceptibles d'engager des travaux de 
rénovation thermique. 
 
À Ussy-sur-Marne, la consommation énergétique liée Ł ƭΩƘŀōƛǘŀǘ ǊŞǎƛŘŜƴǘƛŜƭ ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŜ мκр ŘŜ ƭŀ 
consommation totale de la ville (environ 10 000 MWh sur les 48 000 au total). Le parc immobilier est 
donc plutôt récent et bien entretenu. 
 
!Ŧƛƴ ŘŜ ƭǳǘǘŜǊ ŎƻƴǘǊŜ ƭŀ ǇǊŞŎŀǊƛǘŞ ŞƴŜǊƎŞǘƛǉǳŜΣ ƭΩ;ǘŀǘ ŀ ŘŞŎidé d'aider les propriétaires modestes à 
améliorer significativement la performance énergétique de leur logement. Ce programme national 
dénommé « Habiter mieux » a été confié à l'ANAH Ŝǘ ǎϥƛƴǎŎǊƛǘ Řŀƴǎ ƭŜǎ ƛƴǾŜǎǘƛǎǎŜƳŜƴǘǎ ŘϥŀǾŜƴƛǊ ŘŜ ƭΩ;ǘŀǘΦ 
 
Le territoire communal dΩ¦ǎǎȅ-sur-Marne est classé parmi la liste des communes représentant des zones 
ŦŀǾƻǊŀōƭŜǎ Ł ƭΩƛƳǇƭŀƴǘŀǘƛƻƴ ŘΩŞƻƭƛŜƴƴŜǎ.  
 
Le SRCAE Île-de-France ǇǊŞŎƻƴƛǎŜ ǳƴ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ Řǳ ǇƻǘŜƴǘƛŜƭ ŘŜ ǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴ ŘΩŞƴŜǊƎƛŜ ǎƻƭŀƛǊŜ 
principalement sur les bâtiments et sur des surfaces déjà artificialisées. Le territoire communal ŘΩ¦ǎǎȅ-
sur-Marne ƴΩŜǎǘ ŘƻƴŎ Ǉŀǎ ŦƻǊŎŞƳŜƴǘ ƭŜ Ǉƭǳǎ ǇǊƻǇƛŎŜ ŀǳȄ ƛƴǎǘŀƭƭŀǘƛƻƴǎ ǇƘƻǘƻǾƻƭǘŀƠǉǳŜǎ Ŝǘ ǎƻƭŀƛǊŜǎ 
thermiques. 
 
tŀǊ ŎƻƴǘǊŜΣ ƭŀ ǇǊƛǎŜ Ŝƴ ŎƻƳǇǘŜ ŘŜǎ ǇǊƛƴŎƛǇŜǎ ŘŜ ŎƻƴŎŜǇǘƛƻƴ ōƛƻŎƭƛƳŀǘƛǉǳŜ Ŝǘ ƭΩǳǘƛlisation des ressources 
potentielles pour les bioénergies sont des pistes de réflexion que la commune et les habitants peuvent 
considérer. 
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B.  Les risques et les nuisances 

 
Plusieurs arrêtés portant reconnaissance de catastrophes naturelles ont été émis et concernent le 
territoire ŘΩ¦ǎǎȅ-sur-Marne. Les principaux risques existant sur la commune sont les inondations et les 
coulées de boue et le retrait et gonflement des sols.  
 
Ussy-sur-Marne Ŧŀƛǘ ǇŀǊǘƛŜ ŘŜ ƭΩ!ǘƭŀǎ ŘŜ ȊƻƴŜ ƛƴƻƴŘŀōƭŜ. À ce titre, elle est également concernée par le 
ǇǊƻƎǊŀƳƳŜ ŘΩŀŎǘƛƻƴ Ŝǘ ŘŜ ǇǊŞǾŜƴǘƛƻƴ ŘŜǎ ƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴǎ όζ PAPI » n° 95DRIEE_IF20190001) pour la Seine-
et-Marne, signé le 10/12/2014. 
Un plan de prévention des risques naturels (PPRN n° 77DDT19890024 - PSS vallée de la Marne) lui est 
aussƛ ŀǇǇƭƛŎŀōƭŜ ŘŜǇǳƛǎ ƭΩŀǊǊşǘŞ Řǳ моκлтκмффп. 
La commune est traversée par le Ru de Courtablon qui pose problème en matière de risque inondation. 
En effet, il déborde régulièrement et inƻƴŘŜ ŎŜǊǘŀƛƴŜǎ ȊƻƴŜǎ ŘΩ¦ǎǎȅ-sur-Marne. Or, ƭŀ ŎƻƳƳǳƴŜ ƴΩŜǎǘ 
pas concernée par un SAGE. Pour cette raison la commune a fait réaliser en 2010 une étude préliminaire 
du ru de Courtablon et de son bassin versant comprenant un avis sur les risques inondations. 
 
La majorité du territoire de la commune ŘΩ¦ǎǎȅ-sur-Marne se situe en zone de risques moyens ŘΩŀƭŞŀǎ 
retrait/gonflement des argiles. Quatre zones au bƻǊŘ Ŝǘ Ł ƭΩ9ǎǘ ǎƻƴǘ Ŝƴ ȊƻƴŜ ŘΩŀƭŞŀ fort. Pour autant, 
ŀǳŎǳƴŜ ǊŞƎƭŜƳŜƴǘŀǘƛƻƴ όttwbύ ƴΩŜǎǘ ŀǇǇƭƛŎŀōƭŜ Ł ƭŀ ŎƻƳƳǳƴŜ ǇƻǳǊ ŎŜǘ ŀƭŞŀ ƴƛ ǇƻǳǊ ƭŜǎ ƳƻǳǾŜƳŜƴǘǎ ŘŜ 
terrain ou cavités souterraines.  
 
La commune ŘΩ¦ǎǎȅ-sur-Marne se situe en zone de sismicité 1 (très faible). 
 
La majeure partie du territoire est faiblement concernée par les inondations par remontées de nappes. 
En revanche, à proximité du tracé hydrographique de la Marne et du ru de Courtablon, la sensibilité est 
très élevée. 
 
Ussy-sur-Marne est concernée par le risque lié au transport de matières dangereuses. Du gaz naturel est 
présent sur la commune, les matières dangereuses ne sont pas transportées par voies routières et 
ferroviaires mais par canalisations. 
 
La commune ŘΩ¦ǎǎȅ-sur-Marne compte une usine de méthanisation, qui est une installation soumise à 
ŀǳǘƻǊƛǎŀǘƛƻƴ ŀǳ ǘƛǘǊŜ ŘŜ ƭŀ ƭŞƎƛǎƭŀǘƛƻƴ ǎǳǊ ƭŜǎ Lƴǎǘŀƭƭŀǘƛƻƴǎ /ƭŀǎǎŞŜǎ ǇƻǳǊ ƭŀ tǊƻǘŜŎǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩ9ƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ 
(ICPE). 
 
De plusΣ ƭΩƛƴǾŜƴǘŀƛǊŜ ƘƛǎǘƻǊƛǉǳŜ ŘŜ ǎƛǘŜ ƛƴŘǳǎǘǊƛŜƭ Ŝǘ ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞ de services (BASIAS) a recensé 6 sites sur la 
ŎƻƳƳǳƴŜΦ Lƭ ǎΩŀƎƛǘ ŘΩŀƴŎƛŜƴǎ ǎƛǘŜǎ ǉǳƛ ƻƴǘ ŜȄŜǊŎŞ ǳƴŜ ŀŎǘƛǾƛǘŞ ǎǳǎŎŜǇǘƛōƭŜ ŘΩŜƴƎŜƴŘǊŜǊ ŘŜǎ Ǉƻƭƭǳǘƛƻƴǎ, 
Ƴŀƛǎ ǉǳƛ ǎƻƴǘ ŀǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛ ŘŜǎ ǎƛǘŜǎ ŀȅŀƴǘ ŞǘŞ ǘǊaités et qui sont libres de toutes restrictions. 
 
Les sources de bruit potentielles recensées sur la commune sont les suivantes : 
 

¶ la voie ferrée et le trafic ferroviaire ; 

¶ la circulation. 
 
La commune est exposée aux nuisances ǎƻƴƻǊŜǎ ǇǳƛǎǉǳΩŜƭƭŜ Ŝǎǘ ǘǊŀǾŜrsée par 3 axes ferroviaires et 
routiers classés en catégorie 1 (zone les plus bruyantes) et 1 axe routier classé en catégorie 2 (zone 
bruyante). 
 
[ŀ ŎƻƳƳǳƴŜ ƴΩŜǎǘ Ǉŀǎ ŎƻƴŎŜǊƴŞŜ ǇŀǊ ƭŜ ǊƛǎǉǳŜ ƴǳŎƭŞŀƛǊŜ et son potentiel radon (gaz radioactif) est très 
faible. 
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C. Le paysage, le cadre de vie, le fonctionnement urbain et les réseaux 

 
Synthèse paysage  
 
La commune ŘΩ¦ǎǎȅ-sur-Marne Ŧŀƛǘ ǇŀǊǘƛŜ ŘŜ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜ ǇŀȅǎŀƎŜ ŘŜ ƭŀ ±ŀƭƭŞŜ ŘŜ ƭŀ Marne et du pays 
de France. 
 
Plusieurs entités paysagères distinctes sont présentes sur le territoire communal : 

¶ Les zones agricoles  

¶ Les espaces naturels 

¶ La vallée de la Marne 

¶ Les zones urbaines 
 
Les espaces boisés sont situés majoritairement le long des limites communales Nord, Ouest, et Est, ce 
qui crée une réelle séparation natuǊŜƭƭŜ ŜƴǘǊŜ ƭŀ ŎƻƳƳǳƴŜ ŘΩ¦ǎǎȅ-sur-Marne et les communes 
limitrophes. [ŀ ǇǊƛƴŎƛǇŀƭŜ ȊƻƴŜ ǳǊōŀƛƴŜ ǉǳƛ ǎΩŜǎǘ ŘŞǾŜƭƻǇǇŞŜ le long de la Marne est donc au Sud.  
 
La Marne façonne les paysages ŘΩ¦ǎǎȅ-sur-Marne, avec ses rives droites ōƻǊŘŞŜǎ ŘΩǳƴŜ ǾŞƎŞǘŀǘƛƻƴ 
ligneuse, relativement dense, et typique des zones humides telle que les saules. 
 
5ΩŀǳǘǊŜǎ ŞƭŞƳŜƴǘǎ ƳŀǊǉǳŜƴǘ ƭŜ ǇŀȅǎŀƎŜ ŎƻƳƳǳƴŀƭ Ŝǘ ƴƻǘŀƳƳŜƴǘ ƭŜ ǇŀǘǊƛƳƻƛƴŜ ōŃǘƛ ǊŜƳŀǊǉǳŀōƭŜ όŎƻǊǇǎ 
ŘŜ ŦŜǊƳŜΣ ŎƘŃǘŜŀǳΣΧ Ŝǘ ƭŜ Ǉƻƛƴǘ ŘŜ ǊŜǇŝǊŜ ǉǳŜ ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŜ ƭŜ ŎƭƻŎƘŜǊ ŘŜ ƭΩŞƎƭƛǎŜΦ 
 
Des coupures paysagères et points noirs sont à signaler : les lignes hautes et moyenne tension, 
ƭΩŀǳǘƻǊƻǳǘŜ !пΣ ƭŀ ǾƻƛŜ ŦŜǊǊŞŜΣ ǳƴŜ ŀƴǘŜƴƴŜ ŘŜ ǊŀŘƛƻǘŞƭŞǇƘƻƴƛŜ ŀƛƴǎƛ ǉǳŜ ƭŜǎ ǎƛƻƭǎ ±ŀƭCǊŀƴŎŜΦ [ΩǳǎƛƴŜ ŘŜ 
méthanisation située au Nord-Est du bourg est quant à elle un peu plus intégrée au paysage grâce à la 
présence de végétation.  
 
Il faut également signaler la présence de nombreux points de vue remarquables qui ont inspiré le 
ǇŜƛƴǘǊŜ IŜƴǊƛ IŀȅŘŜƴ Ŝǘ ƭŀ ǇǊŞǎŜƴŎŜ ŘΩŜƴǘǊŞŜǎ ŘŜ ǾƛƭƭŜ ŘŜ ōƻƴƴŜ ǉǳŀƭƛǘŞ ǇŀȅǎŀƎŝǊŜΦ 
 
Synthèse : évolution urbaine ŘΩ¦ǎǎȅ-sur-Marne 
 

La carte de Cassini de 1750 témoigne de lΩoccupation historique du territoire communal. Le centre-
bourg ŘΩ¦ǎǎȅ-sur-Marne (écrit Ḻ U y̡ ḻ sur la carte) est implanté le long de la Marne, faisant face à 
Sammeron, tandis que les nombreux hameaux sont disséminés le long des limites communales au Nord 
de la commune. Le hameau de Molien est le plus important.  
 
Les hameaux de Beauval et de Morintru y figurent également et sont organisés autour de corps de 
fermes agricoles.  
 
[ŀ Ŏƻƴǎǘƛǘǳǘƛƻƴ Řǳ ōƻǳǊƎ ŀŎǘǳŜƭ ǎΩŜǎǘ effectuée progressivement à partir du noyau ancien par vagues 
ǎǳŎŎŜǎǎƛǾŜǎ ŘΩǳǊōŀƴƛǎŀǘƛƻƴΦ Il sΩagit dΩune extension linéaire le long des voies de circulation mais aussi 
par densification le long des axes existants. À partir des années 1960 environ jusquΩà nos jours, cette 
tendance se poursuit avec lΩaménagement de lotissements et de zones dΩactivités à lΩextérieur de 
lΩemprise du centre-bourg. 
 
Synthèse : morphologie urbaine, éléments remarquables  
 
Le tissu ancien est constitué principalement ŘΩŀƴŎƛŜƴƴŜǎ Ƴŀƛǎƻƴǎ rurales ainsi que de corps de fermes.  
 
Ussy-sur-Marne présente des variétés morphologiques dans son tissu urbain, résultant de la logique 
ŘΩŜȄǘŜƴǎƛƻƴ ŎƻƳƳǳƴŀƭŜ ŀǳ ŎƻǳǊǎ Řǳ ǘŜƳǇǎΦ  
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La commune ŘΩ¦ǎǎȅ-sur-Marne ŎƻƳǇǘŜ ŘŜ ƴƻƳōǊŜǳȄ ŞƭŞƳŜƴǘǎ ŘΩƛƴǘŞǊşǘ ǇŀǘǊƛƳƻƴƛŀƭ : 
 

ü Église Saint-Authaire inscrite au titre des Monuments historiques depuis 2013 
ü Mairie  
ü Maison de Samuel Beckett 
ü Puits, cinq au total dont le puits de Beauval 
ü CƘŃǘŜŀǳ ŘΩ¦ǎǎȅ-sur-Marne (ancienne mairie et école) et ses anciennes dépendances 
ü Une bâtisse et son parc arboré rue de la Ferté 
ü Deux ponts romains 
ü Trois corps de ferme (Courtablon, Molien, Cuissy) 
ü Les façades historiques, Rue de Changis 
ü La façade de la boulangerie (datée du XIXème ou XXème siècle) avec son décor de stuc, 
ŎƻƳǇƻǎŞ ŘΩǳƴ ǇƛƭŀǎǘǊŜ Ŝǘ ŘΩǳƴŜ ŦǊƛǎŜΦ 

ü [Ŝ Ǉƻƴǘ ŘŜ ƭŀ aŀǊƴŜ όŎƻƴǎǘǊǳƛǘ ǇŀǊ ƭΩƛƴƎŞƴƛŜǳǊ CǊŜȅǎǎƛƴŜǘύ 
ü Le cimetière 
ü La croix des côtes 

 
Synthèse déplacements 
 
De manière générale, le réseau viaire dédié aux véhicules motorisés est efficace et correctement 
sécurisé. En complément, de nombreuses sentes pédestres traversent le bourg, reliant les quartiers et 
équipements publics. Les voies et trottoirs sont souvent étroits dans le centre ancien, et du 
stationnement anarchique est à déplorer, ce qui ne rend pas toujours aisé le déplacement des piétons. 
 
Les multiples chemins du territoire composent aussi un important réseau de circulation douce hors du 
bourg quΩil convient de préserver. Une stratégie de hiérarchisation du réseau distinguant les tronçons 
pédestres, et ceux à usage agricole, permettrait de cibler les actions à effectuer en matière dΩentretien, 
de promotion touristique et dΩinscription au PDIPR dans une logique de conservation et de 
développement touristique. 
 
Les transports en commun à Ussy-sur-Marne :  
 
La desserte en transports en commun est satisfaisante, grâce à la présence des gares ferroviaires 
« Changis Saint-Jean » et « La Ferté-sous-Jouarre η Řŀƴǎ ƭŜǎ ŎƻƳƳǳƴŜǎ ƭƛƳƛǘǊƻǇƘŜǎ Ł ƭΩ9ǎǘ Ŝǘ Ł ƭΩhǳŜǎǘ 
ŘΩ¦ǎǎȅ-sur-Marne (à moins de 5 km). Ces deux arrêts desservent les lignes Château-Thierry et Paris-Est. 
 
5Ŝǎ ƭƛƎƴŜǎ ŀǎǎǳǊŜƴǘ ƭŀ ƭƛŀƛǎƻƴ ŘΩ¦ǎǎȅ-sur-Marne avec les communes limitrophes : ce sont les lignes 35, 56 
et 62. Une ligne de bus spécialement dédiée aux équipements scolaires, la ligne scolaire 56S (ligne 
Meaux/ La Ferté-sous-Jouarre), dessert les collèges et lycées grâce aux 4 arrêts de ramassage scolaire 
répartis dans la commune. 
De plus, un système de transport à la demande a été mis en place par la CACPB. 
 
Globalement, la fréquence des transports en commun est cependant insuffisante pour concurrencer 
ƭΩǳǎŀƎŜ ŘŜ ƭŀ ǾƻƛǘǳǊŜΦ  
 
Les réseaux et la gestion des déchets 

  
[ΩŜŀǳ ǇƻǘŀōƭŜ ŘƛǎǘǊƛōǳŞŜ Ł Ussy-sur-Marne provient du captage présent sur la commune de la Ferté-
sous-Jouarre et des châteaux ŘΩŜŀǳ présents ŀǳ ƘŀƳŜŀǳ ŘŜ aƻƭƛŜƴ Ŝǘ ŀǳ ƘŀƳŜŀǳ ŘΩ!ǾŜǊƴŜǎ, également 
alimentés par ce réseau.  
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[ŀ ŘƛǎǘǊƛōǳǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ǇƻǘŀōƭŜ Ł Ussy-sur-Marne est gérée par ƭŀ ŎƻƳƳǳƴŀǳǘŞ ŘΩŀƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴ ŘŜ 
Coulommiers ς Pays de Brie. [ŀ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜ ƭΩŜŀǳ Ŝǎǘ ŎƻƴŦƻǊƳŜ ŀǳȄ ŜȄƛƎŜƴŎŜǎ Ŝƴ ǾƛƎǳŜǳǊΦ 
 
[Ωŀǎǎŀƛƴƛǎǎement communal est assuré par deux Stations de Traitement des Eaux Usées (STEU), gérées 
par la Communauté ŘΩ!ƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴ Coulommiers-Pays de Brie.  
 
En 2019, le débit de référence de la STEU principale (située dans le bourg) était de 129 m3/j, et la charge 
maximale en entrée était de 1 517 Equivalent Habitant (EH) pour une capacité nominale de 1 200 EH. La 
station principale est donc Ŝƴ ǾƻƛŜ ŘΩşǘǊŜ saturée. 
 
5ŜǇǳƛǎ нллуΣ ǳƴŜ ŘŜǳȄƛŝƳŜ ǎǘŀǘƛƻƴ ŘΩŞǇǳǊŀǘƛƻƴ ƎŞǊŞŜ ǇŀǊ ƭŀ ŎƻƳƳǳƴŀǳǘŞ ŘΩŀƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴ ŀ ŞǘŞ 
ƛƴǎǘŀƭƭŞŜ ŀǳ bƻǊŘ ŘŜ ƭŀ ŎƻƳƳǳƴŜΦ {ŀ ŎƘŀǊƎŜ ƳŀȄƛƳŀƭŜ ŘΩŜƴǘǊŞŜ Şǘŀƛǘ ŘŜ нн 9I Ŝƴ нлмф ǇƻǳǊ ǳƴŜ 
capacité nominale de 50 EH. Son débiǘ ŘŜ ǊŞŦŞǊŜƴŎŜ Şǘŀƛǘ ŘΩŜƴǾƛǊƻƴ у m3/j . La seconde station 
ŘΩŞǇǳǊŀǘƛƻƴ ƴΩŀ ŘƻƴŎ Ǉŀǎ ŘŜ ǇǊƻōƭŝƳŜ ŘŜ ŘŞǇŀǎǎŜƳŜƴǘ ŘŜ sa capacité. 
 
La compétence « collecte et traitement des déchets » est exercée par COVALTRI 77Σ ƭΩŞƭƛƳƛƴŀǘƛƻƴ ŘŜǎ 
déchets est quant à elle une compétence qui appartient au SMITOM.  
 
 



Page 39 

 

D. Besoins et enjeux 

 

Thématiques  Enjeux et besoins 

Développement forestier 
Préserver les boisements présents sur le territoire 
communal 

!ƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭΩŜǎǇŀŎŜ [ΩŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭΩŜǎǇŀŎŜ ŎƻƳƳǳƴŀƭ Řƻƛǘ 
prendre en compte :  

¶ ƭŀ ǇǊŞǎŜǊǾŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩƛŘŜƴǘƛǘŞ ǇŀǘǊƛƳƻƴƛŀƭŜ 
ŘΩ¦ǎǎȅ-sur-Marne et notamment, son centre 
ancien, ses hameaux et les éléments bâtis 
remarquables, 

¶ le respect des formes urbaines existantes afin 
de ne pas dénaturer le village et les hameaux, 

¶ les risques et les nuisances existants sur la 
commune, 

¶ ƭŀ ŎŀǇŀŎƛǘŞ ŘŜǎ ǊŞǎŜŀǳȄ ŜȄƛǎǘŀƴǘǎ ǇƻǳǊ ƭΩŀŎŎǳŜƛƭ 
de nouvelles populations. 
 

Environnement et biodiversité 

tǊŞǎŜǊǾŜǊ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜǎ ŞƭŞƳŜƴǘǎ ŎƻƴǎǘƛǘǳǘƛŦǎ ŘŜ 
la trame verte et bleue communale, notamment 
en : 
 

¶ Préservant les petits éléments de nature 
(alignements ŘΩŀǊōǊŜǎΣ ravinesΣΧύ 

¶ Préservant la fonctionnalité des espaces 
ŘΩƛƴǘŞǊşǘ ŞŎƻƭƻƎƛǉǳŜ ǇǊŞǎŜƴǘǎ ǎǳǊ ƭŜ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ : les 
espaces agricoles, les zones ƘǳƳƛŘŜǎΧ 

¶ Préservant les continuités écologiques locales 
nécessaires au maintien de la biodiversité (parcs, 
ŎǆǳǊǎ ŘΩƞƭƻǘǎύ. 

¶ Préservant le réseau hydrographique 
communal : Le ru de Courtablon, le ru de 
montbourgeon et la Marne 
 
Prendre en compte les objectifs de préservation et 
de restauration des milieux naturels du SRCE. 
tǊŞǎŜǊǾŜǊ ǳƴŜ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜ ƭΩŀƛǊ ǎŀǘƛǎŦŀƛǎŀƴǘŜ 
Promouvoir les énergies renouvelables 
Promouvoir une réduction de la consommation 
énergétique des bâtiments 
wŞŘǳƛǊŜ ƭΩǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŞƴŜǊƎƛŜǎ ŦƻǎǎƛƭŜǎ ƭƛŞŜ ŀǳȄ 
déplacements 
 

Transports 

Favoriser les déplacements doux et en transport 
Ŝƴ ŎƻƳƳǳƴ ŀŦƛƴ ŘŜ ǊŞŘǳƛǊŜ ƭΩǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜ 
véhicules particuliers. 
 
Prévoir des conditions satisfaisantes de circulation 
et de stationnement au sein du village et des 
espaces à développer. 
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II. ANALYSE DETAILLÉ9 59 [ΩÉTAT INITIAL 59 [Ω9b±Lwhbb9a9b¢ 

 

1. Les composantes physiques et naturelles  

 

A. Les composantes physiques 

  
a) Le relief Ŝǘ ƭΩƘȅŘǊƻƎǊŀǇƘƛŜ  

 
 
 

 
[ŀ ǘƻǇƻƎǊŀǇƘƛŜ ŘΩ¦ǎǎȅ-sur-Marne est marquée par les coteaux de la Marne et subsidiairement par ceux 
du ru de Courtablon.  
 
Le fond de vallée présente une cote moyenne de 60 m NGF et intègre le village dont le développement 
ŀǳ bƻǊŘ ǎϥŀǊǊşǘŜ Ł ƭΩŀƳƻǊŎŜ ŘŜǎ ŎƻǘŜŀǳȄΦ 
 
Les hameaux que sont Molien, Avernes et Beauval, sont quant à eux situés sur les coteaux formés par le 
ru de Courtablon. Les coteaux situés au Nord-9ǎǘ Ŝǘ Ł ƭΩ9ǎǘ ǎƻƴǘ Ǉƭǳǎ ƳŀǊǉǳŞǎΦ Lƭǎ ǇǊŞǎŜƴǘŜƴǘ ǳƴŜ ŀƭǘƛǘǳŘŜ 
pouvant atteindre environ 160 m NGF. 
 

Carte du relief à Ussy-sur-Marne 

 
(Source : topographic-map.com) 

 
 
 
 

Le relief 
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[ΩƘȅŘǊƻƎǊŀǇƘƛŜ 
 
Réseau hydrographique de la commune 
 
[Ŝ ǇǊƛƴŎƛǇŀƭ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ŘŜ ƭŀ ŎƻƳƳǳƴŜ Ŝǎǘ ƭŀ aŀǊƴŜ. La Marne est un affluent de la rive droite de la 
Seine. Sa source se situe sur le plateau de Langres (52) Ł пнл ƳŝǘǊŜǎ ŘΩŀƭǘƛǘǳŘŜΦ 9ƴǘǊŜ ǎŀ ǎƻǳǊŎŜ Ŝǘ ƭŀ 
confluence avec la Seine, la dénivellation est de 393 mètres sur un parcours de 506 km. Elle traverse 
successivement les départements de la Haute-Marne, de la Marne, de l'Aisne puis de la Seine-et-Marne, 
où elle entre à Citry. En Seine-et-Marne, elle parcourt environ 112 km. Sa largeur varie entre 60 et 150 
mètres pour une profondeur de l'ordre de 2,5 à 3,5 mètres. Son débit de référence, mesuré à la Ferté-
sous-Jouarre, est de 480 m3/s. 
 
5ΩŀǇǊŝǎ ƭŜ {5!D9Σ ƭa Marne présente les objectifs suivants : 

¶ Bon état chimique en 2027 (objectif non atteint 
en 2015), 

¶ Bon état écologique en 2015 (objectif atteint en 
2015)1. 

D'après le schéma départemental à vocation piscicole de 
la Seine-et-Marne, la Marne est classée en deuxième 
catégorie piscicole. Parmi les espèces piscicoles 
dominantes, on retrouve le goujon, le gardon, la perche, 
le brochet et l'anguille. 
 

À Ussy-sur-Marne, la Marne est à 54 ƳŝǘǊŜǎ ŘΩŀƭǘƛǘǳŘŜ environ. Son bassin versant recouvre 12 730 km2. 
Ses affluents principaux sont le Rognon, la Blaise, la Saulx, la Somme, le Surmelin, le Petit et le Grand 
MoǊƛƴ Ŝǘ ƭΩhǳǊŎǉΦ  
 
Le territoire communal est également traversé par : 

¶ le Ru de Courtablon qui prend sa source dans la commune de Sainte-Aulde et se jette dans La 
Marne au niveau de la commune de Ussy-sur-marne. 

¶ le Ru de Chivres (en limite communale Ouest) qui prend sa source dans la commune de Cocherel 
et se jette dans La Marne au niveau de la commune de Jaignes. 

¶ le Ru de Montbourgeon ǎǳǊ ƭŀ ǇŀǊǘƛŜ 9ǎǘ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜΦ 5ΩǳƴŜ ƭƻƴƎǳŜǳǊ ŘŜ нΣт ƪƳΣ ƛƭ ǇǊŜƴŘ ǎŀ 
source dans la commune de la Ferté-sous-Jouarre. 

¶ Des ŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘǎ ǇƻƴŎǘǳŜƭǎ ŎǊŞŞǎ ǇŀǊ ƭŀ ǇǊŞǎŜƴŎŜ ŘΩǳƴ ŦƻǎǎŞ ŎǊŜǳǎŞ ŀǳȄ ŀōƻǊŘǎ ŘŜ ƭΩŀǳǘƻǊƻǳǘŜ 
A4 et du hameau de Molien. (Source : commune) 

 

                                                            
1 Source Υ 9ŀǳ CǊŀƴŎŜΣ /ŀǊǘƻƎǊŀǇƘΩΣ hC. 

Vue de la Marne depuis le pont ŘΩ¦ǎǎȅ-sur-Marne 
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[ŀ ǉǳŀƭƛǘŞ Řǳ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ peut être altérée pour les quatre raisons suivantes : 
 

¶ Pollutions ponctuelles (rejets de STEUΣ ǊŜƧŜǘǎ ŘΩŀǎǎŀƛƴƛǎǎŜƳŜƴǘ ƴƻƴ-collectifs, rejets 

ƛƴŘǳǎǘǊƛŜƭǎΧύ ; 

¶ tǊŞƭŝǾŜƳŜƴǘǎ ŘΩŜŀǳ ; 

¶ Aménagement des rivières ; 

¶ !ƭǘŞǊŀǘƛƻƴǎ ƘȅŘǊƻƳƻǊǇƘƻƭƻƎƛǉǳŜǎ όŘŞōƛǘΣ ōŀǊǊŀƎŜǎΣ ǎǳǊŦŀŎŜ ŘŜ ƭΩŜŀǳύΦ 

 
[ŀ ǇǊŞǎŜƴŎŜ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ǎǳǊ ƭŜ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ participe de ƭΩƛŘŜƴǘƛǘŞ ŎƻƳƳǳƴŀƭŜΦ En effet, la Marne qui longe les 
limites administratives Sud ŘŜ ƭŀ ŎƻƳƳǳƴŜΣ ƳŀǊǉǳŜ ƭΩŜƴǘǊŞŜ ǇǊƛƴŎƛǇŀƭŜ ŘŜ ƭŀ ǾƛƭƭŜΦ [Ŝs Rus de Courtablon 
et de Montbourgeon sont très appréciés des habitants ŘΩ¦ǎǎȅ-sur-Marne, car ils sont un symbole 
ŘΩƛŘŜƴǘƛǘŞ ǘŜǊǊƛǘƻǊƛŀƭŜ pour les Ussois.  
 
[ŀ ǇǊŞǎŜƴŎŜ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ǎǳǊ ƭŀ ŎƻƳƳǳƴŜ Ŝǎǘ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ ǇǊƻǇƛŎŜ ŀǳ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜΣ ŎŜ ǉǳƛ 
explique entre autres le caractère agricole marqué dΩUssy-sur-Marne. 

 
Les zones de répartition des eaux (source : sigessn.brgm.fr) 
 
Une zone de répartition des eaux (ZRE) se caractérise par une insuffisance chronique des ressources en 
Ŝŀǳ ǇŀǊ ǊŀǇǇƻǊǘ ŀǳȄ ōŜǎƻƛƴǎΦ [ΩƛƴǎŎǊƛǇǘƛƻƴ ŘΩǳƴŜ ǊŜǎǎƻǳǊŎŜ όōŀǎǎƛƴ ƘȅŘǊƻƎǊŀǇƘƛǉǳŜ ƻǳ ǎȅǎǘŝƳŜ ŀǉǳƛŦŝǊŜύ 
Ŝƴ ½w9 ŎƻƴǎǘƛǘǳŜ ƭŜ ƳƻȅŜƴ ǇƻǳǊ ƭΩ9ǘŀǘ ŘΩŀǎǎǳǊŜǊ ǳƴŜ ƎŜstion plus fine des demandes de prélèvements 
Řŀƴǎ ŎŜǘǘŜ ǊŜǎǎƻǳǊŎŜΣ ƎǊŃŎŜ Ł ǳƴ ŀōŀƛǎǎŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ǎŜǳƛƭǎ ŘŜ ŘŞŎƭŀǊŀǘƛƻƴ Ŝǘ ŘΩŀǳǘƻǊƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜ 
prélèvement. 
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[ŀ ŎƻƳƳǳƴŜ ŘΩ¦ǎǎȅ-sur-Marne est concernée par la zone de répartition des Eaux des parties captives 
des naǇǇŜǎ ŘŜ ƭΩ!ƭōƛŜƴ Ŝǘ Řǳ bŞƻŎƻƳƛŜƴΦ 

 
b) [ŀ ƎŞƻƭƻƎƛŜ Ŝǘ ƭΩƘȅŘǊƻƎŞƻƭƻƎƛŜ 

 
La géologie  
 
La structure géologique du sous-sol a des conséquences directes sur le relief, sur le comportement des 
eaux, notamment souterraines, et sur la nature des sols. Situer la commune dans un contexte 
géologique permet de mettre à jour son appartenance à des entités qui la dépassent, ainsi que les 
ǇŀǊǘƛŎǳƭŀǊƛǘŞǎ ǉǳΩŜƭƭŜ ǇŜǳǘ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜǊΦ [ŀ ƎŞƻƭƻƎƛŜ ǇŜǊƳŜǘ ŀǳǎǎƛ ŘŜ ƳƛŜǳȄ ŎƻƳǇǊŜƴŘǊŜ ƭΩƻǊƎŀƴƛǎŀǘƛƻƴ Řǳ 
territoire de la commune, ses différents paysages et milieux naturels. 
 

CƻǊƳŀǘƛƻƴǎ ƎŞƻƭƻƎƛǉǳŜǎ ŘΩ¦ǎǎȅ-sur-Marne (Source : BRGM) 
 

 
La partie centrale du territoire est marquée par des colluvions de fond de vallons, qui correspondent au 
lieu-Řƛǘ άƭŜǎ aƻƴǘǎ aƻȅŜƴǎέΣ ŎŜ ǉǳƛ rappelle la présence de relief à cet endroit.  
 
[ΩOǳŜǎǘ ŘŜ ŎŜǘǘŜ ǇŀǊǘƛŜ ǎŜ ŎƻƳǇƻǎŜ ŘŜ ƭƛƳƻƴǎ Ŝǘ ŘΩŀǊƎƛƭŜǎ Ł ƳŜǳƭƛŝǊŜ mêlés. Une grande part est formée 
ŘΩŀǊƎƛƭŜ Ł ƳŜǳƭƛŝǊŜ ǎǳǊ ŎŀƭŎŀƛǊŜǎ Ŝǘ ƳŀǊƴŜǎΦ À ƭΩEst on retrouve des calcaires et marnes ǇƻǳǊ ƭΩŜǎǎŜƴǘƛŜƭ 
mais aussi des sables et grès.  
 
[Ωextrême Nord du territoire présente des formations géologiques déconseillé à la construction : la 
présence ŘŜ ƭƛƳƻƴǎΣ ŘΩŀǊƎƛƭŜǎ Ł ƳŜǳƭƛŝǊŜ Ŝǘ ŘŜ ƎȅǇǎŜ ŜȄǇƻǎŜ ƭŜ ǘŜǊǊŀƛƴ ŀǳ ǇƘŞƴƻƳŝƴŜ ŘŜ άŦƻƴǘƛǎέΣ ŦŀƛƭƭŜǎ 
souterraines se créant par dissolutiƻƴ Řǳ ƎȅǇǎŜǎ ƭƻǊǎǉǳŜ ƭŜǎ ŎƻǳŎƘŜǎ ŘΩŀǊƎƛƭŜ ǎǳǇŜǊŦƛŎƛŜƭƭŜ ǎƻƴǘ 
remaniées. En versant du ru de Courtablon affleurent des colluvions de pente dont une partie est 
proche des couches de calcaires et marnes. La Marne se situe sur des alluvions récentes de limons et de 
sables.  
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Une partie Ouest du territoire est concernée par un permis de recherches ŘΩƘȅŘǊƻŎŀǊōǳǊŜǎ όǇŞǘǊƻƭŜύ 
ŜŦŦŜŎǘǳŞŜ ǇŀǊ ƭŀ ǎƻŎƛŞǘŞ ¢ƻǊŜŀŘƻǊ 9ƴŜǊƎȅ CǊŀƴŎŜ όǇŜǊƳƛǎ ά/ƻǳƭƻƳƳƛŜǊǎέύ Ŝǘ ƭŀ ǎƻŎƛŞǘŞ {ǘŜǊƭƛƴƎ όǇŜǊƳƛǎ 
ά/ƻǳƭƻƳƳƛŜǊǎέ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘύΦ [Ŝ Sud du territoire dépend Řǳ ǇŜǊƳƛǎ ŘŜ ǊŜŎƘŜǊŎƘŜ ά/ƘŀǘŜŀǳ-¢ƘƛŜǊǊȅέ 
accordé à la société Toreador Energy France.  
 
Exploitation des carrières et mines 

Schéma départemental des carrières 
 
La Loi n° 93-3 du 4 janvier 1993 relative aux carrières a pour objectif de mieux préciser les conditions 
dans lesquelles elles peuvent être exploitées. 
 
Cette loi instaure les schémas départementaux des carrières (Article L. 515-3 du Code de 
ƭϥŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘύ ǉǳƛ ŦƛȄŜƴǘ ƭŜǎ ŎƻƴŘƛǘƛƻƴǎ ŘΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴ ŀƛƴǎƛ ǉǳŜ ƭŜǳǊ ƭƻŎŀƭƛǎŀǘƛƻƴΦ [Ŝǎ ǎŎƘŞmas 
départementaux doivent prendre en compte : 

o ƭΩƛƴǘŞǊşǘ ŞŎƻƴƻƳƛǉǳŜ ƴŀǘƛƻƴŀƭΣ 
o les besoins en matériaux, 
o ƭŀ ǇǊƻǘŜŎǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘΣ 
o ƭŀ ƎŜǎǘƛƻƴ ŞǉǳƛƭƛōǊŞŜ ŘŜ ƭΩŜǎǇŀŎŜΣ ǘƻǳǘ Ŝƴ ŦŀǾƻǊƛǎŀƴǘ ǳƴŜ ǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ ŞŎƻƴƻƳŜ ŘŜǎ ƳŀǘƛŝǊŜǎ 

premières. 
 
Le schéma départemental des carrières révisé de Seine-et-Marne a été approuvé par arrêté préfectoral 
le 07 mai 2014. Il a notamment comme objectif une gestion économe et rationnelle des matériaux. 
 
C'est avant tout un document de planification qui permet de situer les enjeux et les contraintes associés 
aux projets de carrières. Il prend en compte l'intérêt économique national, les ressources et les besoins 
en matériaux du département et des départements voisins, la protection des paysages, des sites et des 
milieux naturels sensibles, la nécessité d'une gestion équilibrée de l'espace, tout en favorisant une 
utilisation économe des matières premières. Il fixe les objectifs à atteindre en matière de remise en état 
et de réaménagement des sites. 
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Cartographie des gisements de matériaux (hors contraintes de fait) ς SDC 2014-2020 

 
(Source : Drieat) 

 

 
 

Le schémŀ ƛŘŜƴǘƛŦƛŜ ǎǳǊ ƭŜ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ŘΩ¦ǎǎȅ-sur-Marne les gisements de plusieurs matériaux : 

 Granulats alluvionnaires (en nuances de jaune sur la carte ci-dessus) : Actuellement, les 
exploitations autorisées sont localisées entre autres sur les communes de Changis-sur-
Marne, Luzancy, Isles-les-Meldeuses, Poincy, Isles-les-Villenoy, Vignely, Précy-sur-Marne, 
Trilbardou. Ces alluvions anciennes sont principalement utilisées pour la construction 
(sables et graviers pour béton), mais également en technique routière. 

 Sablons (en nuances de marron sur la carte ci-dessus) : Les sablons sont utilisés dans deux 
principaux secteurs d'activité : les travaux de voiries et le bâtiment. Ils sont presque 
exclusivement réservés à la construction routière en remblai : en couche de forme et en 
assises de chaussées. Dans le bâtiment, les sablons servent essentiellement comme 
correcteur de sables à béton.  
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 Gypse (en rose sur la carte ci-dessus) : En France, environ 80 % de gypse produit est utilisé 
pour la fabrication du plâtre, 15 % pour la fabrication des ciments, les 5 % restant se 
répartissant entre la chimie, les charges, l'agro-alimentaire et diverses autres utilisations. 

 

Toutefois, il ne s'agit Ǉŀǎ ŘŜ ƎƛǎŜƳŜƴǘ Ł ŜƴƧŜǳȄ ŀǳ ǎŜƴǎ Řǳ {ŎƘŞƳŀ 5ƛǊŜŎǘŜǳǊ wŞƎƛƻƴŀƭ ŘΩOƭŜ ŘŜ CǊŀƴŎŜ ŘŜ 
2013. 

 

 
 Carte du schéma régional 

 
 
 

Une partie ouest du territoire est concernée par un permis de recherche d'hydrocarbures (pétrole) 
effectuée par la société Toreador Energy France (permis « Coulommiers ») et la société Sterling « permis 
« Coulommiers » également). 

Le sud du territoire dépend du permis de recherche « Chateau-Thierry » accordé à la société Toreador 
Energy France. 

 

Les nappes phréatiques 

Deux ƳŀǎǎŜǎ ŘΩŜŀǳ ǎƻǳǘŜǊǊŀƛƴŜǎ ǎƻƴǘ ǊŞŦŞǊŜƴŎŞŜǎ ǇŀǊ ƭΩ!ƎŜƴŎŜ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ǎƻǳǎ ƭŀ ŎƻƳƳǳƴŜ ŘΩ¦ǎǎȅ-sur-
Marne : 
 

¶ FRHG 105 : Éocène du bassin versant de l'Ourcq. [Ω;ƻŎŝƴŜ Řǳ ōŀǎǎƛƴ ǾŜǊǎŀƴǘ ŘŜ ƭϥhǳǊŎǉ Ŝǎǘ ǳƴŜ 
ƴŀǇǇŜ Ł ŘƻƳƛƴŀƴǘŜ ǎŞŘƛƳŜƴǘŀƛǊŜ Řƻƴǘ ƭΩŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘ est libre. La masse d'eau est formée d'un 
multicouche d'entités aquifères sableux ou calcaires séparés par des assises semi-perméables : 
l'aquifère multicouche « calcaire de Beauce et des sables de Fontainebleau » ; l'aquifère 
multicouche du calcaire de Champigny et l'aquifère unique multicouche du calcaire grossier et 
des sables du Soissonnais, aussi appelée nappe du Lutétien-¸ǇǊŞǎƛŜƴΦ /ŜǘǘŜ ƳŀǎǎŜ ŘΩŜŀǳ 
présente une situation dégradée à la fois pour les nitrates et les triazines. 
 

Ussy-sur-Marne 



Page 47 

 

¶ FRHG 218 : Albien-néocomien captif. [ΩŀǉǳƛŦŝǊŜ ŘŜ ƭΩ!ƭōƛŜƴ Ŝǎǘ ŘΩŃƎŜ /ǊŞǘŀŎŞ ƛƴŦŞǊƛŜǳǊΦ {ŀ 
profondeur augmente des affleurements (auréole est et sud-ouest du bassin parisien) vers le 
centre pour atteindre - 1 000 m sous la Brie. Il constitue un aquifère profond situé sous la craie 
sur une extension de plus de 100 000 km².  
La nappe, particulièrement bien protégée des pollutions de surface, présente une eau de très 
ōƻƴƴŜ ǉǳŀƭƛǘŞ Ŝǘ ŎƻƴǎǘƛǘǳŜ ǳƴŜ ǊŜǎǎƻǳǊŎŜ ǳƭǘƛƳŜ ǇƻǳǊ ƭΩŀƭƛƳŜƴǘŀǘƛƻƴ Ŝƴ Ŝŀǳ ǇƻǘŀōƭŜ Ŝƴ Ŏŀǎ ŘŜ 
crise majeure. 

 
En vue de la protection de celle-ci, un arrêté préfectoral2 régional a été pris pour définir une Zone de 
wŞǇŀǊǘƛǘƛƻƴ ŘŜǎ 9ŀǳȄ ό½w9ύΦ /Ŝǘ ŀǊǊşǘŞ ƭƛƳƛǘŜ ƭŜǎ ǇǊŞƭŝǾŜƳŜƴǘǎ ŘΩŜŀǳ Ŝƴ ǾǳŜ ŘŜ ǇǊŞǎŜǊǾŜǊ ƭŀ ǊŜǎǎƻǳǊŎŜ Ŝǘ 
donc le fonctionnement de la nappe.  
 

c) La climatologie eǘ ƭŀ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜ ƭΩŀƛǊ 
 

La climatologie  
 
[ΩOƭŜ-de-France se trouve dans un bassin en limite des influences océaniques de l'Ouest et continentales 
de l'Est. On parle de climat semi-océanique. La température moyenne annuelle est de 11,3°. Les 
précipitations se répartissent sur environ 175 jours par an et déversent entre 650 et 700 mm d'eau. 
 
La station de mesures la plus proche Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ŘΩ¦ǎǎȅ-sur-Marne est située à Nogentel (Aisne) à 
environ 30 km. 
 
Pour l'année 2020, la température maximale moyenne est de 18,5 °C et la température minimale 
moyenne est de 8,5 °C.  
 

Évolution des relevés de températures en 2020 à Nogentel 

 
(Source : www.infoclimat.fr) 

 
Par ailleurs, il est tombé en moyenne 889 mm d'eau en 2020 comƳŜ ƭΩƛƴŘƛǉǳŜ ƭŜ ƎǊŀǇƘƛǉǳŜ Ŏƛ-dessous. 
 

 
 
 

                                                            
2 Arrêté préfectoral du 3 Novembre 2004 définissant la zone de répartition des eŀǳȄ ŘŜ ƭŀ ƴŀǇǇŜ ŘŜ ƭΩ!ƭōƛŜƴ-
Néocomien 

http://www.infoclimat.fr/
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Évolution des relevés de précipitations en 2020 à Nogentel 

 
(Source : www.infoclimat.fr) 

[ΩŞǾƻƭǳǘƛƻƴ Řǳ ŎƭƛƳŀǘ 
 
Ces caractéristiques climatiques sont susceptibles d'être modifiées en conséquence du réchauffement 
climatique global. Cette augmentation de la température mondiale pourrait avoir pour conséquence les 
changements suivants : 

¶ des températures maximales plus élevées, un nombre de jours chauds et des vagues de chaleur 
plus nombreux, 

¶ des températures minimales plus élevées, moins de jours froids et de gel, 

¶ des précipitations plus intenses sur de nombreuses régions, 

¶ des sécheresses estivales accrues, 

¶ une augmentation de l'intensité des pointes de vent lors des cyclones. 
 
[ŀ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜ ƭΩŀƛǊ 
 
La Loi sur l'Air et l'Utilisation Rationnelle de l'Énergie, dite LAURE, du 31 décembre 1996 modifiée, 
aujourd'hui reprise dans les Articles L. 220π1 et suivants du Code de l'Environnement, a reconnu le droit 
à chacun de respirer un air "qui ne nuise pas à sa santé". Cette action d'intérêt général passe par la 
surveillance, la prévention et un ensemble de mesures visant à réduire les pollutions atmosphériques.  
 
En application de ces réƎƭŜƳŜƴǘŀǘƛƻƴǎΣ ǳƴ tƭŀƴ wŞƎƛƻƴŀƭ ǇƻǳǊ ƭŀ vǳŀƭƛǘŞ ŘŜ ƭΩ!ƛǊ Ŝƴ Île-de-France (PRQA), 
a été approuvé par le préfet le 17 juin 2016. Il vise à bâtir une politique pour améliorer à moyen terme 
ƭŀ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜ ƭΩŀƛǊ Ł tŀǊƛǎ Ŝǘ Řans sa région.  
 
Généralités 

Les activités anthropiques libèrent dans l'atmosphère des substances émises par des sources fixes et 
mobiles : activités industrielles, domestiques et agricoles, transport routier. Ces substances sont 
appelées « polluants primaires ». 

Certains de ces composés chimiques subissent des transformations notamment sous l'action du soleil 
conduisant à la formation de « polluants secondaires ». 

http://www.infoclimat.fr/
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Les composés émis dans l'atmosphère par les différentes activités génératrices sont très nombreux ; les 
principaux composés polluants sont : 

¶ le dioxyde de soufre (SO2) provient majoritairement de l'utilisation de combustibles fossiles 
(soufre du combustible) dans les installations fixes de combustion (production d'électricité 
thermique, résidentiel tertiaire) ; 

¶ les particules en suspension (Ps) émanent en majorité du transport routier (véhicules diesel) et 
des installations fixes de combustion. Lƭ ǎΩŀƎƛǘ ŘŜ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜǎ ǎǳōǎǘŀƴŎŜǎ ǎƻƭƛŘŜǎ Ŝǘ ƭƛǉǳƛŘŜǎ ŘŜ 
ǘŀƛƭƭŜ ƛƴŦŞǊƛŜǳǊŜ Ł рл ˃ƳΦ 9ƭƭŜǎ ŎƻƴǘǊƛōǳŜƴǘ Ł ƭΩŀǇǇŀǊƛǘƛƻƴ ŘŜ ƳƛƎǊŀƛƴŜǎΣ ŘŜ ǘƻǳȄ Ŝǘ ŘŜ ǇǊƻōƭŝƳŜǎ 
cardiovasculaires et respiratoires. ; 

¶ les oxydes d'azote (Nox) sont issues en majorité du transport routier, mais aussi des installations 
fixes de combustionΦ [Ŝ ƳƻƴƻȄȅŘŜ ŘΩŀȊƻǘŜ όbhύ ǇǊƻǾƛŜƴǘ ŘŜ ǊŞŀŎǘƛƻƴǎ ŜƴǘǊŜ ƭΩƻȄȅƎŝƴŜ Ŝǘ ƭΩŀȊƻǘŜ 
ŘŜ ƭΩŀƛǊ Řŀƴǎ les conditions de hautes températures qui sont celles de la combustion. Après 
ƻȄȅŘŀǘƛƻƴΣ ŎŜ ƳƻƴƻȄȅŘŜ ŘΩŀȊƻǘŜ ǎŜ ǘǊŀƴǎŦƻǊƳŜ Ŝƴ ŘƛƻȄȅŘŜ ŘΩŀȊƻǘŜ όbhнύΦ [Ŝǎ ƻȄȅŘŜǎ ŘΩŀȊƻǘŜ 
ǎƻƴǘ ǊŜǎǇƻƴǎŀōƭŜǎ ŘΩǳƴ ŀŎŎǊƻƛǎǎŜƳŜƴǘ ŘŜ Ǌƛsques respiratoires notamment chez les personnes à 
risque (enfants, personnes âgées, asthmatiques) ;  

¶ les composés organiques volatils (COV) résultent majoritairement du transport routier et des 
ƛƴŘǳǎǘǊƛŜǎ ǇŞǘǊƻŎƘƛƳƛǉǳŜǎ όǳǎŀƎŜ ŘŜ ǎƻƭǾŀƴǘǎύΦ [ΩŀǘǘŜƴǘƛƻƴ ǎŜ ǇƻǊǘŜ ŀǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛ ǎǳǊ ƭŜ ōŜƴȊŝƴŜ 
ό/сIсύ ŞƳƛǎ Řŀƴǎ ƭΩŀǘƳƻǎǇƘŝǊŜ Ŝǘ ǇǊƻǾŜƴŀƴǘ Ł ул ҈ ŘŜ ƭΩŀǳǘƻƳƻōƛƭŜ όŞǾŀǇƻǊŀǘƛƻƴ ƻǳ ƎŀȊ 
ŘΩŞŎƘŀǇǇŜƳŜƴǘύ ; 

¶ le monoxyde de carbone (CO) découle majoritairement du transport routier, mais aussi 
minoritairement des installations fixes de combustion ; 

¶ le gaz carbonique (CO2) provient majoritairement du transport routier. Il contribue à 
l'accroissement de l'effet de serre ; 

¶ le plomb (Pb) émane des activités industrielles (sidérurgie, usines d'incinération d'ordures 
ménagères) mais aussi du transport routier ; 

¶ les hydrocarbures (HC) et les hydrocarbures aromatiques polycycliques (HAP) sont rejetés dans 
l'air par évaporation ou sous forme d'imbrûlés dont une part non négligeable en hydrocarbures 
aromatiques polycycliques (HAP). En milieu urbain, l'automobile est la principale source de ces 
substances ; 

¶ l'ozone (O3) est un polluant particulier dans le sens où il n'est pas directement émis par les 
activités anthropiques. Il est le produit de réactions photochimiques dans l'air à partir de 
polluants précurseurs (monoxyde de carbone, oxydes d'azotes, composés organiques volatils, 
...) émis principalement par le trafic automobile dans les grandes agglomérations. La pollution 
ǇŀǊ ƻȊƻƴŜ ǎΩŀǘǘŀǉǳŜ ǎǳǊǘƻǳǘ ŀǳȄ ǾƻƛŜǎ ǊŜǎǇƛǊŀǘƻƛǊŜǎ Ŝǘ ŀǳȄ ǘƛǎǎǳǎ Ǉǳlmonaires. Elle contribue à 
un accroissement des affections chez les personnes sensibles. 

 

Lŀ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜ ƭΩŀƛǊ à Ussy-sur-Marne 

 
[Ŝǎ ŘƻƴƴŞŜǎ ǉǳƛ ǎǳƛǾŜƴǘ ǇǊƻǾƛŜƴƴŜƴǘ ŘΩ!Lwt!wLCΣ ŀǎǎƻŎƛŀǘƛƻƴ ŎƘŀǊƎŞŜ ŘŜ ƭŀ ǎǳǊǾŜƛƭƭŀƴŎŜ ŘŜ ƭŀ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜ 
ƭΩŀƛǊ en Île-de-France. 
 
L'indice français ATMO a été relayé par l'indice européen CITEAIR depuis le 31 décembre 2011 qui 
ǇŜǊƳŜǘ ŘŜ ŎƻƳǇŀǊŜǊ ƭŀ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜ ƭΩŀƛǊ Řŀƴǎ ǇǊŝǎ ŘŜ фл ǾƛƭƭŜǎ ŜǳǊƻǇŞŜƴƴŜǎ ǎŜƭƻƴ ƭŀ ƳşƳŜ ƳŞǘƘƻŘŜ Ŝǘ ƭŜ 
ƳşƳŜ ƻǳǘƛƭΦ [ΩƛƴŘƛŎŜ /L¢9!Lw ǇǊŜƴŘ Ŝƴ ŎƻƳǇǘŜ ƭŜǎ Ǉƻƭƭǳŀnts obligatoires que sont le NO2, les PM10 et 
ƭΩhȊƻƴŜΦ 
 
[Ŝ ǊŞǎŜŀǳ ŘŜ ƳŜǎǳǊŜǎ ŘΩ!Lwt!wLC ŘŜ ƭŀ {ŜƛƴŜ-et-Marne figure sur la carte ci-dessous. La station la plus 
proche ŘΩ¦ǎǎȅ-sur-Marne est située à Coulommiers. 
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(Source : Airparif) 

 

 
ü 5ƛƻȄȅŘŜ ŘΩŀȊƻǘŜ όbh2) 
 

Carte de pollution au N02 dans la Seine-et-Marne en 2019. 

 
 
La valeur limite, en moyenne annuelle en France depuis le 01/01/2010 est de 40 µg/ m3. A Ussy-sur-
Marne plus précisement la moyenne annuelle en 2019 Şǘŀƛǘ ŘΩŜƴǾƛǊƻƴ 8µg/m3.  
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ü Particules (PM10) 

 
Carte de pollution au PM10 dans la Seine-et-Marne en 2019. 

 

 
 

La valeur limite en moyenne annuelle en France depuis le 01/01/2005 est de 40 µg/ m3 Ŝǘ ƭΩƻōƧŜŎǘƛŦ ŘŜ 
qualité est de 30 µg/ m3. A Ussy-sur-Marne, en 2019Σ ƭŀ ƳƻȅŜƴƴŜ Şǘŀƛǘ ŘΩŜƴǾƛǊƻƴ 15µ/m3.  
 

ü Ozone (O3) 
 

/ŀǊǘŜ ŘŜ Ǉƻƭƭǳǘƛƻƴ Ł ƭΩhȊƻƴŜ Řŀƴǎ ƭŀ {ŜƛƴŜ-et-Marne en 2019 

 
 
Valeur cible pour la protection de la santé : 25 jours (moyenne sur 3 ans). Seuil de recommandation et 
ŘΩƛƴŦƻǊƳŀǘƛƻƴ Ŝƴ ƳƻȅŜƴƴŜ ƘƻǊŀƛǊŜ Υ мнлҡƎκ Ƴо ǎǳǊ у ƘŜǳǊŜǎΦ 
 
Les mesures AIRPARIF en Seine-et-aŀǊƴŜ ƴŜ ŘŞǇŀǎǎŜƴǘ Ǉŀǎ ƭΩƻōƧŜŎǘƛŦ ŘŜ ǉǳŀƭƛǘŞ ǇƻǎŞ ǇŀǊ ƭŀ 
réglementation française ni la règlementation européenne. 
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Ussy-sur-Marne ōŞƴŞŦƛŎƛŜ ŘϥǳƴŜ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜ ƭΩŀƛǊ relativement bonne. En effet, la commune est éloignée 
des générateurs de masse de pollution tels que les grandes agglomérations, les sites industriels ou 
encore les infrastructures de transports conséquents (aéroport, axes routiers sur-fréquentés). 
 
Aux abords de la commune, les axes principaux de circulation supportent un trafic important et 
impliquent du bruit aiƴǎƛ ǉǳŜ ŘŜǎ ŞƳŀƴŀǘƛƻƴǎ ŘŜ ƎŀȊ ŘΩŞŎƘŀǇǇŜƳŜƴǘ ƭƛŞŜǎ Ł ƭŀ ŎƻƳōǳǎǘƛƻƴ ŘŜǎ 
carburants. Cette pollution est circonscrite ; elle ne concerne que quelques dizaines de mètres de part et 
d'autre de la voie et se disperse rapidement par le vent. Cette pollution est donc notable par temps 
anticyclonique, aux heures de grande circulation. 
 

[ŀ ŎƻƳƳǳƴŜ ƴŜ ŘƛǎǇƻǎŜ ǉǳŜ ŘŜ ǇŜǳ Řϥƻǳǘƛƭǎ ŘƛǊŜŎǘǎ ǇƻǳǊ ǊŞŘǳƛǊŜ ŎŜǘǘŜ ǇƻƭƭǳǘƛƻƴΦ [Ω;ǘŀǘΣ ǊŜƭŀȅŞ ǇŀǊ ƭŀ 
Région et le Département, tente au travers d'une politique de préconisation des transports alternatifs 
de réduire la circulation automobile. La commune peut donc participer à cette démarche en : 
 

¶ organisant son tissu urbain pour limiter les déplacements par transport motorisé individuel, 

¶ limitant la vitesse des véhicules dans les parties proches des centres de vie, 
évitant de localiser les équipements accueillant les individus fragiles à proximité immédiate des 
axes routiers de fort trafic. 
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B. Les composantes naturelles 

 
a) [Ŝǎ ŜǎǇŀŎŜǎ ŘΩƛƴǘŞǊşǘ ŞŎƻƭƻƎƛǉǳŜ Ŝǘ ƴŀǘǳǊŜƭ autour ŘΩ¦ǎǎȅ-sur-

Marne 

¶ Les Zones Natura 2000 
 

Zone de Protection Spéciale/Directive Oiseaux 
 
Ces zones de protectiƻƴ ƻƴǘ ǇƻǳǊ ǾƻŎŀǘƛƻƴ ƭŀ ǇǊŞǎŜǊǾŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ƻƛǎŜŀǳȄ ǎŀǳǾŀƎŜǎΣ Ŝǘ ǎΩŀǇǇǳƛŜnt sur des 
inventaires scientifiques des ZICO (zones Importantes pour la Conservation des Oiseaux). Ces ZPS sont 
intégrées au réseau européen Natura 2000 et sont également connues sous le nom de « Directive 
Oiseau ». 
 
[ŀ ŎƻƳƳǳƴŜ ŘΩ¦ǎǎȅ-sur-aŀǊƴŜ ƴΩŜǎǘ ŎƻƴŎŜǊƴŞŜ ǇŀǊ ŀǳŎǳƴŜ zone Natura 2000 de protection spéciale 
de la directive oiseaux.  
/ŜǇŜƴŘŀƴǘΣ ŘŜǇǳƛǎ нллс ƭŜǎ ŎƻƳƳǳƴŜǎ ƭƛƳƛǘǊƻǇƘŜǎ ŀǳ bƻǊŘ ŘΩ¦ǎǎȅ-sur-Marne (Jaignes et Chamigny) 
font touǘŜǎ ŘŜǳȄ ǇŀǊǘƛŜǎ ŘΩǳƴŜ ȊƻƴŜ ŘŜ ǇǊƻǘŜŎǘƛƻƴ ǎǇŞŎƛŀƭŜ : les boucles de la Marne (ZPS FR1112003). 
 
[Ŝ ƳƻǘƛŦ ŘŜ ƭŀ ǇǊƻǘŜŎǘƛƻƴ ŎƻƴŎŜǊƴŜ ƭŀ ǇǊŞǎŜƴŎŜ ŘŜ мм ŜǎǇŝŎŜǎ ŘΩƛƴǘŞǊşǘ ŎƻƳƳǳƴŀǳǘŀƛǊŜ Řƻƴǘ т ƧǳƎŞŜǎ Ŝƴ 
grand danger de disparition. 
 
Ce site Natura 2000 s'étend sur 2 641 ha et couvre en partie les territoires de 27 communes traversées 
par la Marne. Cette ZPS dite des " Boucles de la Marne " accueille au long de l'année tout un cortège 
d'espèces d'oiseaux, 252 à ce jour, qui y trouvent une diversité de milieux répondant à leurs exigences 
propres. Le réseau de zones humides notamment, offre de nombreux sites favorables, interdépendants 
du point de vue de leur utilisation par l'avifaune nicheuse, hivernante ou migratrice. 
 
 



Page 56 

 

 
Zone Natura 2000/Directive Habitats 

 
La coƳƳǳƴŜ ƴΩŜǎǘ ŎƻƴŎŜǊƴŞŜ ǇŀǊ ŀǳŎǳƴŜ ȊƻƴŜ ŘŜ ǇǊƻǘŜŎǘƛƻƴ ǎǳǊ ǎƻƴ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ŀǳ ǘƛǘǊŜ ŘŜ ƭŀ 5ƛǊŜŎǘƛǾŜ 
habitat. Cependant, des sites Natura relatifs à la directive Habitats se situent à 4 km au Nord de la 
commune pour le site « Bois des réserves, des usages et de Montgé » et 5 km au Sud-Est pour  le site 
« Le Petit Morin de Verdelot à Saint-Cyr-sur-Morin» ce qui reste relativement proche de la commune.  
 

Bois des Réserves, des Usages et de Montgé (FR 1102006) 
 
Le site des bois des Réserves, des Usages et de Montgé (FR 1102006) constitue un ensemble de milieux 
diversifiés comprenant en majorité des boisements, ainsi que de nombreux milieux ouverts (grandes 
cultures, jachères, prairies, clairières), bosquets et haies. La diversité des milieux contribue à la richesse 
écologique du secteur. Le site repose en majeure partie sur un plateau atteignant 209 m d'altitude, 
constitué de limons et d'argiles à meulière. Des bancs de grès sont apparents par endroits. Les limons 
recouvrent des substrats argileux, marneux et plus ponctuellement gypseux et calcaires. 
 
Ce site constitue une entité écologique remarquable. Situé dans le nord-est de la Seine-et-Marne, il est 
ƭΩǳƴ ŘŜǎ ƳƛƭƛŜǳȄ ƴŀǘǳǊŜƭǎ ŘΩOƭŜ-de-France sur lequel l'influence continentale est la plus perceptible. Une 
population importante de Sonneurs à ventre jaune y a été découverte récemment, ce qui confirme 
l'intérêt particulier du site. La population de batraciens y a été étudiée en 2004 et 2005 ce qui a permis 
de mettre en évidence la présence de plus de 100 individus, s'agissant de la plus importante population 
connue en Ile-de-France. 
 
 

Le Petit Morin de Verdelot à Saint-Cyr-sur-Morin (FR 1100814) 
 

Le petit Morin prend sa source dans la Brie champenoise. C'est un cours d'eau sinueux, à régime 
torrentiel qui doit être préservé de toutes les formes de pollution aquatique ou d'aménagement 
ƘȅŘǊŀǳƭƛǉǳŜΦ [ŀ ǾŀƭƭŞŜ Řǳ tŜǘƛǘ aƻǊƛƴ ŀ ƭŀ ǇŀǊǘƛŎǳƭŀǊƛǘŞ ǇƻǳǊ ƭΩOƭŜ-de-France de compter une agriculture 
ŘƛǾŜǊǎƛŦƛŞŜ όŎŞǊŞŀƭƛŎǳƭǘǳǊŜΣ ŞƭŜǾŀƎŜΣ ŀǇƛŎǳƭǘǳǊŜΣ ΧύΦ 
 
Le Petit Morin de Verdelot à Saint-Cyr-sur-aƻǊƛƴ ŀŎŎǳŜƛƭƭŜ ƭŀ Ǉƭǳǎ ƎǊƻǎǎŜ ǇƻǇǳƭŀǘƛƻƴ ŘΩLƭŜ-de-France 
Řǳ ŎǳƛǾǊŞ ŘŜǎ ƳŀǊŀƛǎ Ŝǘ ƭŀ ŘŜǳȄƛŝƳŜ Ǉƭǳǎ ƎǊƻǎǎŜ ǇƻǇǳƭŀǘƛƻƴ ŘΩLƭŜ-de-France du sonneur à ventre jaune. 
Le maintien des espaces ouverts notamment des parcelles agricoles en prairies contribue à la viabilité 
ŘŜǎ ǇƻǇǳƭŀǘƛƻƴǎ ŘŜ ŎŜǎ ŘŜǳȄ ŜǎǇŝŎŜǎ ŀƛƴǎƛ ǉǳŜ ŘŜ ƭΩƘŀōƛǘŀǘ ǇǊŀƛǊƛŜǎ ƳŀƛƎǊŜǎ ŘŜ ŦŀǳŎƘŜ ŘŜ ōŀǎǎŜ ŀƭǘƛǘǳŘŜΦ 
Cette partie du Petit Morin est également l'un des cours d'eau franciliens les plus importants pour deux 
espèces de poissons et un mollusque aquatique figurant à l'annexe II de la directive, caractéristiques des 
eaux courantes, peu profondes, claires et bien oxygènées. 

 

¶ [Ŝǎ ½ƻƴŜǎ bŀǘǳǊŜƭƭŜǎ ŘΩLƴǘŞǊşǘ Écologique, Faunistique et Floristique (ZNIEFF) 
 

[ΩƛƴǾŜƴǘŀƛǊŜ ŘŜǎ ½bL9CC Ŝǎǘ ǳƴ ƛƴǾŜƴǘŀƛǊŜ ƴŀǘƛƻƴŀƭ Şǘŀōƭƛ Ł ƭΩƛƴƛǘƛŀǘƛǾŜ Ŝǘ ǎƻǳǎ ƭŜ ŎƻƴǘǊƾƭŜ Řǳ aƛƴƛǎǘŝǊŜ Ŝƴ 
ŎƘŀǊƎŜ ŘŜ ƭΩ9ƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘΦ 
 
Une ZNIEFF constitue un outil de connaissance du patrimoine. Elle identifie, localise et décrit les 
ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜǎ ŘΩƛƴǘŞǊşǘ ǇŀǘǊƛƳƻƴƛŀƭ ǇƻǳǊ ƭŜǎ ŜǎǇŝŎŜǎ ǾƛǾantes et les habitats et organise le recueil et la 
gestion de nombreuses données sur les milieux naturels, la faune et la flore. La validation scientifique 
des travaux est confiée au Conseil Scientifique Régional du Patrimoine Naturel (CSRPN) et au Muséum 
bŀǘƛƻƴŀƭ ŘΩIƛǎǘƻƛǊŜ bŀǘǳǊŜƭƭŜΦ [ŀ ½bL9CC ƴŜ ŎƻƴǎǘƛǘǳŜ ŘƻƴŎ Ǉŀǎ ǳƴŜ ƳŜǎǳǊŜ ŘŜ ǇǊƻǘŜŎǘƛƻƴ ƧǳǊƛŘƛǉǳŜ 
directe. 
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/ΩŜǎǘ ǳƴ ƻǳǘƛƭ ŘΩŀƛŘŜ Ł ƭŀ ŘŞŎƛǎƛƻƴ Ŝƴ ƳŀǘƛŝǊŜ ŘΩŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ Ǿƛǎ-à-vis du principe de la 
préservation du patrimoine naturel. Bien que ne constituant pas une contrainte réglementaire, sa prise 
Ŝƴ ŎƻƳǇǘŜ ƭƻǊǎ ŘŜ ƭΩŞƭŀōƻǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ǘƻǳǘ ǇǊƻƧŜǘ Ŝǎǘ ǊŀǇǇŜƭŞŜ ǇŀǊ ƭŀ ŎƛǊŎǳƭŀƛǊŜ фм-71 du 14 mai 1991 du 
aƛƴƛǎǘŝǊŜ ŘŜ ƭΩ9ƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘΦ 
 
Une ZNIEFF est un secteur du territoire particulièrement intéressant sur le plan écologique, participant 
ŀǳ ƳŀƛƴǘƛŜƴ ŘŜǎ ƎǊŀƴŘǎ ŞǉǳƛƭƛōǊŜǎ ƴŀǘǳǊŜƭǎ ƻǳ Ŏƻƴǎǘƛǘǳŀƴǘ ƭŜ ƳƛƭƛŜǳ ŘŜ ǾƛŜ ŘΩŜǎǇŝŎŜǎ ŀƴƛƳŀƭŜǎ Ŝǘ 
végétales rares, caractéristiques du patrimoine naturel régional. On distingue deux types de ZNIEFF : 
 

¶ les ZNIEFF de tyǇŜ LΣ ŘΩǳƴŜ ǎǳǇŜǊŦƛŎƛŜ ƎŞƴŞǊŀƭŜƳŜƴǘ ƭƛƳƛǘŞŜΣ ǎƻƴǘ ŘŞŦƛƴƛŜǎ ǇŀǊ ƭŀ ǇǊŞǎŜƴŎŜ 
ŘΩŜǎǇŝŎŜǎΣ ŘΩŀǎǎƻŎƛŀǘƛƻƴǎ ŘΩŜǎǇŝŎŜǎ ƻǳ ŘŜ ƳƛƭƛŜǳȄ ǊŀǊŜǎΣ ǊŜƳŀǊǉǳŀōƭŜǎ ƻǳ ŎŀǊŀŎǘŞǊƛǎǘƛǉǳŜǎ Řǳ 
patrimoine naturel national ou régional. 
 

¶ les ZNIEFF de type II sont des grands ensembles naturels riches et peu modifiés, ou qui offrent 
des potentialités biologiques importantes. Les zones de type II peuvent inclure une ou plusieurs 
zones de type I.  
 
  
Localisation des ZNIEFF 

 
9ƴ ƳŀǘƛŝǊŜ ŘΩƻǳǘƛƭ ŘŜ ǇǊƻǘŜŎǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ōƛƻŘƛǾŜǊǎƛǘŞΣ ƭŀ ŎƻƳƳǳƴŜ ŘΩ¦ǎǎȅ-sur-Marne comprend une 
ZNIEFF de type 2 et deux ZNIEFF de type 1. [ŀ ǎǳǇŜǊŦƛŎƛŜ ǘƻǘŀƭŜ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ŘΩ¦ǎǎȅ-sur-Marne 
concernée ǇŀǊ ƭŜǎ ½bL9CC Ŝǎǘ ŘΩŜƴǾƛǊƻƴ 70 ha.  
 
¶ La ZNIEFF de type 2 :  

 
La seule ZNIEFF de type 2 est celle du « Rû des Effaneaux et boisements associés » (Identifiant national : 
110020189). Elle est localisée au Nord de la commune comme illustré en vert sur la carte ci-contre. 
 

Carte de Localisation de la ZNIEFF de type 2 :  

 
 
Une espèce animale et une espèce végétale Ŧƻƴǘ ƭΩƻōƧŜǘ ŘΩǳƴŜ ǇǊƻǘŜŎǘƛƻƴ ou réglementation et sont à 
ƭΩƻǊƛƎƛƴŜ ŘŜ ƭŀ ŎǊŞŀǘƛƻƴ ŘŜ ŎŜǘǘŜ ½bL9CCΦ Lƭ ǎΩŀƎƛǘ ŘŜ ƭŀ ζ bŜƻƳȅǎ ŦƻŘƛŜƴǎ ŦƻŘƛŜƴǎ » (musaraigne 
aquatique) et de la « Polystichum setiferum » (fougère des fleuristes). 
 
Cette ZNI9CC ŘΩǳƴŜ ǎǳǊŦŀŎŜ ŘΩŜƴǾƛǊƻƴ 393 ha au total a un intérêt tant pour la faune que pour la flore 
ǉǳΩŜƭƭŜ ŀōǊƛǘŜΣ Řƻƴǘ ƭŜǎ ŘŜǳȄ ŜǎǇŝŎŜǎ ǇǊƻǘŞƎŞŜǎ ǉǳΩŜƭƭŜ contient. Les milieux aquatiques (bassins, mares 
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temporaires, fossés) sont favorables à de nombreuses espèces ǾŞƎŞǘŀƭŜǎ Řƻƴǘ ƭΩƻǊƴƛǘƘƻƎŀƭŜ des 
tȅǊŞƴƴŞŜǎΣ ƭΩhȄŀƭƭƛǎ ŀŎŜǘƻǎŜƭƭŀΣ ƭŜ tŀǊƛǎ ǉǳŀŘǊƛŦƻƭƛŀ et quelques espèces de mammifères dont le blaireau 
ŜǳǊƻǇŞŜƴ Ŝǘ ƭŀ ƳǳǎŀǊŀƛƎƴŜ ŀǉǳŀǘƛǉǳŜΣ ŀƛƴǎƛ ǉǳΩǳƴŜ espèce d'amphibien : la salamandre 
(« Salamandra »). 

  

¶ Les ZNIEFF de type 1 : 
 
Deux ZNIEFF de tyǇŜ м ǎŜ ǎƛǘǳŜƴǘ ǎǳǊ ƭŜ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ŘΩ¦ǎǎȅ-sur-Marne : celle du « Coteau à Morintru-5ΩŜƴ-
Bas » et celle du « Bois de la Chapelle ».   

 
 
 
 
 

Carte de localisation des deux ZNIEFF 
de type 1 à Ussy-sur-Marne 

 
 
 
 
 
 
 

Coteau à Morintru-5ΩŜƴ-Bas (Identifiant national : 110020210) 
 

Le « Coteau à Morintru-dΩŜƴ-Bas » est localisé au Sud-Est de la commune comme illustré en contour 
orange sur la carte ci-dessous. Deux espèces animales déterminantes y ont été observées Υ ƛƭ ǎΩŀƎƛǘ ŘŜ ƭŀ 
« Mantis religiosa » (mante religieuse) et du « Timarcha Tenebricosa » (crache-sang). 
 
Cette ZNI9CC ŘΩǳƴŜ ǎǳǊŦŀŎŜ ŘΩŜƴǾƛǊƻƴ 6 Ƙŀ ŀ ǳƴ ƛƴǘŞǊşǘ ǘŀƴǘ ǇƻǳǊ ƭŀ ŦŀǳƴŜ ǉǳŜ ǇƻǳǊ ƭŀ ŦƭƻǊŜ ǉǳΩŜƭƭŜ ŀōǊƛǘŜΣ 
ǉǳŜ ǇƻǳǊ ŀǘǘŞƴǳŜǊ ƭŜ ŘŜƎǊŞ ŘΩŀǊǘƛŦƛŎƛŀƭƛǎŀǘƛƻƴ Řǳ ƳƛƭƛŜǳΦ Les milieux aquatiques (lits des rivières) et la 
pelouse calcaire sont favorables à de nombreuses espèces ǾŞƎŞǘŀƭŜǎ Řƻƴǘ ƭΩƻǊchis bouc, ƭΩƻǊƴƛǘƘƻƎŀƭŜ Ŝƴ 
ombrelle et quelques espèces de mammifères et de reptiles dont le blaireau européen et le Lézard à 
deux raies. 
 

Carte de Localisation de la ZNIEFF de type 1 : Coteau à Morintru-ŘΩŜƴ-bas à Ussy-sur-Marne 
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Bois de la Chapelle (Identifiant national : 110001163) 
 

La deuxième ZNIEFF de type 1, Le « Bois de la Chapelle » (Identifiant national : 110001163) est localisée 
Ł ƭΩhǳŜǎǘ ŘŜ ƭŀ ŎƻƳƳǳƴŜ comme illustré en contour marron sur la carte ci-dessous. 
 
Une espèce déterminante et une espèce soumise à réglementation pour la chasse y ont été recensées : 
ƛƭ ǎΩŀƎƛǘ ŘŜ ƭŀ ζ Scilla Bifolia » (scille à deux feuilles) et du « Meles Meles » (blaireau Européen). 
 
/ŜǘǘŜ ½bL9CC ŘΩǳƴŜ ǎǳǊŦŀŎŜ ŘΩŜƴǾƛǊƻƴ 68 ha au total a un intérêt tant pour la faune que pour la flore 
ǉǳΩŜƭƭŜ ŀōǊƛǘŜΣ ǉǳŜ ǇƻǳǊ ŀǘǘŞƴǳŜǊ ƭŜ ŘŜƎǊŞ ŘΩŀǊǘƛŦƛŎƛŀƭƛǎŀǘƛƻƴ Řǳ ƳƛƭƛŜǳΦ Les milieux aquatiques (lits des 
rivières) et la pelouse calcaire sont favorables à de nombreuses espèces végétales et animales dont 
ƭΩIŜƭƭŞōƻǊŜ ŦŞǘƛŘŜΣ ƭΩLǊƛǎ ŦŞǘƛŘŜΣ ŀƛƴǎƛ ǉǳŜ ƭŜ aŜƭŜǎ aŜƭŜǎ όblaireau européen). 
 

 
 
 
 
Carte de Localisation de la ZNIEFF de type 1 : 

Bois de la chapelle à Ussy-sur-Marne 
 
 
 
 
 

 

¶ Les espaces naturels sensibles (ENS) 
 
Un espace est classé Espace Naturel Sensible (ENS) par le département, ǎƻƛǘ ƭƻǊǎǉǳΩƛƭ ǇǊŞǎŜƴǘŜ ǳƴ ƛƴǘŞǊşǘ 
réel en matière de biodiversité, et que celle-ci est menacée ou rendue vulnérable en raison de 
ƭΩǳǊōŀƴƛǎŀǘƛƻƴ, soit parce que les espèŎŜǎ ŀƴƛƳŀƭŜǎ Ŝǘκƻǳ ǾŞƎŞǘŀƭŜǎ ǉǳƛ ǎΩȅ ǘǊƻǳǾŜƴǘ ǇǊŞǎŜƴǘŜƴǘ ŘŜǎ 
caractéristiques particulières qui imposent leur protection.  
 
Aucun espace naturel sensible ƴΩŜǎǘ présent sur le territoire communal. Les plus proches se situent à la 
Ferté-sous-Jouarre, Ł ƭΩEst ŘΩ¦ǎǎȅ-sur-MarneΦ Lƭ ǎΩŀƎƛǘ Řǳ .ƻƛǎ ŘŜ ƭŀ .ŜǊƎŜǘǘŜ et du Bois de la barre.  
 
Le bois de la Bergette offre ǳƴ ŎƛǊŎǳƛǘ ŘŜ ǇǊƻƳŜƴŀŘŜ ŘΩŜƴǾƛǊƻƴ нΣр km avec un dénivelé ponctuel, et 
permettant de découvrir un espace boisé en berges de Marne, les ruines du château de la Bergette, des 
ǇǊŀƛǊƛŜǎ ƘǳƳƛŘŜǎΣ ŀƛƴǎƛ ǉǳΩǳƴ ǾŜǊƎŜǊΦ [Ŝ .ƻƛǎ ŘŜ ƭŀ .ŜǊƎŜǘǘŜ Ŝǎǘ ŎƻƴŎŜǊƴŞ ǇŀǊ ŘŜǳȄ ŀǎǇŜŎǘǎ ǇǳƛǎǉǳΩƛƭ ǎǳōƛǘ 
la pression urbaine liée à sa proximité avec la capitale, mais il est également le refuge de plusieurs 
espèces de chiroptères telles que le Murin de Daubenton, la Noctule commune ou encore la Noctule de 
Leiser. Lƭ ǎŜ ǎƛǘǳŜ Ł ŜƴǾƛǊƻƴ н ƪƳ Ł ƭΩ9ǎǘ ŘΩ¦ǎǎȅ-sur-Marne. 
 
Le bois de la Barre offre quant à lui un espace de 33 hectares à faible dénivelé, en périphérie urbaine, 
sur lequel pratiquer le circuit de randonnée pédagogique organisée autour du thème de la création de la 
ǇƛŜǊǊŜ ƳŜǳƭƛŝǊŜΦ /Ŝǘ ŜǎǇŀŎŜ ŘΩǳƴ ŦƻǊǘ ƛƴǘŞǊşǘ ƎŞƻƭƻƎƛǉǳŜΣ Ŧǳǘ ǳǘƛƭƛǎŞ ǇŀǊ ƭŜ ǇŀǎǎŞ ǇƻǳǊ ƭΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴ ŘŜ ǎŀ 
ressource en roche dans le but de créer des meulières. Une espèce végétale a été recensée dans ce bois, 
le grémil bleu-pourpre, qui est protégé au niveau régional. Ce bois se situe à seulement 130 mètres de la 
ƭƛƳƛǘŜ ŎƻƳƳǳƴŀƭŜ 9ǎǘ ŘΩ¦ǎǎȅ-sur-Marne. 
 
La proximité de ces 9b{ ƴΩŜǎǘ Ǉŀǎ ƴŞƎƭƛƎŜŀōƭŜΣ ǇǳƛǎǉǳΩƛƭǎ ǇŜuvent être en continuité écologique avec le 
ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ŘΩUssy-sur-Marne. En effet, la localisation en bord de Marne du bois de la Bergette rend 
propice les déplacements des espèces du milieu aquatique et permet donc des connexions entre les 
deux communes. [ŀ ƭƛƳƛǘŜ ŎƻƳƳǳƴŀƭŜ 9ǎǘ ŘΩ¦ǎǎȅ-sur-Marne est également un lieu potentiel de 
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ǘǊŀǾŜǊǎŞŜ ŘŜǎ ŜǎǇŝŎŜǎ ŘΩǳƴŜ ŎƻƳƳǳƴŜ Ł ƭΩŀǳǘǊŜ, surtout en ce qui concerne le bois de la barre qui est 
situé à seulement 130 mètres de la limite communale.  
 
 
 

Carte de la localisation des espaces naturels sensibles (ENS) en Seine-et-Marne 
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Trame jaune : 
 

o Les espaces agricoles Ŝǘ ƭΩŀǊōƻǊƛŎǳƭǘǳǊŜ 
 

[Ŝǎ ŜǎǇŀŎŜǎ ŀƎǊƛŎƻƭŜǎ ŘƻƛǾŜƴǘ şǘǊŜ ŎƻƴǎƛŘŞǊŞǎ ŎƻƳƳŜ ŘŜǎ ŜǎǇŀŎŜǎ ŘΩƛƴǘŞǊşǘ ŞŎƻƭƻƎƛǉǳŜΦ 5Ŝ ƳşƳŜΣ ƭŜǎ 
espaces arboricoles présents sur le territoire participent également de cette trame locale.   
 
 
Trame verte :  
 

o Les boisements et ŀƭƛƎƴŜƳŜƴǘǎ ŘΩŀǊōǊŜǎ  
 

La commune compte deux boisements principaux sur son territoire : le Bois de la Barre et le bois 
ŘΩ!ǾŜǊƴŜǎ. ToutŜŦƻƛǎΣ ŘΩŀǳǘǊŜǎ ōƻƛǎŜƳŜƴǘǎ ǎƻƴǘ ǇǊŞǎŜƴǘǎ ǎǳǊ ƭŜ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ό.ƻƛǎ de Marcy, Bois de la 
IƻǳǎǎŀȅŜΣ .ƻƛǎ ŘŜ ±ƻƭƛŀǊŘΣ Χ).  
 
[Ŝǎ ōƻƛǎŜƳŜƴǘǎ ǎƻƴǘ ŜǎǎŜƴǘƛŜƭƭŜƳŜƴǘ ŎƻƳǇƻǎŞǎ ŘΩǳƴ Ƴélange de feuillus et de landes. Seul au Sud du 
territoire communal se situe une zone contenant des peupliers.   
 
Ces espaces boisés ont localement un double intérêt : 

¶ ǘƻǳǘ ŘΩŀōƻǊŘ ǎȅƭǾƛŎƻƭŜΣ ƛƭǎ ǇŀǊǘƛŎƛǇŜƴǘ Ł ƭŀ ǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴ ŘΩǳƴ ƳŀǘŞǊƛŀǳ ǊŜƴƻǳǾŜƭŀōƭŜ ǉǳƛ ǎŜǊǘ ǇƻǳǊ ƭŀ 
ǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴ ŘΩŞƴŜǊƎƛŜ ƻǳ ƭŀ ŦŀōǊƛŎŀǘƛƻƴ ŘŜ ǇǊƻŘǳƛǘǎ ƛƴŘǳǎǘǊƛŀƭƛǎŞǎΣ 

¶ ensuite écologique dans la mesure où ces grands massifs sont des lieux abritant une faune et 
une flore. 

 
5Ŝǎ ŀƭƛƎƴŜƳŜƴǘǎ ŘΩŀǊōǊŜǎ ǎƻƴǘ ǾƛǎƛōƭŜǎ ǇǊƛƴŎƛǇŀƭŜƳŜƴǘ ƭŜ ƭƻƴƎ ŘŜ ƭŀ ǊƻǳǘŜ ŘŞǇŀǊǘŜƳŜƴǘŀƭŜ RD3, 
traversant le territoire communal du Sud-Est au Nord-Ouest. 5ΩŀǳǘǊŜǎ Ǉƭŀƴǘŀǘƛƻƴǎ ŘΩŀǊōǊŜǎΣ Ƴŀƛǎ ŘŜ 
moindre taille, émaillent le centre-bourg et forment une séparation naturelle entre les parcelles 
agricoles sur le territoire communal.   
 

o Les parcs arborés 
 
La commune contient deux principaux parcs arborés situés dans le bƻǳǊƎΦ [Ωǳƴ Ŝǎǘ ŎŜƭǳƛ Řǳ ŘƻƳŀƛƴŜ Řǳ 
ŎƘŃǘŜŀǳ ŘΩ¦ǎǎȅ ǘŀƴŘƛǎ ǉǳŜ ƭΩŀǳǘǊŜ ŀǇǇŀǊǘƛŜƴǘ Ł ǳƴŜ Ƴŀƛǎƻƴ ŘŜ ƳŀƛǘǊŜ ǎƛǘǳŞŜ Ł ƭΩhǳŜǎǘ Řǳ ōƻǳǊƎΦ /Ŝǎ 
espaces présentent des enjeux naturels et paysagers importants. Ils sont à considérer comme des 
éléments constitutifs de la trame verte urbaine.  
 

o [Ŝǎ ŀōƻǊŘǎ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ et les ripisylves  
 
[Ŝǎ ŀōƻǊŘǎ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ǎƻƴǘ ŎƻƴǎǘƛǘǳŞǎ ǇǊƛƴŎƛǇŀƭŜƳŜƴǘ ŘŜ ōŜǊƎŜǎ ƴŀǘǳǊŜƭƭŜǎΦ [Ŝǎ ōŜǊƎŜǎ ƴŀǘǳǊŜƭƭŜǎ 
ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŜƴǘ ǳƴ ŜǎǇŀŎŜ ŘŜ ǘǊŀƴǎƛǘƛƻƴ ŜƴǘǊŜ ƭΩŜŀǳ Ŝǘ ƭŜ ǎƻƭΦ 9ƭƭŜǎ ŀǎǎǳǊŜƴǘ ŘΩƛƳportantes fonctions 
écologiques : habitat pour la faune, support pour la végétation, contacts et échanges.  
 
hƴ ǘǊƻǳǾŜ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ ŀǳȄ ŀōƻǊŘǎ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ŘŜǎ ǊƛǇƛǎȅƭǾŜǎΣ ŎΩŜǎǘ-à-dire des formations boisées 
bordant les milieux aquatiques. Elles peuvent former un liseré étroit ou un corridor assez large. Les 
ǊƛǇƛǎȅƭǾŜǎ ƻƴǘ ǇƭǳǎƛŜǳǊǎ ŦƻƴŎǘƛƻƴǎ ǇǳƛǎǉǳΩŁ ƭŀ Ŧƻƛǎ ŜƭƭŜǎ ǇǊŞǎŜǊǾŜƴǘ ƭŀ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜǎ ŜŀǳȄΣ ǇŜǊƳŜǘǘŜƴǘ ƭŜ 
maintien des berges, jouent le rôle de corridor écologique et offrent des habitats naturels pour la faune. 
 
Trame bleue :  
 

o La vallée de la Marne 
 

Les cours d'eau naturels sont de véritables réservoirs écologiques tant du point de vue floristique que 
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faunistique. Ces milieux doivent donc être protégés dans le cadre de leur rôle écologique. Dans le cas de 
ƭŀ ŎƻƳƳǳƴŜ ŘΩ¦ǎǎȅ-sur-Marne, la Marne est considérée comme une continuité écologique.  

 

o Les rus  

Un ru est un petit ruisseau, un ruisselet. Il s'agit d'un terme hydrologique vieilli pour désigner des 
courants d'eau faibles et de petite profondeur.  

Le territoire communal est traversé par : 

¶ le Ru de Courtablon qui prend sa source dans la commune de Sainte-Aulde et se jette dans La 
Marne au niveau de la commune de Ussy-sur-marne. 

¶ le Ru de Chivres (en limite communale Ouest) qui prend sa source dans la commune de Cocherel 
et se jette dans La Marne au niveau de la commune de Jaignes. 

¶ ƭŜ wǳ ŘŜ aƻƴǘōƻǳǊƎŜƻƴ ǎǳǊ ƭŀ ǇŀǊǘƛŜ 9ǎǘ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜΦ 5ΩǳƴŜ ƭƻƴƎǳŜǳǊ ŘŜ нΣт ƪƳΣ ƛƭ ǇǊŜƴŘ ǎŀ 
source dans la commune de la Ferté-sous-Jouarre. 

¶ 5Ŝǎ ŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘǎ ǇƻƴŎǘǳŜƭǎ ŎǊŞŞǎ ǇŀǊ ƭŀ ǇǊŞǎŜƴŎŜ ŘΩǳƴ ŦƻǎǎŞ ŎǊŜǳǎŞ ŀǳȄ ŀōƻǊŘǎ ŘŜ ƭΩŀǳǘƻǊƻǳǘŜ !п 
et du hameau de Molien. (Source : commune) 

 

o Les zones humides et les mares  
 

Les mares abritent une flore spécifique variant en fonction de différentes caractéristiques (le type 
ŘΩŜȄǇƻǎƛǘƛƻƴΣ ƭŀ ŦƭƻǊŜ ŜƴǾƛǊƻƴƴŀƴǘŜΣ ƭŀ ǘŜƳǇŞǊŀǘǳǊŜΣ ƭΩŀŎƛŘƛǘŞΣ ƭŀ ŘǳǊŞŜ ŘŜ ǾƛŜ Ŝƴ Ŝŀǳ ǎŀƛǎƻƴƴƛŝǊŜΣ ƭŜ 
ǾƻƭǳƳŜ ŘΩŜŀǳΣ ƭŀ ǇǊŞǎŜƴŎŜ ŘŜ ǇƻƭƭǳŀƴǘǎΣ όΧύ). Elles sont entourées de différentes ceintures de végétation 
qui évoluent dans le temps et au rythme des saisons. 
 
De plus, les mares ŀŎŎǳŜƛƭƭŜƴǘ ǳƴŜ ƎǊŀƴŘŜ ǾŀǊƛŞǘŞ ŘΩŜǎǇŝŎŜǎ : amphibiens, bactéries, de nombreux 
invertébrés (vers, sangsues, insectes, mollusques), mais aussi chauves-souris, oiseaux. Les conditions 
spécifiques de chacune de ces mares déterminent les espèces qui la coloniseront. La rareté des mares 
ŘΩŜŀǳ ŘƻǳŎŜ constitue ǳƴŜ ƳŜƴŀŎŜ ǇƻǳǊ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜ ƭŀ ŦŀǳƴŜ όŎƻƴŎǳǊǊŜƴŎŜ ŘŜǎ ŜǎǇŝŎŜǎΣ ǎǳǊ 
prédation, risques épidémiques).  
 
La préservation de ces mares constitue un atout pour la biodiversité locale et pour la régulation des 
apports en eau de ruissellement.  
 

π Les mares potentielles 
 

Lƭ ŜȄƛǎǘŜ ǇƻǘŜƴǘƛŜƭƭŜƳŜƴǘ ф ƳŀǊŜǎ ǎǳǊ ƭŜ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ŎƻƳƳǳƴŀƭΦ /ŜǇŜƴŘŀƴǘΣ ƭŜǳǊ ǇǊŞǎŜƴŎŜ ƴΩŞǘŀƴǘ Ǉŀǎ 
ŎŜǊǘŀƛƴŜΣ ŜƭƭŜǎ ƴΩŀǇǇŀǊŀƛǎǎŜƴǘ Ǉŀǎ toutes sur la carte du milieu naturel présentée ci-avant. Leur 
localisation serait la suivante :  
 

 
(Source : snpn.mares-idf.fr) 

https://www.linternaute.fr/dictionnaire/fr/definition/un/
https://www.linternaute.fr/dictionnaire/fr/definition/est/
https://www.linternaute.fr/dictionnaire/fr/definition/un/
https://www.linternaute.fr/dictionnaire/fr/definition/petit/
https://www.linternaute.fr/dictionnaire/fr/definition/ruisseau/
https://www.linternaute.fr/dictionnaire/fr/definition/un/
https://www.linternaute.fr/dictionnaire/fr/definition/ruisselet/
https://www.linternaute.fr/dictionnaire/fr/definition/il/
https://www.linternaute.fr/dictionnaire/fr/definition/s-agir/
https://www.linternaute.fr/dictionnaire/fr/definition/d-un/
https://www.linternaute.fr/dictionnaire/fr/definition/terme/
https://www.linternaute.fr/dictionnaire/fr/definition/hydrologique/
https://www.linternaute.fr/dictionnaire/fr/definition/vieilli/
https://www.linternaute.fr/dictionnaire/fr/definition/pour/
https://www.linternaute.fr/dictionnaire/fr/definition/designer/
https://www.linternaute.fr/dictionnaire/fr/definition/des/
https://www.linternaute.fr/dictionnaire/fr/definition/courant/
https://www.linternaute.fr/dictionnaire/fr/definition/d/
https://www.linternaute.fr/dictionnaire/fr/definition/eau/
https://www.linternaute.fr/dictionnaire/fr/definition/faible/
https://www.linternaute.fr/dictionnaire/fr/definition/et/
https://www.linternaute.fr/dictionnaire/fr/definition/de-1/
https://www.linternaute.fr/dictionnaire/fr/definition/petite/
https://www.linternaute.fr/dictionnaire/fr/definition/profondeur/


Page 64 

 

 
π La source 

Dans la partie bourg du territoire communal se situe une source identifiée au titre de la trame bleue de 
par son intérêt en termes de ressources naturelles aquatiques.  

 
 

b) Protection et restauration des milieux aquatiques 
 
Inventaire des zones humides de la Région Île-de-France 
 
Pour faciliter la préservation des zones humides et leur intégration dans les politiques de lΩŜŀǳΣ ŘŜ ƭŀ 
ōƛƻŘƛǾŜǊǎƛǘŞ Ŝǘ ŘŜ ƭΩŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ Ł ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ ŘŜ ƭΩOƭŜ-de-France, la DRIEE (Direction 
wŞƎƛƻƴŀƭŜ Ŝǘ LƴǘŜǊŘŞǇŀǊǘŜƳŜƴǘŀƭŜ ŘŜ ƭΩ9ƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ Ŝǘ ŘŜ ƭΩ9ƴŜǊƎƛŜύ ŀ ƭŀƴŎŞ Ŝƴ нллф ǳƴŜ ŞǘǳŘŜ Ǿƛǎŀƴǘ 
à consolider la connaissance des secteurs potentiellement humides de la région selon deux familles de 
critères : relatifs au sol et relatifs à la végétation.  

Cette étude a abouti à une cartographie de synthèse qui partitionne la région en cinq classes selon la 
ǇǊƻōŀōƛƭƛǘŞ ŘŜ ǇǊŞǎŜƴŎŜ ŘΩǳƴŜ ȊƻƴŜ Ƙǳmide et le caractère de la délimitation qui conduit à cette analyse. 
Description succincte des différentes classes : 

Classe ¢ȅǇŜ ŘΩƛƴŦƻǊƳŀǘƛƻƴ 

Classe 1 
Zones humides de façon certaine et dont la délimitation a été réalisée par des diagnostics 

de terrain sŜƭƻƴ ƭŜǎ ŎǊƛǘŝǊŜǎ Ŝǘ ƭŀ ƳŞǘƘƻŘƻƭƻƎƛŜ ŘŞŎǊƛǘǎ Řŀƴǎ ƭΩŀǊǊşǘŞ Řǳ нп Ƨǳƛƴ нллу 
modifié 

Classe 2 

Zones dont le caractère humide ne présente pas de doute mais dont la méthode de 
ŘŞƭƛƳƛǘŀǘƛƻƴ ŘƛŦŦŝǊŜ ŘŜ ŎŜƭƭŜ ŘŜ ƭΩŀǊǊşǘŞ Υ ȊƻƴŜǎ ƛŘŜƴǘƛŦƛŞŜǎ ǎŜƭƻƴ ƭŜǎ ŎǊƛǘŝǊŜǎ ŘŜ ƭΩŀǊǊşǘŞ Ƴŀƛǎ 
Řƻƴǘ ƭŜǎ ƭƛƳƛǘŜǎ ƴΩƻƴǘ Ǉŀǎ ŞǘŞ ŎŀƭŞŜǎ ǇŀǊ ŘŜǎ ŘƛŀƎƴƻǎǘƛŎǎ ŘŜ ǘŜǊǊŀƛƴ όǇƘƻǘƻ-interprétation) 

ȊƻƴŜǎ ƛŘŜƴǘƛŦƛŞŜǎ ǇŀǊ ŘŜǎ ŘƛŀƎƴƻǎǘƛŎǎ ǘŜǊǊŀƛƴ Ƴŀƛǎ Ł ƭΩŀƛŘŜ ŘŜ ŎǊƛǘŝǊŜǎ ƻǳ ŘΩǳƴŜ 
ƳŞǘƘƻŘƻƭƻƎƛŜ ǉǳƛ ŘƛŦŦŝǊŜ ŘŜ ŎŜƭƭŜ ŘŜ ƭΩŀǊǊşǘŞ 

Classe 3 
Zones pour lesquelles les informations existantes laissent présager une forte probabilité de 
ǇǊŞǎŜƴŎŜ ŘΩǳƴŜ ȊƻƴŜ ƘǳƳƛŘŜΣ ǉǳƛ ǊŜǎǘŜ Ł ǾŞǊƛŦƛŜǊ Ŝǘ Řƻƴǘ ƭŜǎ ƭƛƳƛǘŜǎ ǎƻƴǘ Ł ǇǊŞŎƛǎŜǊΦ 

Classe 4 
½ƻƴŜǎ ǇǊŞǎŜƴǘŀƴǘ ǳƴ ƳŀƴǉǳŜ ŘΩƛƴŦƻǊƳŀǘƛƻƴ ƻǳ ǇƻǳǊ ƭŜǎǉǳŜƭƭŜǎ ƭŜǎ ƛƴŦƻǊƳŀǘƛƻƴǎ ŜȄistantes 

indiquent une faible probabilité de zone humide. 

Classe 5 Zones en eau, ne sont pas considérées comme des zones humides 
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Le territoire communal est caractérisé principalement par la présence de zones humides de classe 3 
(zones humides potentielles) en bords de Marne et aux abords des rus. Des zones de classe 2 sont 
visibles localement ŀǳ ƴƛǾŜŀǳ Řǳ Ǌǳ ŘŜ /ƻǳǊǘŀōƭƻƴ ŀƛƴǎƛ ǉǳΩŜƴ ōƻǊŘǎ ŘŜ aŀǊƴŜ (iles). 
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c) [Ŝ {w/9 Ŝǘ ƭŜǎ ŎƻƴǘƛƴǳƛǘŞǎ ŞŎƻƭƻƎƛǉǳŜǎ Ł ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ ǎǳǇra 
communale 

 
Le Schéma Régional de Cohérence Écologique : support de préservation de la Trame Verte et Bleue 
 
Malgré la pression urbaine qui règne sur le département, et plus localement sur la commune dΩUssy-sur-
Marne, des réservoirs de biodiversité existŜƴǘ Ŝǘ ǇŜǊƳŜǘǘŜƴǘ ƭΩŀŎŎǳŜƛƭ ŘŜ ǉǳŀƴǘƛǘŞ ŘΩƛƴŘƛǾƛŘǳǎ ǎǳŦŦƛǎŀƴǘǎ 
ǉǳΩƛƭ ǎΩŀƎƛǎǎŜ ŘΩŀƴƛƳŀǳȄ ƻǳ ŘŜ ǾŞƎŞǘŀǳȄΦ /Ŝƭŀ ǎƛƎƴƛŦƛŜ ǉǳŜ Řŀƴǎ ŎŜǎ ǊŞǎŜǊǾƻƛǊǎ ŘŜ ōƛƻŘƛǾŜǊǎƛǘŞ ƭŜǎ ŜǎǇŝŎŜǎ 
peuvent avoir des cycles de vie normaux, et se reproduire, voire se disperser afin de faire perdurer 
ƭΩŜǎǇŝŎŜ Ŝǘ ŘΩŀǎǎǳǊŜǊ ƭŜǎ ŞǉǳƛƭƛōǊŜǎ ōƛƻƭƻƎƛǉǳŜǎ ƴŞŎŜǎǎŀƛǊŜǎ ŀǳ ōƛŜƴ-être de chacun. 
 
[ΩƛƳǇƻǊǘŀƴŎŜ Řǳ {w/9 Ŝǎǘ ŘƻƴŎ ƛǊǊŞŦǳǘŀōƭŜΣ ŎŀǊ ƛƭ Ŝǎǘ ƭŜ ǎǳǇǇƻǊǘ ǊŞƎƛƻƴŀƭ ŘŜ ƭŀ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǇƭŀŎŜ ŘŜ ƭŀ ¢ǊŀƳŜ 
±ŜǊǘŜ Ŝǘ .ƭŜǳŜ Ł ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ Ǉƭǳǎ ƭƻŎŀƭŜΦ 9ƴ ŜŦŦŜǘΣ les corridors écologiques qui assurent les connexions 
entre les différents réservoirs de biodiversité permettent de créer de véritables continuités écologiques 
au niveau terrestre comme au niveau aquatique.  
 
5ΩŀǇǊŝǎ ƭŜ {w/9Σ ƭŜǎ ȊƻƴŜǎ ƘǳƳƛŘŜǎ Ŝǘ ōƻƛǎŜƳŜƴǘǎ ŘŜ ƭŀ ǾŀƭƭŞŜ ŘŜ ƭŀ aŀǊƴŜ ǎƻƴǘ ǳƴ ǎŜŎǘŜǳǊ ŘΩƛƳǇƻǊǘŀƴŎŜ 
régionale, ǾƻƛǊŜ ƛƴǘŜǊǊŞƎƛƻƴŀƭŜΦ Lƭ ŎƻƴǾƛŜƴǘ ŘƻƴŎ ŘŜ ƭŜǎ ƳŀƛƴǘŜƴƛǊ ŀǳ ƳŀȄƛƳǳƳ Ŝƴ ƭΩŞǘŀǘΣ Ŝǘ Ł ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ 
ŎƻƳƳǳƴŀƭŜ ŘŜ ǇŜǊƳŜǘǘǊŜ ƭΩǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ aŀǊƴŜ Ŝǘ ŘŜ ǎŜǎ ōŜǊƎŜǎ ŎƻƳƳŜ ǎǳǇǇƻǊǘ ǇƻǳǊ ƭŀ ¢ǊŀƳŜ ±erte 
et Bleue en assurant la préservation des milieux et en réalisant des actions en faveur de la biodiversité. 
 
Les principaux enjeux identifiés sur le territoire ŘΩ¦ǎǎȅ-sur-Marne par le SRCE sont les suivants : 

o La préservation du réservoir de biodiversité correspondant à la foret du « ru des effaneaux et 
boisements associés » situé au Nord de la commune et dont le territoire est classé au titre des 
ZNIEFF de catégorie 1. 

o La préservation du réservoir de biodiversité correspondant au « ŎƻǘŜŀǳ Ł aƻǊƛƴǘǊǳ ŘΩŜn bas » 
classé comme ZNIEFF de type 1 située le long de la route départementale D3 au Sud de la 
commune.  

o La préservation et restauration de la vallée de la Marne longeant le territoire communal Sud 
dans toute sa longueur. Cette zone est identifiée au titre des corridors alluviaux en contexte 
urbain ainsi que des corridors de la sous trame arborée. Ils sont donc à préserver/ ou restaurer.   

o La préservation et restauration du corridor formé par le Ru de Courtablon identifié sur le 
territoire communal au titre des « ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ƛƴǘŜǊƳƛǘǘŜƴǘǎ Ł ǇǊŞǎŜǊǾŜǊ Ŝǘκƻǳ Ł ǊŜǎǘŀǳǊŜǊ ».  

o ¦ƴŜ ƎǊŀƴŘŜ ǇŀǊǘƛŜ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ 9ǎǘ ŘŜ ƭŀ ŎƻƳƳǳƴŜ Ŝǎǘ ƛŘŜƴǘƛŦƛŞŜ ŎƻƳƳŜ ŞƭŞƳŜƴǘ ŘΩƛƴǘŞǊşǘ 
majeur formé de mosaïques agricoles.  

 
Entre Meaux et La Ferté-sous-Jouarre les principaux enjeux de conservation concernent : 

o ƭŀ ǇǊŞǎŜǊǾŀǘƛƻƴ Řǳ ŎŀǊŀŎǘŝǊŜ ƴŀǘǳǊŜƭ ŘŜǎ ōŜǊƎŜǎ ŘŜ ƭŀ aŀǊƴŜ Ŝǘ ŘŜ ƭŜǳǊǎ ŀōƻǊŘǎ ŀŦƛƴ ŘΩŞǾƛǘŜǊ ǳƴŜ 
urbanisation continue ;  

o le désenclavement du marais de Saint-Faron à Meaux ;  
o la préservation des connexions hydrauliques entre la Marne et le marais de Lesches ; 
o ƭŜ ƳŀƛƴǘƛŜƴ ŘΩǳƴŜ ŎƻƴƴŜȄƛƻƴ ŜƴǘǊŜ ƭŀ ŦƻǊşǘ ŘŜǎ ±ŀƭƭƛŝǊŜǎ Ŝǘ ƭŜǎ ǎŜŎǘŜǳǊǎ ōƻƛǎŞǎ ŘŜ [ŜǎŎƘŜǎΦ 

 
Les corridors écologiques 
 
Les corridors écologiques représentent les connexions possibles entre les différents réservoirs de 
biodiversité. Sur la commune ŘΩ¦ǎǎȅ-sur-Marne, ces liaisons sont de plusieurs types : 
 

¶ Les espaces forestiers, majoritaƛǊŜƳŜƴǘ ǇǊŞǎŜƴǘ ŀǳ bƻǊŘ Ŝǘ Ł ƭΩhǳŜǎǘ de la commune, sont des 
ȊƻƴŜǎ ōƻƛǎŞŜǎ ǇƭǳǊƛǎǇŞŎƛŦƛǉǳŜǎ ƻǴ ŦŜǳƛƭƭǳǎ Ŝǘ ŎƻƴƛŦŝǊŜǎ ǎŜ ŎƾǘƻƛŜƴǘΦ [ΩŀǇǇƭƛŎŀǘƛƻƴ ŘΩǳƴŜ ƎŜǎǘƛƻƴ 
ŎƻƴǎŜǊǾŀǘƻƛǊŜ ǎǳǊ ŎŜ ǘȅǇŜ ŘΩŜǎǇŀŎŜ Ŝǎǘ ǊŜŎƻƳƳŀƴŘŞŜ ŀŦƛƴ ŘΩŞǾƛǘŜǊ ƭŀ ǇǊƻƭƛŦŞǊŀǘƛƻƴ ŘΩǳƴŜ ŜǎǇŝŎŜΣ 
ou sa domination sur les autres. En effet, afin de favoriser la biodiversité, il convient de 



Page 69 

 

maintenir une richesse spécifique la plus importante possible : chaque espèce animale est 
inféodée à un certain type de végétal. 

¶ [ΩŜŀǳ est omniprésente à Ussy-sur-Marne ŎƻƳƳŜ ƴƻǳǎ ƭΩŀǾƻƴǎ Ǿǳ ǇǊŞŎŞŘŜƳƳŜƴǘΦ /Ŝǎ ȊƻƴŜǎ 
humides de plus ou moins grande ampleur constituent à la fois des réservoirs de biodiversité, 
Ƴŀƛǎ ŀǳǎǎƛ ŘŜ ǾŞǊƛǘŀōƭŜǎ ŎƻǊǊƛŘƻǊǎ ŞŎƻƭƻƎƛǉǳŜǎ Ŝǘ ǇŜǊƳŜǘǘŜƴǘ ŘΩŞǘŀōƭƛǊ ŘŜǎ ƭƛŜƴǎ ŜƴǘǊŜ ƭŜǎ 
différents milieux humides intra-communaux, voire supra communaux grâce au passage de la 
Marne sur la commune.  

¶ Les haies et bandes enherbées facilitent les déplacements de la microfaune. Bien que fortement 
agricole, la commune dΩUssy-sur-Marne dispose de nombreuses bandes enherbées dans les 
chemins ruraux, ou encore sur le bas-côté des routes et chemins de fer qui rendent les 
différents réservoirs de biodiversité plus facilement accessibles. 

 
d) La faune et la flore 

 

¶ Les espèces protégées sur le territoire communal 
 
[ΩLƴǾŜƴǘŀƛǊŜ bŀǘƛƻƴŀƭ Řǳ tŀǘǊƛƳƻƛƴŜ bŀǘǳǊŜƭ ǊŜŎŜƴǎŜ ǳƴ ŎŜǊǘŀƛƴ ƴƻƳōǊŜ ŘΩŜǎǇŝŎŜǎ ǇǊƻǘŞƎŞŜǎ όŦŀǳƴŜǎ Ŝǘ 
flores) sur le territoire dΩUssy-sur-Marne. Elles sont listées ci-dessous. 

 

Directive 79/409/CEE du Conseil du 2 avril 1979 concernant la conservation des oiseaux sauvages 

 

Nom valide  Nom vernaculaire  

Alcedo atthis (Linnaeus, 1758) Martin-pêcheur d'Europe 

Circus cyaneus (Linnaeus, 1766) Busard Saint-Martin 

Ichthyaetus melanocephalus (Temminck, 1820) Mouette mélanocéphale 

Milvus migrans (Boddaert, 1783) Milan noir 

Sterna hirundo Linnaeus, 1758 Sterne pierregarin 

Columba livia Gmelin, 1789 Pigeon biset 

Columba palumbus Linnaeus, 1758 Pigeon ramier 

Perdix perdix (Linnaeus, 1758) Perdrix grise 

Alauda arvensis Linnaeus, 1758 Alouette des champs 

Chroicocephalus ridibundus (Linnaeus, 1766) Mouette rieuse 

Columba oenas Linnaeus, 1758 Pigeon colombin 

Corvus corone Linnaeus, 1758 Corneille noire 

Corvus frugilegus Linnaeus, 1758 Corbeau freux 

Garrulus glandarius (Linnaeus, 1758) Geai des chênes 

Larus fuscus Linnaeus, 1758 Goéland brun 

Streptopelia decaocto (Frivaldszky, 1838) Tourterelle turque 

Streptopelia turtur (Linnaeus, 1758) Tourterelle des bois 

Turdus merula Linnaeus, 1758 Merle noir 

Turdus philomelos C. L. Brehm, 1831 Grive musicienne 

Turdus pilaris Linnaeus, 1758 Grive litorne 

Vanellus vanellus (Linnaeus, 1758) Vanneau huppé 

Columba palumbus Linnaeus, 1758 Pigeon ramier 

Perdix perdix (Linnaeus, 1758) Perdrix grise 
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Directive 92/43/CEE du Conseil du 21 mai 1992 concernant la conservation des habitats naturels ainsi 
que de la faune et de la flore sauvages (modifiée par la Directive 97/62/CEE du Conseil du 27 octobre 
1997, le Règlement (CE) n° 1882/2003 du Parlement et du Conseil du 29 septembre 2003 et la 
Directive 2006/105/CE du 20 novembre 2006) et la Directive 2013/17/UE du 13 mai 2013 
 

Nom valide Nom vernaculaire  

Coronella austriaca Laurenti, 1768 Coronelle lisse (La) 

Lacerta bilineata Daudin, 1802   

Podarcis muralis (Laurenti, 1768) Lézard des murailles (Le) 

Helix pomatia Linnaeus, 1758 Escargot de Bourgogne 

 
Règlement (CE) N° 338/97 du Conseil du 9 décembre 1996 relatif à la protection des espèces de faune 
et de flore sauvages par le contrôle de leur commerce (modifié par le Règlement UE n° 101/2012 du 6 
février 2012 et le Règlement UE n° 750/2013 du 29 juillet 2013) 
 

Nom valide  Nom vernaculaire 

Accipiter nisus (Linnaeus, 1758) Épervier d'Europe 

Athene noctua (Scopoli, 1769) Chouette chevêche, Chevêche d'Athéna 

Buteo buteo (Linnaeus, 1758) Buse variable 

Circus cyaneus (Linnaeus, 1766) Busard Saint-Martin 

Columba livia Gmelin, 1789 Pigeon biset 

Falco subbuteo Linnaeus, 1758 Faucon hobereau 

Falco tinnunculus Linnaeus, 1758 Faucon crécerelle 

Milvus migrans (Boddaert, 1783) Milan noir 

Streptopelia turtur (Linnaeus, 1758) Tourterelle des bois 

 
Convention relative à la conservation de la vie sauvage et du milieu naturel de l'Europe (Convention 
de Berne, signée le 19 septembre 1979) 
 

Nom valide  Nom vernaculaire  

Actitis hypoleucos (Linnaeus, 1758) Chevalier guignette 

Alcedo atthis (Linnaeus, 1758) Martin-pêcheur d'Europe 

Athene noctua (Scopoli, 1769) Chouette chevêche, Chevêche d'Athéna 

Carduelis carduelis (Linnaeus, 1758) Chardonneret élégant 

Coronella austriaca Laurenti, 1768 Coronelle lisse (La) 

Cyanistes caeruleus (Linnaeus, 1758) Mésange bleue 

Delichon urbicum (Linnaeus, 1758) Hirondelle de fenêtre 

Emberiza citrinella Linnaeus, 1758 Bruant jaune 

Emberiza schoeniclus (Linnaeus, 1758) Bruant des roseaux 

Erithacus rubecula (Linnaeus, 1758) Rougegorge familier 

Falco subbuteo Linnaeus, 1758 Faucon hobereau 

Falco tinnunculus Linnaeus, 1758 Faucon crécerelle 

Hirundo rustica Linnaeus, 1758 Hirondelle rustique, Hirondelle de cheminée 

Ichthyaetus melanocephalus (Temminck, 1820) Mouette mélanocéphale 

Luscinia megarhynchos C. L. Brehm, 1831 Rossignol philomèle 

Motacilla alba Linnaeus, 1758 Bergeronnette grise 

Motacilla flava Linnaeus, 1758 Bergeronnette printanière 

Parus major Linnaeus, 1758 Mésange charbonnière 
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Podarcis muralis (Laurenti, 1768) Lézard des murailles (Le) 

Prunella modularis (Linnaeus, 1758) Accenteur mouchet 

Serinus serinus (Linnaeus, 1766) Serin cini 

Sitta europaea Linnaeus, 1758 Sittelle torchepot 

Sterna hirundo Linnaeus, 1758 Sterne pierregarin 

Sylvia atricapilla (Linnaeus, 1758) Fauvette à tête noire 

Sylvia borin (Boddaert, 1783) Fauvette des jardins 

Sylvia communis Latham, 1787 Fauvette grisette 

Troglodytes troglodytes (Linnaeus, 1758) Troglodyte mignon 

 
Décret n° 2014-1195 du 16 octobre 2014 sur les aires spécialement protégées et la diversité biologique 
en Méditerranée, adopté à Marrakech le 5 novembre 2009. 
 

Nom valide  Nom vernaculaire 

Ichthyaetus melanocephalus (Temminck, 1820) Mouette mélanocéphale 

 
Arrêté interministériel du 20 janvier 1982 relatif à la liste des espèces végétales protégées sur 
l'ensemble du territoire 
 

Nom valide  Nom vernaculaire  

Nerium oleander L., 1753 Laurier rose, Oléandre 

 
Arrêté ministériel du 13 octobre 1989 relatif à la liste des espèces végétales sauvages pouvant faire 
l'objet d'une réglementation préfectorale 
 

Nom valide  Nom vernaculaire  

Buxus sempervirens L., 1753 Buis commun, Buis sempervirent 

Convallaria majalis L., 1753 Muguet, Clochette des bois 

Hyacinthoides non-scripta (L.) Chouard ex Rothm., 1944 Jacinthe sauvage, Jacinthe des bois, Scille penchée 

Viscum album L., 1753 Gui des feuillus 

Viscum album L., 1753 subsp. album Gui des feuillus 

 
Arrêté interministériel du 29 octobre 2009 fixant ƭŀ ƭƛǎǘŜ ŘŜǎ ƻƛǎŜŀǳȄ ǇǊƻǘŞƎŞǎ ǎǳǊ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ  
du territoire et les modalités de leur protection 
 

Nom valide Nom vernaculaire  

Accipiter nisus (Linnaeus, 1758) Épervier d'Europe 

Actitis hypoleucos (Linnaeus, 1758) Chevalier guignette 

Alcedo atthis (Linnaeus, 1758) Martin-pêcheur d'Europe 

Apus apus (Linnaeus, 1758) Martinet noir 

Ardea cinerea Linnaeus, 1758 Héron cendré 

Athene noctua (Scopoli, 1769) Chouette chevêche, Chevêche d'Athéna 

Buteo buteo (Linnaeus, 1758) Buse variable 

Carduelis carduelis (Linnaeus, 1758) Chardonneret élégant 

Chroicocephalus ridibundus (Linnaeus, 1766) Mouette rieuse 

Circus cyaneus (Linnaeus, 1766) Busard Saint-Martin 

Cyanistes caeruleus (Linnaeus, 1758) Mésange bleue 

Delichon urbicum (Linnaeus, 1758) Hirondelle de fenêtre 
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Emberiza calandra Linnaeus, 1758 Bruant proyer 

Emberiza citrinella Linnaeus, 1758 Bruant jaune 

Emberiza schoeniclus (Linnaeus, 1758) Bruant des roseaux 

Erithacus rubecula (Linnaeus, 1758) Rougegorge familier 

Falco subbuteo Linnaeus, 1758 Faucon hobereau 

Falco tinnunculus Linnaeus, 1758 Faucon crécerelle 

Fringilla coelebs Linnaeus, 1758 Pinson des arbres 

Hippolais polyglotta (Vieillot, 1817) Hypolaïs polyglotte, Petit contrefaisant 

Hirundo rustica Linnaeus, 1758 Hirondelle rustique, Hirondelle de cheminée 

Ichthyaetus melanocephalus (Temminck, 1820) Mouette mélanocéphale 

Larus fuscus Linnaeus, 1758 Goéland brun 

Larus michahellis Naumann, 1840 Goéland leucophée 

Luscinia megarhynchos C. L. Brehm, 1831 Rossignol philomèle 

Milvus migrans (Boddaert, 1783) Milan noir 

Motacilla alba Linnaeus, 1758 Bergeronnette grise 

Motacilla flava Linnaeus, 1758 Bergeronnette printanière 

Parus major Linnaeus, 1758 Mésange charbonnière 

Passer domesticus (Linnaeus, 1758) Moineau domestique 

Phalacrocorax carbo (Linnaeus, 1758) Grand Cormoran 

Phylloscopus collybita (Vieillot, 1817) Pouillot véloce 

Prunella modularis (Linnaeus, 1758) Accenteur mouchet 

Serinus serinus (Linnaeus, 1766) Serin cini 

Sitta europaea Linnaeus, 1758 Sittelle torchepot 

Sterna hirundo Linnaeus, 1758 Sterne pierregarin 

Sylvia atricapilla (Linnaeus, 1758) Fauvette à tête noire 

Sylvia borin (Boddaert, 1783) Fauvette des jardins 

Sylvia communis Latham, 1787 Fauvette grisette 

Troglodytes troglodytes (Linnaeus, 1758) Troglodyte mignon 

Alauda arvensis Linnaeus, 1758 Alouette des champs 

Columba livia Gmelin, 1789 Pigeon biset 

Columba oenas Linnaeus, 1758 Pigeon colombin 

Streptopelia decaocto (Frivaldszky, 1838) Tourterelle turque 

Streptopelia turtur (Linnaeus, 1758) Tourterelle des bois 

Turdus merula Linnaeus, 1758 Merle noir 

Turdus philomelos C. L. Brehm, 1831 Grive musicienne 

Turdus pilaris Linnaeus, 1758 Grive litorne 

Vanellus vanellus (Linnaeus, 1758) Vanneau huppé 

  

Arrêté du 8 janvier 2021 fixant la liste des amphibiens et des reptiles protégés sur l'ensemble du 
territoire national 

Nom valide  Nom vernaculaire  

Coronella austriaca Laurenti, 1768 Coronelle lisse (La) 

Lacerta bilineata Daudin, 1802   

Podarcis muralis (Laurenti, 1768) Lézard des murailles (Le) 

Anguis fragilis Linnaeus, 1758 Orvet fragile (L') 
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Arrêté interministériel du 11 Mars 1991 relatif à la liste des espèces végétales protégées en Région ile 
de France complétant la liste nationale 
 

Nom valide  Nom vernaculaire  

Cardamine impatiens L., 1753 Cardamine impatiens, Cardamine impatiente, Herbe au diable 

Leersia oryzoides (L.) Sw., 1788 Léersie faux Riz 

 

Arrêté interministériel du 22 juillet 1993 relatif à la liste des insectes protégés en région Île-de-France 
complétant la liste nationale 
 

Nom valide Nom vernaculaire  

Boyeria irene (Boyer de Fonscolombe, 1838) Aeschne paisible (L') 

Iphiclides podalirius (Linnaeus, 1758) Flambé (Le) 

Libelloides coccajus (Denis & Schiffermüller, 1775) Ascalaphe soufré 

Ruspolia nitidula (Scopoli, 1786) Conocéphale gracieux, Conocéphale mandibulaire 

 

C. [ΩŞƴŜǊƎƛŜ  

 

¶ Les objectifs énergétiques  
 
Le SDRIF 
 
Un des premiers enjeux liés au changement climatique est celui de la réduction des émissions de gaz à 
ŜŦŦŜǘ ŘŜ ǎŜǊǊŜΣ ǉǳƛ ǇŀǎǎŜ Ŝƴ ǇŀǊǘƛŎǳƭƛŜǊ ǇŀǊ ǳƴŜ ƳŀƞǘǊƛǎŜ ŘŜǎ ŎƻƴǎƻƳƳŀǘƛƻƴǎ ŘΩénergie dans les 
ōŃǘƛƳŜƴǘǎ Ŝǘ ƭŜǎ ǘǊŀƴǎǇƻǊǘǎ Ŝǘ ǇŀǊ ǳƴŜ ǊŜŎƘŜǊŎƘŜ ŘŜ ǎƻǳǊŎŜǎ ŘΩŞƴŜǊƎƛŜǎ ǊŜƴƻǳǾŜƭŀōƭŜǎΦ 
 
 

 
Source : SDRIF 
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{ƻǳǊŎŜ Υ aƛƴƛǎǘŝǊŜ ŘŜ ƭΩ;ŎƻƭƻƎƛŜΣ Řǳ 5ŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ 5ǳǊŀōƭŜΣ ŘŜǎ ¢ǊŀƴǎǇƻǊǘǎ Ŝǘ Řǳ [ƻƎŜƳŜƴǘ ζ wŞƎƭŜƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ǘƘŜǊƳƛǉǳŜ нлмн Υ ǳn saut 

énergétique pour les bâtiments neufs », 2011 

 
La règlementation thermique 2012 
 
5ŜǇǳƛǎ ǇǊŝǎ ŘŜ пл ŀƴǎΣ ƭΩ9ǘŀǘ ǎΩŜǎǘ ŜƴƎŀƎŞ Řŀƴǎ ƭŀ ƭǳǘǘŜ ŘŜǎ ŘŞǇŜǊŘƛǘƛƻƴǎ ǘƘŜǊƳƛǉǳŜǎ Ǿƛŀ ŘŜǎ 
Réglementations Thermiques (RT), celle actuellement en vigueur est la RT 2012. La réglementation 
thermique 2012 est avant tout une réglementation d'objectifs  et  comporte : 
 

o 3 exigences de résultats :  
ü besoin bioclimatique : limitation simultanée du besoin en énergie pour les 

composantes liées à la conception du bâti (chauffage, refroidissement et 
éclairage) ; 

ü consommation d'énergie primaire ǎΩŞƭŜǾŀƴǘ ŀǳ ƳŀȄƛƳǳƳ Ł рл ƪ²ƘκόƳчΦŀƴύ ; 
ü ŎƻƴŦƻǊǘ ŘΩŞǘŞ : catégories de bâtiments dans lesquels il est possible d'assurer un 

bon niveau de confort en été sans avoir à recourir à un système actif de 
refroidissement. 

 
La Nouvelle Règlementation Environnementale (RE2020) 
  
[ŀ w9нлнлΣ ŘŜǾŀƴǘ ŜƴǘǊŜǊ Ŝƴ ǾƛƎǳŜǳǊ Ł ƭΩŞǘŞ нлнмΣ ǇǊŞǎŜƴǘŜ ƭŜǎ ǇǊƛƴŎƛǇŀƭŜǎ ƻǊƛŜƴǘŀǘƛƻƴǎ ǎǳƛǾŀƴǘŜǎ : 

¶ wŜƴŦƻǊŎŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭΩŜȄƛƎŜƴŎŜ ǇƻǊǘŀƴǘ ǎǳǊ ƭŜ ōŜǎƻƛƴ ōƛƻŎƭƛƳŀǘƛǉǳŜ ό.ōƛƻ ŀōŀƛǎǎŞ ŘŜ ол %), 

¶ Recours à la chaleur renouvelable systématique, 

¶ Le besoin de froid intégré au calcul du Bbio. 
 
 

 
 

¶ [ΩŞƴŜǊƎƛŜ ǎǳǊ ƭŀ ŎƻƳƳǳƴŜ ŘΩUssy-sur-Marne 
 
La consommation énergétique des bâtiments  
 
Deux principales variables influent sur la consommation énergétique des bâtiments : 

o la morphologie urbaine ; 
o la vétusté du parc immobilier (matériaux et techniques de constructions utilisés). 
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Influence de la morphologie urbaine sur la consommation énergétique des bâtiments 
 

o Tissu pavillonnaire individuel  
 
Le tissu pavillonnaire est généralement constitué de maisons basses (R+c) individuelles isolées sur leur 
parcelle. Ces bâtiments sont assez compacts mais offrent une surface de façade plus importante que les 
maisons jumelées rendant leur forme moins performante énergétiquŜƳŜƴǘΦ bŞŀƴƳƻƛƴǎΣ ƭΩŀōǎŜƴŎŜ ŘŜ 
mitoyenneté rend plus aisée une intervention sur les façades pour une isolation thermique par 
ƭΩŜȄǘŞǊƛŜǳǊΦ [ŜǳǊ ŦŀƛōƭŜ ƘŀǳǘŜǳǊ ƭŜǎ ǊŜƴŘ ǇŜǳ ǾǳƭƴŞǊŀōƭŜǎ ŀǳȄ ǾŜƴǘǎ ǉǳƛ ǇŜǳǾŜƴǘ ǊŜŦǊƻƛŘƛǊ 
considérablement les façades des logements. 
 
[ŀ ŦƻǊƳŜ ŘŜǎ ǇŀǾƛƭƭƻƴǎ ƻŦŦǊŜ ƭŜǎ ƳŜƛƭƭŜǳǊŜǎ ŎƻƴŘƛǘƛƻƴǎ ǇƻǳǊ ƳŀȄƛƳƛǎŜǊ ƭŀ ǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴ ŘΨŞƴŜǊƎƛŜ ǎƻƭŀƛǊŜ Ŝǘ 
couvrir leur besoins en énergie par une autoproduction. En effet, ces pavillons sont de faible hauteur et 
possèdent donc une surface de toiture impƻǊǘŀƴǘŜ ǇŀǊ ǊŀǇǇƻǊǘ Ł ƭŜǳǊ ŎƻƴǎƻƳƳŀǘƛƻƴ ŘΩŞƴŜǊƎƛŜΦ 
 
9ƴ Ǉƭǳǎ ŘŜ ƭŀ ŦƻǊƳŜ Řǳ ōŃǘƛ Ŝǘ ŘŜ ƭŀ ŎƻƳǇŀŎƛǘŞΣ ƭΩƻǊƛŜƴǘŀǘƛƻƴ ƧƻǳŜ ǳƴ ǊƾƭŜ ŦƻƴŘŀƳŜƴǘŀƭ Řŀƴǎ ƭŀ 
ŎƻƴǎƻƳƳŀǘƛƻƴ ŘΩŞƴŜǊƎƛŜ ǇǳƛǎǉǳΩŜƭƭŜ Ŝǎǘ ƭƛŞŜ Ł ƭΩŀǇǇƻǊǘ ǎƻƭŀƛǊŜ ƎǊŀǘǳƛǘ όŎƘŀƭŜǳǊ Řǳ ǎƻƭŜƛƭ Ŝǘ ŞŎƭŀƛǊŀƎŜ 
natureƭύΦ !ƛƴǎƛΣ ƛƭ Ŝǎǘ ŦŀǾƻǊŀōƭŜ ŘΩŀǾƻƛǊ ǳƴŜ ƻǊƛŜƴǘŀǘƛƻƴ Řǳ ōŃǘƛ ǎŜƭƻƴ ƭΩŀȄŜ bƻǊŘ-Sud (pièces de vie au Sud 
et chambres au Nord). 
 
[ΩƘŀōƛǘŀǘ ǎǳǊ ƭŀ ŎƻƳƳǳƴŜ ŘΩUssy-sur-Marne Ŝǎǘ ƳŀƧƻǊƛǘŀƛǊŜƳŜƴǘ ŎƻƳǇƻǎŞ ŘΩƘŀōƛǘŀǘ ƛƴŘƛǾƛŘǳŜƭ ŦŀǾƻǊƛǎŀƴǘ 
la consommation énergétique du bâti.  
 
La vétusté du parc immobilier  
 

Ussy-sur-marne LOGEMENTS ENERGIE 

2017 
Nombre de RP INSEE 

2017 

Consommation 
énergétique par 
commune 2017 

(MWh) 

Consommation 
énergétique par foyer 

2017 (MWh) 

396 9 580 24 

2010 
Nombre de RP INSEE 

2010 

Consommation 
énergétique par 
commune 2010 

(MWh) 

Consommation 
énergétique par foyer 

2010 (MWh) 

379 10 180 27 

2005 
Nombre de RP INSEE 

2006 

Consommation 
énergétique par 
commune 2005 

(MWh) 

Consommation 
énergétique par foyer 

2005 (MWh) 

356 10 400 29 
Source : ENERGIF, AIRPARIF 
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Source : INSEE 2017, RP2016 

 
 
Sur la commune, les installations des résidences principales fonctionnent majoritairement grâce au gaz 
de ville ou de réseau (40 %), Ł ƭΩŞƭŜŎǘǊƛŎƛǘŞ (37 %) et au fioul (12 ҈ύΦ 5ΩŀǇǊŝǎ ƭŜǎ ŘƻƴƴŞŜǎ ŘŜ ƭΩLb{99Σ 1 % 
des résidences principales fonctionnent ƎŀȊ Ŝƴ ōƻǳǘŜƛƭƭŜǎ ƻǳ Ŝƴ ŎƛǘŜǊƴŜ Ŝǘ ŀǳŎǳƴŜ ǊŞǎƛŘŜƴŎŜ ƴΩŜǎǘ 
chauffée au chauffage urbain. 
Enfin, 10 % des résidences principales utilisent un autre combustible.  
 

¶ Potentiel des énergies renouvelables sur la commune ŘΩ¦ǎǎȅ-sur-Marne 
 
La géothermie 
 
La géothermie exploite la chaleur stockée dans le sous-sol. Celle-ci est récupérée à diverses profondeurs 
et dans différents milieux Υ ƭƛǉǳƛŘŜ Řŀƴǎ ƭŜǎ ŀǉǳƛŦŝǊŜǎ όǎƻƭ ƎƻǊƎŞ ŘΩŜŀǳύ ƻǳ ŘƛǊŜŎǘŜƳŜƴǘ Řŀƴǎ le sol.  
 
Il existe différents types de géothermie :   
 

 
Source : DDT, mars 2013 
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Carte des potentialités de géothermie pour la production d'électricité en France 
 

 
{ƻǳǊŎŜ !ǘƭŀǎ ŘŜ ƭΩ9ǳǊƻǇŜ όIŜǊƳŀƴƴ Iŀŀƪύ 

 

5ΩŀǇǊŝǎ ƭŀ ŎŀǊǘŜ Ŏƛ-dessus, les isothermes pour la géothermie de moyenne et haute énergie (production 

ŘƛǊŜŎǘŜ ŘΩŞƭŞŎǘǊƛŎƛǘŞύΣ ƴŜ ǎƻƴǘ Ǉŀǎ ƻǇǘƛƳŀƭŜǎ ǇƻǳǊ ƭΩǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜ ŎŜǘǘŜ ǘŜŎƘƴƻƭƻƎƛŜ dans la Seine-et-

Marne et plus précisément à Ussy-sur-Marne. 

 

Les trois aquifères présentant les potentiels les plus importants pour être exploités (géothermie basse 
énergie) en Île-de-France sont : 
 

¶ Le Dogger   

¶ Le Néocomien  

¶ [Ω!ƭōƛŜƴ  
 
Actuellement la nappe du Dogger est la plus exploitée et la mieux connue des trois en Île-de-France. Les 
deux autres aquifères sont utƛƭƛǎŞǎ ŘŜ Ŧŀœƻƴ ǘǊŝǎ ǇƻƴŎǘǳŜƭƭŜ όǇƘŀǎŜ ŘΩŜȄǇŞǊƛƳŜƴǘŀǘƛƻƴύΦ  
 
Les analyses menées par le BRGM indiquent ǉǳΩ¦ǎǎȅ-sur-Marne ƴΩŜǎǘ Ǉŀǎ ǳƴŜ ŎƻƳƳǳƴŜ ŦŀǾƻǊŀōƭŜ ǇƻǳǊ 
le développement de nouveaux réseaux de chaleur en prenant en compte le rapport entre la ressource 
disponible et le besoin engendré avec les habitants.  
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Cartographie des communes favorables pour le développement de nouveaux réseaux de chaleur 
géothermiques. 

 

 
(Source : BRGM, « ƭΩŞǘǳŘŜ ǇǊŞŀƭŀōƭŜ Ł ƭΩŞƭŀōƻǊŀǘƛƻƴ Řǳ ǎŎƘŞƳŀ ŘŜ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ Ře la géothermie en Île-de-France », janvier 

2012) 
 

 
 
Les pompes à chaleur par échange avec le sol sont donc utilisables dans 
la partie sud du territoire communal. Le procédé consiste à récupérer 
ƭΩŞƴŜǊƎƛŜ ƴŀǘǳǊŜƭƭŜƳŜƴǘ ǇǊŞǎŜƴǘŜ Řŀƴǎ ƭŜ ǎƻǳǎ-sol à quelques dizaines de 
mètres. Cette technique est adaptée pour les groupes de villas, maisons 
individuelles et petits immeubles.  
 

 
 










































































































































